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EPOQUES 1 
pour Vannée 1786. \ 

DEPUIS la création du monde fé- 
lon Caivifius - 573c, 

félon UITérius » 5790] 
Depuis la naiiïance de N. S. - 1786. 
Du regtie de l'Empereur J oseph II. "ai. 
Du règne d'E rnest Duc de Saxe- 
Gotha , 4 , 



COMPUT ECCLESI- 
ASTIQUE. 

Pour l'an 1786. Pour Van i?8ï* 

20. Nombre d'or ai. 

49.' E patte 6 io." * 

4. Indiction romaine 5. 
A. Lettre dominicale G. 



FETES MOBILES. 
1786. 1787. 

12. Févr. Septuagéfime 4- Févr. 

14. Avril Vendredi Saint à. Avril 

16. Avril Pâques 8. Avril 

25. Mai Afceufion 17. Mai 

4. Juin Pentecôte »7. Mai 

3. Déc. Avent a. Déc. 



QUATRE- TEM$. 

1786. 1787. 

8. Mars Reminifcere a8. Févr. 

7. Juin Trinité. 30. Mai 

ao. Sept. , Ste. Croix 19. Sept, 

ao. Déc. * Ste. Luce 19. Déc. 



LES QUATRE SAISONS. 

L'Equinoxe du Printetns, ou l'entrée du 
Soleil dans le figne du Bélier, le aoMars 
à 11 h. 11 ni. du matin. 

Le Solftice d'Eté, ou l'entrée du Soleil dans 
le ûgne de l'Bcrevilîe, le ai Juin à 9 h. 
ia m. du matin. 

L'Equinoxe d'Automne, ou l'entrée du So- 
leil dans le figne de la Balance, le 32 Sept, 
à 10 h. 46 m. du foi r. 

Le Solftioe d'Hiver, ou l'entrée du Soleil 
dans le figne du Capricorne, le ai Déc. 
i à a h. iô m. dufolr. „ - 
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LE SOLEIL AVEC LES 

fix Planètes. ' 



Supérieures, 

1) Saturne I 

^. Jupiter j® le Soleil 



Inférieures, 

la Terre 
Vénus 
$ Mercure 



LES DOUZE SIGNES 

du Zodiaque. 



Septentrionaux, 

V le Bélier 

le Taureau 
JJ les Gémeaux 
§B l'EcreviOe 
IX le Lion 
Tfjp la Vierge 



Méridionaux, 

fJQu la Balance 
T?L le Scorpion 
le Sagittaire 
^ le Capricorne 
2£ le Verfeau 
X les Poiffons 



• ECLIPSES, 

fl y aura cette année cinq Eclipfes, trois 
* de Soleil & deux de Lune, mais il n'y 
en aura aucune de vifible pour nous. 

La première fera une Eclipfe de Lune 
qui arrivera le 14 Janvier après midi avant 
le lever de la Lune. Elle ne fera donc vi- 
fible qu'en Afie, dans la partie feptentrio- 
nale de l'Europe, dans l'Amérique fepten- 
trionale & dans toutes les islés de l'Océan. 
Son commencement fera à ia h. 17*1x1. du 
foir, fon milieu à 1 h. 28m. & fa fin à ab. 
39 m. fa durée fera donc de ah. aa ». Sa 
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;rartdeur s'étendra dans la partie méïidio- 

1 le de la Lune de 4 pouces 57 m. La 
.une ne fe levé pour nous ce jour là qu'à 

h. 8 m. du foir. 

La féconde fera une Eclipfe de Soleil 
m plutôt de la terre, qui arrivera le 30 Jan- 
vier au matin bien avant fon lever pour| 
ions. Elle fera particulièrement vifible dans 
'orient de l'Àfie, dans les mers de l'Inde, 
lans la partie feptentrionale de l'Océan, 
Il aux isles Moluques & Philippines, El- 
e paraîtra centrale & annulaire à Suma- 
Hca, dans les ludes orientales, à la Chine, 
m Japon. Son commencement pour la ter- 
re arrivera à tï de nos heures 44 min, du 
matin, le Soleil fe levant au >i3° de Ion- 1 
£it. & au 5 0 39' de latitude feptentrionale [ 
îles côtes de Sumatra. La défe&ion annu-j 
[aire fera à 1 h. 57 m. I3 foleil fe levant 
dans les Indes au s»7° 6' de longitude & au 
de latitude feptentrionale. Le So- 
leil paraîtra annulairement obfcurci à 3 h. 
13 m.. au 143 0 36' de tangit. & au 24 0 43' 
de latit. feptentrionale à l'orient de 1*1 sie 
Formofe. La fin de l'éclipfe annulaire fera 
à 4 h. 30 m. au 195 0 51' de longit. & au 
6i° 7' de latit. feptentrionale lorsque le 
foleil fe couche dans les mers du Kamt- 
fcbatka. La fiu de l'éclipfe totale fera à 
S h. 43 m. au coucher du Soleil dans lapar-' 
tie feptentrionale de l'océan au 193 0 5' de 
longit. & au 4s 0 4j' de latitude feptentrio^ 
nale. L'obfcurciffement annulaire durera 

2 h. 33 m. & l'éclipfe entière 4 h. 59 m, 

La troifieme fera une Eclipfe totale de 
Lune qui arrivera le i « Juillet <*vant midi. 
Elle fera vifible dans toute l'Amérique, tou- 
tes les isles de l'Océan, les isles Moluques 
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& l'orient de l'A fie. Son commencement 
fera a 9 h. 4a m. du matin. Le commen- 
cement de l'obfcurciflement total à u h. 
?m. Le milieu à 11 h. aôra. la Lune étant 
oblcurcie de îa pouc. 40'. La fin à 11 h. 
45 m. & la fin de l'éclipfe entière à 1 h. 10 m. 
du foir. L'obfcnrcifferoent total ne fera 
donc que de 3Sm. mais la durée de l'éclip- 
fe entière fera dè 3Ù. a8 m. 

La quatrième fera une Eclipfe de So- 
eil qui arrivera le 25 Juillet avant midi, 
lorsque l'ombre de la Lune tombera dans 
îa partie méridionale de la terre. Son com- 
mencement fur ta terre arrivera à 6 de nos 
hciujes 48m. du matin, le foleil fe levant 
au i8° 36' de longit. & au 12° 54' de latit. 
m'eridion. dans l'océan de l'Ethiopie. L'ob- 
• fc urc iflement total commencera a Sh. ai m. 
'au 7° 36' de longit. & au 34 0 40' de latit. 
méridionale. Le Soleil paraîtra totalement 
obfctirci à 9 h. 32 m. au 49 0 6' de longit. 
& au 3~<° 30' de latit. méridionale. La fin 
de la défeftion totale fera à ioh. 33 m. le 
Soleil fe couchant au 91 0 36" de longit. & 
au 6s 0 aa' de iatît. méridionale, mais v la fin 
| de l'éclipfe entière ne fera qu'à 11 h. 46' 
au op° ai' de longit. & au 47° 14' de latit. 
méridionale où il fe couche. La durée de 
l'éclipfe pour la terre fera donc de -an. 
a m. & la durée de l'éclipfe entière de 
4 b. 48 m. 

La cinquième fera une très petite éclip- 
fe de Soleil qui arrivera le aoDéc. au foir, 
la terre n'ayant qu'une partie de l'ombre 
de la Lune & cela fimplement dans lapar- 
; tie méridionale de la mer glaciale entre j 
'le pôle méridionale «Si la Nouvelle Hollan- 
de, de forte que L'obfcurciffement ne paf- 
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pour la terre fera dans la mer glaciale à 
s h. o m. du foir. Le milieu à 5 h. 50 m." 
*& la fin à 6 h. 39 m. La durée entière ne 
fera donc que d'une b. 39 m. 



APPARITION 

des Planètes. 

S A T U R N I. t 

Saturne fe couche le 1 Janvier à 5 h. 
53 min. du foir, le 16 à 4 h. 53 m. le 27 
à 6h. du matin il entre en conjonction avec' 
le Soleil. Le i Févr. il fe levé à 7 h. 04 m. 
du matin, le 16 à 6 h. 57 m. Le 1 Mars à 
5 h. 41 m. le 16 à 4 h. 49 m. Le 1 Avr. à 
3 h. 56 m. le 16 à 3 h. 3 m. Le 1 Mai à 2 h. 
iora. le 16 à 1 h. 12 m. Le 1 Juin à 12 h. 

9 m. le 16 à 11 h. a m. du foir. Le 1 Juill. 
à 9 h. 59 m. le 16 à 8 h. '56 m. Le 1 Août 
à 7 h. si ni. le 5 a 9 h. du foir il entre en 
oppofuion avec le foleil, & eft alors vifi- 
ble toute la nuit. 11 fe couche le 16 a 3 h. 
43 m. du matin. Le 1 Sept, à 2 h. 41 m. 
le 16 à i h. 42 m. Le 1 Oft. à 12 h. 44 m. 
le 16 à 11 h. 44 m. du foir. Le 1 Nov. à 

10 h. 44 m. le \6 à 9 h. 48 m. Le 1 Dec. à 
8 h. 51 m, & le 16 à 7 h. 53. 

J U P I T S K. 

Jupiter fe couche le 1 Janv. à 11 h. 
43min. du foir, le iô à 10 h. 50 min. Le! 
1 Févr. à 9 h. 59 min. le 16 à 0 h. 15 min. f 
Le 1 Mars à 8 h. 40 min. le 16 à 8 h. 4 min. I 
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Le i Avril à 7 h. 27 min. le \6 k 6 h. 54 min. 
Le 17 à 2 h. du foir il entre en conjonction 
avec le Soleil, & devient par là quelque 
temps invifible. Il fe levé le 1 Mai à 4 h. 
58 min. du matin, le 16 à 3 h. 36 min. Le 

1 Juin à a h. 40 min. le 16 à 1 h. 44 min. 
Le 1 Juill. à 12 h. 49 min. le 10 à 11 h. 40 
min. du foir. Le 1 Août à 10 h. 53 min. le 
16 à 9 h. 58 min. Le 1 Sept, à ç'h. 3 min. 
le 16 à 8 h. 9 min. Le 1 Oft. à 7 h. 13 min. 

' le 10 à 6 h. 15 min. Le 1 Nov. à 5 h. 10 min. 

; le 8 à ia h. il entre en oppofition avec le 
Soleil, & fe couche le 16 k 6 h. 46 min. du t 
matin. Le 1 Dec. à 5 h. 31 min. & le 16 à 
4 b. iS min* 

fi 

J 

■s 

Mars. 

m 

Mars fe couche le r Janv. à 4 h. 57 
min. le 16 à 3 b. 58 min. Le 1 Févr. à 3 h. | 
12 min. le 16 à 2 h. 41 min. Le 1 Mars à 

2 h. 18 nain, le 16 à 1 h. 57 min. Le 1 Avril 
à 1 h. 37 min. le 16 à 1 h. 15 min. Le 1 Mai 

'à 12 h. 50 min. le 16 à 12 h. 17 min. Le 1 
Juin à 11 h. 38 min. du foir, le 16 à 10 h. 
; 6min. Le 1 Juill. à 10 h. 14min. le 10 à 
9 h. 31 min. Le 1 Août à 8 h. 45 min. le 16 
à 8 b. 3 min. Le 1 Sept, à 7 h. 21 min. le iô 
à 6 h. 42 min. Le t Oft. a 6 h. 5 min. le 16 
à 5 h. 28 min. Le 1 Nov. à 4 h. 50 min. le 
16 à 7 h. 27 min. Le t Déc, à 7 h, 24 min. 
& le 16 à 7 h. 16 rain. 

V « H $ % 

Venus eft au commencement de j 
l'année étoile du matin, &fe levé le 1 Jan- ! 
vier à 6 h. 42 min. le 16 à 7 h. o min. Le 
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I Févr. à 7 h. 3 min - le , l6 À 6 A* 5 * m î 0. 
Le i Mars à 6 h. 15 min. le 16 a 6 h. 12 min. 

Le ai à loh. du foir elle entre en conjonc- 
tion fupérieure avec le Soleil, & devient 
alors étoile du foir. Elle fe couche le 1 
Avril à 6 h. 3s min. du foir', le 16 a 7 h. 28 

min. Le 1 Mai a 8 h. 17 min. I? 16 ^ 'S* 
a min. Le 1 Juin à 9 h. 36 min. le 16 à 9 h. 
48 min. Le 1 Juill. à 9 b. 43min. le 16 a 
9 h. 20 min. Le 1 Août à . 8 n. 51 min. le 
16 à 8 h. 21 min. Le 1 Sept, à 7 h, 49 min. 
le 16 à 7 h. 20 min. Le 1 Oct. à 6 h. 59 min. 
le 16 à 6 h. 40 min. Le 25 elle eft dans fon 
plus grand éloiguement oriental du Soleil, 
favoir au 47 °. Elle fe couche le 1 Nov. 
à 6 h. 37 min. le 16 à 6 h. 38 min. Le 1 Déc. 
à 6 h, 33 min. & le îô à 5 n. 58 mm. 

» 1 

t M I R C V R I. 

Mercure fe trouvera au commen- 
rement de l'année dans le crépufcule. Il 
fe couche le 1 Janv. à 5 h. 8 min. du foir, 
e 8 à 4 h. du foir il entre en conjonftion 
inférieure avec le Soleil, le 16 il fe levé 
à 6 h. 37 min. du matin. Le 1 Févr. à 6 h. 
13 min. & il eft alors dans fon plus graud 
éfoigneinent occidental du So*eil, favoir à 
25.1/2 degrés Le 16 il fe levé à 6 h. 2Smin. 
Le 1 Mars à 6 h. 24 min. le 16 à d h. 14 min. 
Le 18 à 5 h. dn foir il entre dans fa con- 
jonction* fupérieure avec le Soleil. Il fe 
couche le 1 Avril à 7 h. 45 min. du foir il 
eft dans fon plus grand éloignement orien- 
tal favoir à 19. 1/2 degrés. Il fe couche le 
16 à 8 h. 51 min. Le 1 Mai à 7 h. 46 min. 
Le 4 il eft dans fa conjorftion inférieure 
& parte vifiblement fur ie bord fepteatrio- 
nal du Soleil. Son entrée dans le disque | 
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du Soleil fe fait à ah. 56 min. du matin. 

Le Soleil fe levé à 4 h. 36 min. & Mercure 
eft à la moitié de fa courfe à 5 h. 35 min. 
La plus petite féparation du ceutrc du So- 
leil & de Mercure n'eft que de u'4s'. La 
fortie du centre de Mercure eft à S b. 15 
min. Le 16 il fe levé à 3 b. 56 min. du ma- 
tin. Le 31 il eft; dahs fon plus grand éloig- 
1 nement occidental, favoir au 04°. Le 1 
Juin il fe levé à 3 b. 15 min. du matin, le 
16 à ah. 57min. Le 1 Juill. à 3 b. 41 min. 
Le 2 à 5 h. du matin il entre en conjônftion 
fupérieure avec le Soleil, le 16 il fe cou- 
che à 8 b. 47 min. du foir. Le « Août à S h. 
26 min. le 11 il eft dans fon plus grand 
éloigneraient oriental, favoir au 27 0 le 16 
il fe couche à 7 h. 43 min. Le 1 Sept, à 
6 h. 34 min. le 7 a 10 h. du foir il entre en 
conjônftion inférieure. Il fe levé le 16 à 

4 h. 40 min. du matin. Le 23 il eft dans 
fon plus grand éloigneraient occidental, fa- 
voir au i8°. Il fe levé le 1 Oft. à 4 h- 
43 min. le i6 à 6 h. 20 min. le 22 à midi il 
entre en conjônftion fupérieure avec le So- 
leil, & il fe couche le 1 Nov. à 4 b. 49min. 
ûu foir, le 16 à 4 h. 45 min. Le 1 Déc. a 

5 h. a min. le 5 il eft dans fon plus grand 
éloigneraient oriental, favoir au so° 45min. 
le 16 il fe couche à 4 h. 53 min. Le 23 à 
9 b. du foir il entre eu conjonction infé- 
rieure avec le Soleil, 

La Lumière Zodia- 
cal 1, 

La Lumière Zodiacale pourra aflez 
bien s'obferver par un ciel ferein dans la 
première moitié du mois de Mars le foir 



— "i 
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avant le coucher du Soleil, malgré le dé- 
clin de la Lune. Dans la dernière moitié 
d'Oftobre elle pourra de même s il n y a 
point de brouillard s'obferyer le matin vers 
l'orient avant le lever du foleil. C eft une 
lumière pâle femblable à celle de la vole 
ladée s'élevant obliquement de I noriion 
vers la main gauche en forme de Pyramide. 
Il eft très probable que cette clarté n'oit au- 
tre chofeque l'atmofphere du Soleil, éclai- 
rée par cet aftre, ou d'une nature lumineu- 
fe par elle même dont la matière, par la 
rotation du Soleil autour de fon axe, eft 
condenfée & lancée plus fortement autour 
de fon Equateur qu'autour des pôles, & par 
conféquent eft lenticulaire. Cette lumiè- 
re accompagne conftamment le foleu & 
fuit toujours la fituation de fon Equateur. 
Sa partie occidentale fe levé tous lesjours 
avec cet aftre, tout comme fa partie orien- 
tale fe couche avec lui. Mais nous ne la 
voyons pas tous les jours parceque la plu- 
part du temps elle fe perd dans le cré- 
ipufcule du foir, & que la pofition du So- 
: leil & de la Terre n'eft pas (toujours allez 
favorable pour nous faire voir ce phéno- 
mène pour ' lequel il faut nécefîairement 
que ratmofphere du Soleil fe préfente à 
nos yeux perpendiculairement & non obli- 
quement. Dans les pays fitués très de 
l'Equateur, on voit la Lumière Zodiacale 
pendant toute Tannée, au lever du Soleil 



& l'étendue de cette lumière n en uas.cou- 
jours la même, s'étendant quelquefois jus- 
qu'à 100 degrés, au lieu que quelquefois, 
elle ne palTe pas 45- La largeur eft entre 
8 & 30 degrés, gtyft n'cft pat tout-à-fait ' 
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dans le plan de l'Ecliptique, mais elle for 

me avec lui un angle de 7.1/2 degrés. L' 
i premier qui a obfervé cette Lumière Zo 

diacale eft Childraeus l'an 1759. Cafîini I; 

publia en 1683. Doppelmaier dans la 2 
'carte de fon Atlas aftronomique à repré 
Tenté diftinftement la figure de cette lu 

miere dans des temps déterminés. 



♦ 
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JANVIER a 31, jours & la Lune 30. 



Cal. Réformé 
Janvier. 



D 
L 
M 
NI 

v 

S 

D 

L 

M 

M 

S 

i\ 

M 
M 

S 

D 

L 

M 

M 

\r 

S 
D 
L 
IVI 



1 Nouvel An 

2 A bel Seth 

3 Enoch 

4 Loth 

5 Siméoti 

6 f.M Rois 
1 1fidore 

8 /. Epiph. 

9 Martial 

0 Paul l'H. 

1 Hygin 

2 Ratnald 

3 H'hlre 

4 Félix 

5 II. Epiph. 

6 Marcel • 

7 Antoine 

8 Prifce 
.9 Mtrius 
«o Fab. Seb. 

21 Agnès 

22 111 Epiph. 

23 Emerence 

24 Timothéë 
15 Cm d S P. 

26 Polycarpe 

27 Chryfoft. 

28 Chariena'. 
2Q IV Epiph. 
3oAdeîgonde 
31 Virgile 



Grégorien 
.Janvier. 

Nouvel dn 

Macaire 

Geneviève 

Titus 

Siméon 

Les Rois . 

Raymond 

1. Epiph, 

Marcellin 

Paull'H. 
Hygin 
Erueft 
Hilaire t 
Félix 
77. Epiph» 

Marcel 
Antoine 

Prifce • 
Canut 
Fab Seb. 
Agnès 
777. Epiph, 
F. de N. D. 
Timothée . 
Conv.i.S P 
Polycarpe 
Jean Chryf. 
Charlemag. 
IV Epiph. 
Adelgoude 
deN 



Ruffien 

Décembre 



21 D. Julien. 
■22 Anaftafie 

23 10 M. en Cr. 

24 Eugénie 

25 Nat.de J.C.\ 
2ô Cgr.de la V. ' 
27 Etienne 

2S D. 20000 M. 

29 i4ccolnn, 

30 Anyfie 

31 Mélanie 

1 Circoticif.^t 
2Sylveftre | 

3 Malachie ? 
4D.C de 70 A. 
sThéopemp. 
6 Epipîianie 
7D.de]. B. 

8 George 

9 Polieu&e 

0 Grégoire 

1 D. Théodofe 

2 Tatien 
3Hermile 

4 Per.duM.S. 

5 Paul 

6 Pierre ès L. 

7 Antoine 
%D.Athan.C 
9 Macaire 

20 Euphéme 





Corn du j. 


Long.d.j. 




Vhor. 


I 


7 h. 15 m. 


9h. 30 m. 


7h. 


4 r > no. 


u 


7 9 


| 9 4* 


8 


2 


21 


l ° 


IO 12 i 


8 


26 


31 


« 45 1 


' lO 30 


8 


58 



Le foleil 

entre an 
Verfeau le 
«o. à 7 b. 55 
min. d.foir. 
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Janvier. Les jours croiflent de 36 min. 
le matin & 30 min. le foir. 



1 



3 
4 

5 
6 

? 
Si 



C, des Juifs m 



Schebat. 

2 

3 

4 

5 
6 
1 

8 Sabat 

9 

pllo 
* 11 
12 

*4 

15 Sabat 

16 /efff 

13 19 
20 
21 

22 Sabat 

23 
24 

27 
23 

29 Sabat 

3° 

1 ^<&*r 
2 



1 11 

'12 

13 

1*5 
[16 



I 1 ? 
20 

21 
22 

23 
24 

2 5 

2(5 
2 

2 

29 
30 



3i 



3 



3 
4 

6 

7 
8 

9 
10 

11 

12 

»3 
14 

15 
16 

i? 
18 

20 
21 
22 

23 
24 

26 

27 

28 
29 

3o 
1 



Phafes de la 
Lune, ^ 

Le 5. le 
foir. Le 6. "}) 
s'app. de la 
terre au 17 0 

Y. 

72?\ le 7. à 1 h. 

26 min. du 
foir, la lune 
étant au 17 0 
40' V. 

®le 14. à t h. 
21 m. du 
foir, la lune 
évant au 24 0 

3«'SS. 
Le 19. 75])le 

mat. Le2i.}) 
s'él. de la ter- 
re au 13 0 <éh. 

§le22.ài2h. 
31 min. du 
foir, la tuue 
étant au a° 

as 7 m. 

le 30. à 1 h. 
21 m. du 
matin, la lune 
étant au 9 0 



Equation 
du tetns. 




2 <8 



+ 

+ 

+ 
+ 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

+ 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

+ 
+ 



4' 14" 

4 42 
10 

37 
4 

3i " 

57 
22 

47 
11 

35 

58 

20 

42 

3 

23 

43 
2 

20 

37 

54 
10 

25 
40 

53 



5 

5 
6 

6 

6 

7 

7 
8 

8 

8 

9 

9 

10 

10 
10 
11 
11 
11 
ii 
12 
12 
12 
12 

13 
13 
13 
13 
13 
13 



6 

18 

3o 
40 

49 

58 





h. 


m. 




h. 


I 


1 


10 


9 


10 


4 


5 


14 


12 


14 


7 


9 


6 


115 


*4 



Clair de Lune, 



m. 




h. 


m. 




h. 


m. 


39 


17 


" 
8 


53 


25 


3 , 


4i 


27 


20 


24 


28 


0 


5S 


25 


23 


6 




1 


3i|2 


13 
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Janvier. Le foleil eft an ligne du Capric 



8 50 

9*3^1 

9 » 53 
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" Nt A RS a j{ joyjrâ. & la Lune 30. 



ÇaL Réjurmé 
JWars. 

I Aubin 

aSttnptice 

3 Ctinëg; 

4 Adrien 

7 Félieiié- 

8 Quatre T. 

9 A.défo'ûie 
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. Grégorkn 
Mars, 
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L 
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S 
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Cepdres " 

Simplice 

Cunégonde 
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i? Gennjde 
iH Anfelme 
19 ttcvti 
10 Robert 
ai Benoit 
22 Cafmiir 
»3,Eberhard 
14 Gabriel 
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27 Hubert 

28 Kuftache 

29 Maichus 
3cGuido 



Béribéri 
Patrice 
Kdoaiard 
Qcuii 
Nicete- 
Benoit 
çPatiiin 
[Viftor 
Gabriel 



• * Fé 

18 Léon P. 
tç.Archippe 
ic Léon rie C. 
21 Timothée 

14 D, M. en K, 
23 Polvcarp. 
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25 Tarife 

26 Porphyre 
«7 Procope 

15 Baftle _ » 
1 f).Eudoxi> 
a Théodot.» 

3 Kutrope *» j 

4 Gémfiniecv 

5 C.onori' § | 
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9 40 Marc. >jq 
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iS Cyrille r; 
içChr. Dar. 
Uo M deSab,-* 



5.! 



\Com.duj. 
M5b» 55 ni. 

"[5 34 ' 
I»î|5 13 
3'U 53 



LoHg.dj.\$:JÏVhor. 
tah. lom.ltoh. 46»». 

12 52 lu 98 , 

13 34 M* 8 • 

14 14 ha 40 



Le foleil 
entre au 
Bélier le 
20.à ub. il 
m.du mat. 



Digitized by Google 



M'A «s. Lès jour* croififent le matin/ de 



(7. 4*5 (fuifs M VPhafis de la 



eartar. 



— 

i i — 

2 

3 
4 
5 

i 

8 

10 

il 

12 

14 



2 

4 S abat 

5 

6 " 

tj • 

8 

IO 

ii Sabat 



12 

\\PuHm 
i5Î ikSuf, Pur. ! rèj/ie la terre au 

l<5 id I?l24° r"-. 



2 

4 

5 

7 
8 

i 

13- 

15 



Lune. 




Equation 

Au te. in s. 



+ 11' $6" 
t 12 24 
+12 II • 

+ » 57 
t" If 44 



1. le 
mat.. Le 3. D 

s'ap. delater- 

Ie7.ft5h.57 

m. ou mat.,;t 1 f 29 
ta lu-ne étar * 11 [15 

au lâ 0 48' II. 

le 14. à 10 
\£/h.35m.du 
foir, la lune 
étant au 34° 

Le 17.]) s'él. 



21 



l 7 

ig Sabat 



S; 



2 

ai 



12 22 

*4 



9 • 



38 min. du 
mâtin, la lune 



25 
26 

27 
28 
29 

30 

3* 



24 

25 Sabat 

26 

27 
-8 



18 

20 

2f 
22 

24 

26 
27 
28 

29 

3^ 



+ 
+ 

+ 
+ 

+ 
* 

a* 



étant aiç 

38-" & :••?. ' 

t,ea8. ft)le + 
fo1r. - 



A le 30. à ra 

Wh. 50m. dn 
matin, la lune 
étant au o° 
2<5"V\ 

Le 3* T)s'app. 
de la terre au 



2 26° V\ 




U — . CU ir de Lune. 
mii 

. 44 

" 4 



•h 
+ 
+ 
+ 



11 
10 

lo 

10 

9 
9 
9 
9 
8 
8 
8 
7 
7- 

7 
6 

6 

6 

6 

5 
5 
5 



3 
42 
28 



55 
38 
21 

4 

28^2 

•lo i 

34 
15 

57 a 

38 
20 

1 

43 
24 

; 6 



4 • 47' 



A 
4 



1 l h 


1. • m. 






m. 




h. 


0 m - 




0 16 




8 




25 


2( 


' l'I 


12 1 




20 


6 


S 


28- 


I 


- 3 


I15I1 


1 15 1 


I23 


3 


24 


31 


2 


;• 50 



B ij 



Digitized by Google 



Ç*|._£<«» Lever 



de la 

D 



de la cher 



Cou- 



ptver 




45 

£; & 

17 ifltf 

18 -i? 
ip 4. « 

18 .«6 
i 14 

«3 53 
26 56 

» 24 *5 
* 8 5» 
j- « 44 

ci 24 11 




" i(43 



'3 



«55 U 



1*. D 44 
1? 26 



19 
?5 



2 59 
• 58 



14 D 22 6D 3^27 D|3 l 

19 )6 



ai 34 
itfV\3? 




xi by Googl 



I 



Digitized by Google 



* I 



AVRIL a 30 jours et la cune 19- 



-1 



CaU Reformé 



* Grégorien 



S- 1 i'Théodo.re 
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M l 4.Aml>r61fe 



Théodore» 
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ôlrénee. 

8A pollome 
9</^5 /fat». 
oCa-mel 
îEzéchiel' 
2<Jutes 
y/Yeuîi St. 
ctfewdr. St. 
5tO!ynhpie 
'6 Pâques . r 

7 *2. #VîJ^ .i) 

8 Vaurien • 

9 Ermogene 
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21 Adolaire . 
aaSother 

33 ^uafimod. 

24 Albert 

25 S. Mtre E. 
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28 Vital 
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-J U'I N a 30 jours & la Lune 30. 
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Vàl. Réformé 

1 Nicodème 
a Ephraîra 
3,Erafme 
4 Pentecôte 

6 Bénigne 

SMédaro" 
9 -Félicien 
o : \Vieganrf 
1 Trinit, 
aBafillde 
3Tobie ' 

. ôJuftine v 
S >i7Valkiiiar 

O 181. rr«m 

çSiLvere 
aoSiUs 
21 Alban 
nAcace 
23 Bafile 



Grégorien . 

Procle 
Erafme 
Clotifde ■ 
Pentecôte, 
2. Fête 
Norbert 
-Lucrèce . 
Médard 
Félicien 
Marguerite 
f, Trinit, 
Jeati F. 

Antoin.deP. 
Bafile 
FUte - Dieu j 
François R. 
Renaud 
2. Trinit, • 
Julien 
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22-Bafilifc, 

23 Michel 
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29 Théodofe 
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31 D. Pentecôte 
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4Metr. P. 
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Grégorien 



aTv.VJ.LV. 
Eloge 

Domitîen 

Efaïe' - : 

Vilibald 
rKilien 
S. Trinité 
7 Frères - 
Pie s - 
Herman 
Marguerite 



tlT.V.d.LV 

3 tJlric 

4 Corneille 
M1 * Charlotte 

oEfate 
Vilibald 
Kilien 

9 4. Trinité 

10 7 Frères 
ti Pie 
ta Heori 

13 iVhirguerit. 

14 Bonavent. Bonavent. 

15 Div. d. Ap. Henri 

16 5. Trinité to. Trinité 

17 Alexis- tAlexis 

18 Eugenô 

19 R u fin 
ao EUe 
ai Praxédeç. 

11 Mar.Mngd. 

23 6. Trintté 

24 ChriAftie 

26 Anne 

27 M art h e- 

28 Pantaléon 
49 Béatrbc 
307. Trmité 

31 Ignace 
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Frédéric '. > 
Arfene- - 
Marguerite 
Daniel < 
Mar. Magd. 
7. Trinité 

CbriftÔie» 

Jaq. Ap, 
Anne 
Camille 
Innocent 
Marthe " 
S. Trinité 
(Ignace 



20 Méthode 

21 D. Julien 

22 Eu ebe 
*3 Agrippine 
W'N. d;S.jean 

25 Fébronle 

26 David de T. 

27 B.de Bùlt 

28 D. Cyr. J. 
39 Pierre Paul 
3oCbngr.~d.A. 

1 Cofm. D.C$ 

a H. d.N.D.5. 
3Hyacinth.S: 

4Andr. (\.Ç,°* 
5 D. Mhanaf. 
>6Sifô*s^ 
7 Thomas 
8Peotope 1 
9 Parie race 1 

10 4$ Mï de : N. 

11 Euphémie 

12 D PtocU 
i3Congr.d.G. 

14 Acile 

15 Cvriaque 

16 A thé no g. 
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19 D. Die Mac. 
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•758 

S *° 



®f.ïhot. 
ion. ion». 
16 a 

15 38 



15 1a du foïr. 



O foie il 
entre 'au 
Lion le 21. 
à 8 h. 1 m. 




Digitized by Goo 



Digitized by Google 
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M ;-j*Pie& ès Li 
iVLj- 2 Guftave, : 

3 /îugujie 

4 D naiuiq. 

s 1 5 0fw«tia u 

/} 6 8- Trinité 

L 7Afra 

M. 8 Cyrille 

M 0 Roland . 

ioLaitfeot 
♦ r i ! Hermaon 

12 Claire 

13 9. Trinité 
i4Eufet?e 
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16 Ro h 

17 Bertram 
j8 Agipete, 
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SEPTEMBRE a 30 jours et la Lune 30. 

Cal. Réformé 
Septembre. . 



V 

S 

D 

L 

M 

M 

S 

L 
M 

M 

S 
£> 
L. 
M 

M 

J 
V 

S 

D 

L 

M 

M 



1 Egide 
lEvneJl 
3 12. Trinité 
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2C*?tt<l2** 7". 

*i Thomas k 
zi Béate ' ' /- 

23 Dagobért 

24 i£ /#z/«ji£ 

25 /Voîtf , 

26 Etiihne 

27 fïedh Év. 

28 TCôsl nnoc. 

29 fonathan, 

30 David « 

31 D après N. 



Grégorien 
tbre. 




Bibténe 
\. Ad vent » 
Barbe 

Ntcoïai 

Am'broife 
Carte. çU.V. 

Léocadie 
2\'/îvent 



Ma.xence 
: Lucie 
Spjridjon 
Irène : 
Albin 

3. /fotfWÊ 

Gratien 

Némefe 
Chriftian 
I hoinas 
Honoré 
Viftoire 



kT o<>7. 



fftfzn Ev. 
•Ces Innoc. ; 

Thonv.deC. 
David 

D ^r^5 JV. 



. Huffivn 
- Novem bre. 

20 Pt ode ' 

21 Pr de la V. 

22 D. f'hilem. 

23 Amphii | 

24 Catherine 1 

25 Clément : 
2*6Alype . 

27 jacob 1 
tienne 

29 D Param. . 

30 André a. " , 
iNahum P..£J 
a Habac. P. J 
3Zeph. P. s 
4 Barbe 
sSabas 

6 D. Nicolas. 

I Ambrojfe 
8 Patape. 

9Conc d.l.V. 

10 Menas' • 

II J3awiel 
iiSpirldîon 

13 D. Rùfirate 

14 Thyrfe 

15 Eleuthêre 
t6 A^gce, 
l'Dan'el*" 
jSSébanien ; 
19 Boniface 
ao D Ignace 



• Mïom.duf- 
1 7 h. u m, 
1TÎ7 .18 

ai |7 • 
31 \y 16 



Lptig.dj.\&/.ïhor. 
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9 h. 38m. 
9 24 
9 24 
9 28 



S h. 

7/ 
7 
7 



om. 
42 



Le foleil 
putre au 
Cap ri c\ le 
21. à 3h. 16 
m.duïoir. 
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f D e.c km b re. Les jours diminuent jus- 
qu'au 21. le mat- deiora- &le foir de 10 m. 
"ttt g ra egr —7—7 — - - 
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Phafas de la 
Lune 



Le 4 ]) 




Equation 1 
du tems. 





delà terre au 

le sft ih. 
14 m. du 
foir, la lune 
étant au 13 0 

le 12. à 8 h. 
g 37 m. du 
loir, la lune 
étant au 24° 
5*' HP. 

Le x2.25I)Je 

mat. Le 17. ]J 
^'éL de la tej- 
re au 25° ttt» 
te 20. à 5b. 
33 ra. du 
foir, la lune 

3 Le 27, ai) le! - 

4 matin. |- 

§'c 28. à 9 h, 
6miq. du 
m uin, la lujoe 
étant au 6° 

de la terre au + 
26° tf. U 
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I De c k m b. Le foleil eft au figne du Sagittaire. 
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-Cil N-N'ÏVjE -» r S À ï RÏÈ & C 
<fe /a Sére'kftni? Mai/on DncaU de * 

Saxe-Gwba. ■ • - « ?, r 



t. 



* v 



,Janv. 

3P- 1745. 

Mrirs. 
o. ' 1756. 



» < 



Mài. 
18. iffti 



R N E S T , Duc régnant de 
fr* Saxe -Gotha. 



' • 1 ' \ 



* - 



•4- 1747- 
Sert . 



1 



(i 
fi 



Louise, PrincelTe de Saxe- 
Gothay fille du feu Prince Jean 
-Augufte, mar. au £>uc Frédéric 
; de Meklenbourg-SchweHn. ^ • 

L 1 • 1 : * * . 

Jean A d o l p h e , prince îde 
Saxé- Gotha, Oncle du Dîuè 
rçgnant. : ' • *~ 'T 

» r » 5 j . 

Auguste, Prince de Saxe- 
... Gotha, frère du Duc régnant 

MARIE CHARLOTTE 
A M E L I K, Ducheffe ré- 
gnante de Saxe-Gptha. 

Emile L e b i> o l b , A u g us- 
; t e , Prince "Héréditaire de 
Saxe -Gotha. 

' • ' ' ' • ' ' 

1774- F Rederic, Prinde de Saxe-i 
• - Gotha, fécond fits du Duc 
I régnant. 1 '• » v 

Auguste Frederique 
Louise, Princefle de Sâxe- 
Gotha, fille du feu Prince Jean 
. Augufte, mar. à Frédéric Char- 
les , Prince Héréditaire de 
Sch warzbaurg - Rudolftadfc" 



Nov. 1 
3- *77*. 



n 



1752. 
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r JS TE GENEALOGIQUE 

des Princes & Princefes de l'Europe. 



« > 



r s axe» 



Vr anche Ern efiin e» 

■ 

r - ' » » 

Saxe -Gotha. 

* - »■ " 

DUC Ernest, né le 30 Janv. 1745.841 ans, 
fucc. le 10 Mars 177a. mar. le 21 Mars 1769. 
H Marie Charlotte Amélie Erneftiue, fille 
l'Antoine Uiric, Duc de Saxe-Meiningea, 
îée le 11 Sept. 1751. a 35 ans. 

E,nfans. 

Smile .LébpolcT Augufte, Pr. Héréd. né'le 23 
Jov. 177a. a 14 ans. ' * 

Krédêrtc, né le sSNov. 1774. a uans. - , 

Fret*. 

gufte, né le 14 -Août 1747. a 39 an*. 

Oncle. 

n Adolphe, né le 18 Mai 1721. à 65 ans. 

'es du feu Prince Jean Aueufle & de Louife 

C.Reufs de Sclileitz. 

Vugufte Lonife Frédérique, née le 30 Nov. 
'52. . a 34 ans. V. Schwarzbourg-Rudolftadt. 
louife;, née lé pMars 1756. a 30 ans. V. Me* 
Uenbourg- Schwerïn. -« u • 

Saxe - Meiningen 

Geofge Frédéric Charles, né le 4Févr. i~^r« 
25 ans, mar. le 27 Nov. 178a. À Louife El* a 

D 
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note* fiite,^ ChwftWm -Alherfc Vr. #'Hoh«n- 
Tohe-LangeahourV, nie le 11 Août 1763. a„ 

23 ans. -v % S" * V v"4 *> -« v ' 

Sœurs. 

r. Marie Charlotte Artiste Etneftine, nie le 11 
Sept. 1751. a 35 ans. V. Saxe- Gotha. 

a. WWhelrriine l.ouHe"Ghrîftiaoe, néè v le 0 Août 
I7«. a 34 ans. V. Hefle- Philippsthal. 

3. Amélie Augufte Corolîhe Lôuife, née le4 Mars - 
1762. a 24 ans. raar. le io Fév. 1783. au Prince 
Henri Erdœann Charles de Carolath-Beuthen. 



1 * Mère. D * 1 



Charlotte Amélie, Fille du Landgr. Charles de 
HelVe-Philippsthal, née le 10 Août 1730. a 56 
ans, Douair. du Duc Antoine Ulric, le »7janv. 

Douanière du Duc Augure Fi éiiric Charles. 

Louife, fille du P. Chriftian Charles de Stolberg, 
Gedem, née le 13 Oft. 17^4. a 22 ans. Veuve 
le 21 Juillet 1782. 

Saxe-Hildbourghaufën. , * 

D. Frédéric, né le. 29 Avr. 1763.^ 23 ans. 

Saur. 

ChriftianeSophieCaroiine, née le 4 Dec 1761. 
a 25 ans. V. ci-deffous. 

Oncle V Tante. 

I. Frédéric Guillaume Eugène, né le 8 Oft. 1730. 
a 56aos, mar. le 13 Mai s 1778. avec fa Coufi- 
ne la Prinrefffl ChriAiaoe Sophie Caroline, 

* née le 4 Dec. 1761. a 25 ans. " 

S. Sophie Amélie Caroline, née le 21 Juill. J7J2,, 
a 54 ans. V. Hohenlohe- Neuenfteiu. . ... " 

Frère de fon BifaueuU, 

Jofeph Frédéric Guillaume Hollandinus, né le 
5 Oft. 1702. a 84 ans, vei.f d'Anne Viftoire, 
Pr. de Soiffons, le io Oft, 1763. 
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Erneftine'Augufte Sophie, fille é»Bt«eft Au- 
,»>lt«,'D.dp Saxe- Weitpar, née .le : « i a»v. 
174c. a 46 ans. Douair. du Duc Erneft Frédé- 
ric Charles, le 23 Sept. 178c. f 

Saxe-Saalfeld-Cobourg. 

D. Erneft Frédéric, né le 8 Mars 1724. a 62 ans, 
mar. le 23 Avr. 1749. à Sophie Antoinette, 
fille de Ferdinand Albert, Duc de Bmnfwic- 

" Luoebowrg, née le «3 Janv. 1724. » ° aans ' m 

En fans, t , 

1 Pr. Héréd. François Frédéric Antoine, né le 
• 15 juïl. 1750. a 36 ans, mar. en 1 >« conde * ." oc ^ s 
lé 13 Juin 1777. à Augufte Caroline Sqphte, h I- 
le de Henri XXIV? Comte Reufs d'Ebers, 
dorf, liée le 19 Janv. 1757. • -9 »»s, 

- En/ans. 

"i. Sophie Frédérique Caroline Louife, née le 
roAo'ut 1778. a 8 ans. * . * 

a. Antoinette Erueftine Amélie, née le 28 Août 

3. Julienne Heoriettë Ulrique. nepje 23 Sept. 

; 4;^?ieft 5 Fr a é n «féric Antoine, né ta'l'JW.» 

tîftl, a 2 ans. • 
5. Ferdinand Atigufte,nf le 28 Mari 178* ai an. 
{. Caroline Ulrique Amélie, née le içOft. i753» 

t. *L oui s Charles Frédéric, né le a Janv. 1765. 

a 31 ans, • '". „ * i 1 

Frères & Saurs* 




CMv\ ftian Frjm ço js, né le a$ J §» Vj 
Chirlotte Sophie, née;t«24Sepferi?3fcft W W 
VriVLeoklenbourg Schwetin*,; ... <-/ 
FrédériaueCaroliae, née le 24 Juin .1735. a, 51 
ns. V. Brandebourg Aflfpach .- Bayreutn. 



Frédéric 



ans. 



1 



• Digitized by Goc 



1 



i. Alexis Frédéric Chriftian, Pr. Héréd. né le fa 

• T; Tnïn 1707. a ro'ans. ' " . • 
a. Patt11o*Chriftine Wilhelmine, née le 23 Févr. 
• 1760. a- 17 ans. »î. , «• ..» . .- 1 î 



1. Frédérique Augufte Sophie, née le 28 Août 

1744. a 42 ans. V. Anhalt- Zerbft. 
- Chriftîne Elifabeth Albertine, née le 14N0V. 
'174.5. a 40 ans. V. Schwarzbourg- Sondera 
haufen. * • 

. Sœur du i. lit* avec Louife, Pr. d'An- 

hait . Dejjau. 



01 <*u*. . t 

' Anhalt-Bernbourg-Schaùmbourg^ 

Pr. Charles Louis, né le 16 Mai gsjj. a 63 ans, 
' m ar. le i6Déc. 1765. à Amélie EléoDore, fille 
de Frédéric Guillaume Pr. de Solms-Braun- 
tels, née le 22 Nov. 1734. * 5» »"*• - >» .x 

* - i < ' En fans, : - '■ " ' 
i.Viaor Charles Frédéric,; Pr.' Heréd. né le 

Guillaume Leuis, ne le îoAvr. 1771. a isatis. 

* Douairière du Pr. François Adolphe 

Marte Jofephe, fille de Jean Wplfgang, Comte 
^de Hislingén, née le 13 Sept. 1740. a 4»' «n*. 
Veuve le 22 Avril 1784. 

<• 



En fans. 
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■■•#M8foè.lftiMet* AlBèHfttè^H^ïe tô Févr. 
* /V«W rf« *. .jl» t av*c faitbiit. fiophUC. , 'de 

1. Frédéric Louis Adolphe, né le 29.^0^.1741. 
a ' ! ! ; . I : I j » .«ÏJ-J »3 

2. Viftor Amédée, né le ai Mai 1744. a 4» ans, 
mar. le u'Avr. it78.* a Nbifcdeleni© Sophie, 
fille -de Frédéric Guillaume, Pr. de Sol m*. 

ll firaunfelf, née le 4 J ni Cl. ,174?.' a 44, an», . .. * 

Pr. Charles Geqrge Lebrechr, ne le \$ Àoûi 1730. 

■ ■ 

a 

37 

I, Augufte Chrétien Erédériq P/. HéréxL jnéU 
18 Nov. 1769. a 17 fins. r , , rt * 

a. Chartes Guillaume,, né le. 5 Janv,.. i77if a 
15 ans, , . .- , . 

3. L6uis, né le 25 Sept 1778. a Sans? * 



1 1 » 1 




Fnre & Sœurs cfu rntnte lit. if - # 

ï. ChrflVlàne Anne Agnès/ nee'Të "5 Dçc. J^yJ. a 

veuve ^£Hear| to^toW\ft f & 
Wenugerode, le *4p&. 17;$. 
s. Jeanne WUfcèltaiW/n*é le 4 Nov. 17*8.358 




3. Frédéric Erctmahry né le a6 0&. 17*^1: à 5$ ans, 
^enfuie Louifé Ferdiuande, C. de Stolberg*. 
ty>rnigerode, le 3 Févr. 1784. • I 

/cil £ Pi .- -tt ::.W!t n {!-i > . . « . t I 

, , i^JîroaDiïelEmoa EtdmannV »é le 9 Janv. ir<5$. 
a 18 ans. 

D iv 
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6. Alpyfç, née le 2oNoVli?6i. a 24 ans. 
7. .Vincent; -né ièî^t Adiiti7p> a:»3.an"«^ '» T 

v Jes'n A'dafo; né té^ Aput ^a-i. a 65. 901» . véûf 
de fa féconde fetnmé le 21 Ott. 1775. 

.Ftew &'\Sœurs du 2 lit. .... 

,1. Jofeph trançoj» ( ÀTitpine,.ne le 31 Janv. i?34. 

a s* ans. V. PafVau. , ; 

2. Thérefe, née Je 22 Mars 1735. a 51 ans. V. 

Kinskv. »- • 

^3. M*ri# Antoiptfte, née,le 30 Sept. JE», a ,47 

ans, mar. le 12 Janv. 1755. *u>C. Gundaçcar 

"fl.Ffânçolf dè PairlernélesSept. 1741. a 45 ans, 
mar. le 19 A^at J77<^ a Vjncentia Anne de 
Rftrhhach. néele 9 Août 1750. a 36 ans. ■ 




tWùtbe 

6. Jean Baptifte, né ie.28Févr, 1745- a 4«an%. 

7. Aloys, né le 20 Mars 1747. a 39 ans. 
& François Xavier, né le 19 Janv.-1.749. 837 an*, 

mar. le 25 Juin 1778. à Marie Erneftiue, Pr. de 
1 .'Schwarzènberg, née le 18 Oft. 1752. a 34 ans, 

Pr;*Ev. Clément Wnéeslas, Duc de Saxe, Eteft. 
de Trêves, né le «8 Sept. 1739. a 47 ans, élu 

* ,|* apAo^t,^. - Vu rTrerev v ; L - , v .1 

«Tofeph II. "Empereur, Roi de 'Hongrie &deBo- 

* heme, Archiduc d^Autridie, né le i 3 Mari 
174t. a 45 ans, -veuf d«- fa" féconde femme le 

si MM 1767. . ' \\A '** \- ' % ' 

< ■ Frères & Saurs. „ J 
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V Marié Fjl'fabeflj^néele i^Abut ^.a^int. 

4. Marie Amélie, née le aô Févr. 1740. a 40 ans. 

V.Parme. * ' . u , . • 

5. Pierré Léopold , né le- 5 Mai 1747. » $9 ans. 

WTofcane. •'■«.• \ ' ' . ' L , 

6. Marie Caroline, née le *3 Adut 1752. 834 $ns. 
- V .-Sicile. •' • • ' 5 " " '- 

7. Ferdinand, né Ifr ijuin 1754- a 3* a "s, mar. 
le i;Oâ. 1771. *. Marie Béatrice d/E rte» fille 

. .d'Hercule 111. Duc de Modene, née le7 Août 

1750. à 36 ans. • ' * 

, Enfans. 

1. Marie Thérefe Jeanne Jofephine, née le 

. . l 31 0& !7t3. a 13. ans. ' - / . 

a. Marie Anne Léop. Jofephe Jeanne, née le 

■{ ' ir Déc. -1776,'JFibms. " i 

a. François Jofeph Charles Ambroife, né le 
6 Oft. 1779. à 7; ans. ' 1 ' x * • .** 
.Ferdinand Charles Jofeph, né-le «5 Avr# 

1781. a 5 ans. < ; 

5. Maximilien Jofephî né le 14 Juill. 178», a 
. : 4 'ans. ' : » 1 < D 

a. Antoinette Louife, née le 2i Oft. 1784. a a ans. 
g, Marie Antoinette, née le 2 Nov. 1755., a 3* ^ns. 
• ' V. France.' ; . ' 

p. Maximilien,. né le 8 Déc. , 75 6 r a 30 anp. 

Bade- Bade. 

, : DouAiri<nv dit *t»to Atygiv . <f J 

Marie Viftoire, Pr. d'Aremherg, née le 26 Oft. 
1714. a 72 ans.'^ëatfe ïe'ai Oft. 1771. 

•I. ! Filie4*\ï. maria gn du màrgr. ZoufS. l 

Elifabeth ftàgufte Françoife Eléonorè; née le 
lé Mars 1726.; a. 60 an*, . ; Vi 

v- *.«.• îie r fe^de-Doiurlach:.- v î 

'lilTiref. Chartes- F^-ëdéncr n*W ; **k©$.' ' 
58 ans, veuf de Caroline Louife, fille tte 
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Enfans. '->J ; . 
.1. Charles-Louis, Pr. Héréd, né let<|Févr. i7«. 
*3» î n *ï«« r ' «eïS juil. 1774. à Amélie, Frérfé- 

• £ q «. e ' £ IIe d ^ Lou,s Ix Landgrave régnant de 
Hefle-Darmftadt; née le sô juin 1754. » 3» ans! 

• En/ans. 
I. Çather. Amél. Chriftine Louife*l 
a. Fréd. Wilh. Caroline, nées le > ont 10 ans. 
ijjuil. 1776. 1 

• 3 'a 7 ans MarieAu g uft «» né « 1 e *4janv. 1770. 

4-F/^dériq lie Dorothée Wilbelmine, née le 1* 
». Mars 1781. 5 ans. • . ' 

5. Marte Elifabeth Caroline, née le 7 Sept. 
- . i?8/t. a 4 ans. ' » 
fl. Frédéric, né le 39 Août 1756. « 30 ans. ' 

3. Louis Guillaume Augufte,, néleo Févr. 1761 
a 33 ans. - 1 

Guillaume Louis, né le 14 Janv. 173a. a 54 ans. 
• ' Oncles à Jet mode de Bretagne. 

l t. Charles Augufte Jean Reinhard, né le 14 No*. 

1743. a 74 ans. i 
8, ChfiftopTiè, né le 5 Juin 1717. a 69 uns. ' < 

Baie. 

^ n i 0,f J o(, epn. Saron de Reggenbach, 
né le 14 Oft. 1720-. a do aris, élu le 35 Wo V . 178^ 

Bamberg, 

Pr.Ev. François Louis, B. d'Erthat, né le itf 
t -Sept. 1730. a 56 ans, élu le «Avril 1779, . , 

Barbian & Belgiojofo. 

^d-An^D^L 1 * 5 é le aoOai'iy»j$.a di ans, veuf 
f Anne Ricnarde ; PrinceJfc, d'Erte , le 3 Mal 
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Enfant. 

s. Barbe Marie Ignace Thérefe, née le.ioFévr» 
lî 59 ' a . 8 T f «.ns, mur. le 8janv. 1775. à Antoine 
Marquis Litta de Gambaio. 

1. Alberic Renanld Hercule Charles, Marquis 
d'Etre, né 1» 1 Mai \-to. a 26 ans. 

3. Louis François Albéric Antoine, Comte de 
Lugo, né le iSjanv. 1767. a 10 ans. 

4. Hercule Charles Philibert, Comte de CotW 
gnoia, né le 24 Mai 1771. a 15 ani.. 

Frère. 

Louis Charles Marié, Comte de Delgiojofo, n£ 
le ajanv, 1728. a SS.ans. 

Bavière. . 

■ Douairière du dernier Eleïïeur MaximU 

lien tfofeph. 
Marie Anne, fille d'Augufte III, R. de Pologne, 
née le 29 Août 1728. a 58 ans, veuve le3oDéc. 
1777» 

Douairière' du Duc Clément. 

Marie Anne Charlotte, fille dé jôfeph Charles, 
. Comte Palatin de Soulzbach, née le 22 juin 
1722, a .64 ans, veuve le 6 Août 1779, 

: t. Berchtblsgadè, , 

Pr. Prév. Jofeph Conrad, Bar. de Schrofienberg, 
jié le 3 Féyr. 1743. a 43 ans, élu le -6 Mai 1780, 

. St. Blaife. 

pr. Abbé, Martin II Gerbert, né le Ht Août 1720» 
a 66 ans, élu le 15 Oft. 170^. 

1 ~' êrandebourg - Bâyreufh. 

Douairière du dernier Margr. Frédéric 

.... . .u^W"** ! . 
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Brandebourg Anfpadi & Bayreuth. 

MargV. Alexandre, né le« f&*tâ-&J?£ 

! mar. le » Nov. 1754. ? {H^iSK Salfeïd- 
fille du Duc François Jofie de Saxe-Saalteia- 

• 'Cobou'rg, née le 24 Juin 1735- * 5» ans. 

Brixen. I 

Pc. Ev.Jofeph Philippe, Comte de Spauer, ^né 
le «3 Sept. 1718. a 68 ans, élu \fi aôMai 1779. 

: Brunfwi.c - Lunebourg.,..,. 

voyez Grande-Bretagne. 

Brunfwic-Wolfer.buttel. 

D. Charles Guillaume Ferdinand né le 9 Ô& 
i7« a s' ans, raar. le 16 Janv. 1764. a Augufte, 
' Sœûr du Roi d" Angleterre, née le 11 Août 1737. 

• a 49 ans. „ r . ■ 

Enfans. 

1 Charles George Augufte,. Pr.Héréd. ne le 8 

feftlc^ ^ née h 

3 foie. **M ans. . V. tfurremherg-Stout- 

3. Caroline Amélie EHfabeth, née le 17 Mai 1768. 

4. a Gloîgè*Guill. Chrétien*, né le 27 Juin Ï7*> 

a 17 ans. , 

c Augufte, né le 18 Août 1770. a tô ans. 

6. Frédéric Guillaume, née le 9 Oft, 191. a« an»» 

frff-M Sœurs» 1 j /. 

1. Sophie^roline Marie, ^«J<A^ 

49 ans/ V?Brandebourg - BaVreutb. 
a. Aline Amélie, née le 24 Ott. A739v* 4?f os ' 

V. Saxe - Weiroar,. , ;i ~> x „ „ e 

3; Frédéric Augufte, ne le.soOa. Jj^H^" ' 
r mar.leô Sept. .768. à FrédériqneS^pbie Çhar. 

lotte Augufte, tille de (Çttlcf Chr$an 
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mann, D. de Wurtembete - Oel» , née le i 

Août 1751. a 35 an»i"; VnJ 

4. Elifabeth Chr4ftjne UWque r née le 8 Non 
1746. a 4oari« f • 1 ' ■; ; 

5. Àugufte Dorothée, né. le'a O&ob. 1740. a 
37 ans., 

« ■ * 

Mer*. 

Philippine Charlotte, fille de Frédéric Guillau- 
me Rot de Prufle,» née le 13 Mars 1716. a 70 
. ans. Douairière du Dde Charles, le .26 Mars 
1780. ~ i ■ 5 r 

Értfaris cta Duc Mtoin* Ulric oncle & de lé 

Ptincetf* Jnne de lfiecTilenboiirg- 

Schiverîn. * * 



U Catherine, née; le 26 JuiU 1741. a 45 ans* 
a- Pierre, né; le 31 Mars 1745. a 41 ans, 

3. Alexis, né le 9 Mars 1746. a 40 ans. 

Oncles & Tàntes. 

1. Elifabeth Chriftine, née le SNov. 1715. a 71 

ans. V. Pruffe. " 4 Y > *» f 
1. Louis Erneft, né le '*.? Sept. 171& a <5g an». 
^Ferdinand; né le 12 Janv. 1721. a 65 *qs. 

4. Sophie Antoinette, née le 23 J*nv. 1724: a 
62 ans. V- Saxe-.Saalfeld -Côbourg. 

5# Julienne Marie, née le 4 Sept. 1725k a57ans # 
. V. Dannemarc. . j r 

Onde à la mode de Bretagne. 

Frédéric Charles Ferdinand, né le 5 Avr. 1729. 
a 57 ans, mar, le 26Gft. 1782. à Anne Caroli- 
ne Pr. deNaflau- Saarbruck & veuve de Fré- 

. déric Augulte Guillaume, dernier Duc de 
Holftain-Glucksbourg, née le 31 Déc.175^ 

a 35 jintt ii :i î , . . «1 

s* ' - /*! BuchâiL . . . 

Pir. Abb. Marie Maximilienne Efther, Cottol.de 
Stadian, née le 22 JuiH. 1736. a 50 aus, -élu 
le 18 Janv, rfts*- * ^ " 
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Chimay. 

Pr. Philippe Gabriel Maurice de Hennin - Lié* 
tard» né le ai Sept. 1736 a 50 ans , mar. le 29 

' Sept. 1762. à Lattre, fillte du Duc Charles de 
Fitzjames, née le 7 Déc. 1744. a 42 an*. 

Fret* & Saurs. 

1. Charles Jofeph Alexandre, Pr. de Hennin, 
né le 17 Juin 1744. a 4a ans f mar # en 1766. à 
Etiennette, fiile du Marquis de Montconfeil. 

S. Marie Anne Gabriele, née le 29 Mars 1728. a 
58 ans, mar. le aôOft- 1750. à Viftor Maurice 
Kiquet, Marquis de Caraman. 

3, GabrîeleChart. Françoife, née le 20 Juin 1729* 

a 57 ans. , è . , 

4. Louife Françoife, née le 30 Mars 1738. a 48 ans, 
mar. le isFévr. 1756. à Jacques Frauçois, Vi- 
comte de Cambis. 

Gary/ 

pr. François Wenceslas, né le 8 Mars 1706. a 
80 ans/ mar. lei4Févr. 1747. à Marie Jofephe f 
fit!e d'Herraann Frédéric Pr. de Hohenzoilern* 

L Hechingen, née le 20 Janv. 172S. a 58 ans. 

' Rnfans. 

t. Jean Népomucene, Comte, né le 17 Déc. 1753. 
a 33 ans, rcuîr. le 31 Janv. 1773. à Marié Christi- 
ne LéopoKiine, fi Ue de Charles Pr.de Ligne, 
née le 27 Mai 1757. a 29 ans. 

Enfans. 

1. Charles, né le 12 Déc. 1777. a 9 ans. 

2. François Maurice, né le 21 Sept. 1782. a 4 ans. 
ai Marie Sidoine, née le 10 Nov. 1748. a 38 ans, 

mar. le 27 Mai 1772. à Jean Rudolphe C. de 
Choteck, né le 17 Mai 1749. a 37 aili, 

3. Marie Chriftine, née le 19 Janv. 1755- a 3 1 ans > 
maivle 27 Avr. 1772. h Jean Philippe, C. de 
Hoyos, né" le 6 Sept* 1747. a 3oans. 

4. Marie Thérefe, née le3oJuill. 1756. a 30 ans. 

Coire. 
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Coire. 

Pr. Ev. François Denis, Comte de Roft, né le 
15 Janv. 17^ a 70 am f élu le iô Ayr. 1777, 

Collorédo. 

Pr. Rudolphe Jofeph, né le 6 Juil. 1706. a 80 ans, 
mar. le 14 Juillet 1727. à Marie Gabriele, fille 
de Gundaccar Thomas, Comte de Stahrera* 
berg, née le 2SN0V. 1:07. a 79 ans. 

F.nfctns. 

1. François Gundaccar, Comte, né le 28 Mai 173t. 
« 55ann, mar. le 6 Janv. itm. à Marie I r abèU 
le, Hlle de Henri, P*. de Fondi & C. de Mans* 
feld, née le 29 Août 1750. a 36 ans. 

Knfans 

1. Rudolphe Jofeph, né le 16 Avr. 1772. a 14 ans 

2. Ma:ie Gabriele, T 

3. Marie Henriette, nées le 3 > ont 13 ans. 
Sept. 2773. J 

4 iérflrne, né le 30 Mars 1775. a 11 ans. 
5. Ferdinand,' né Je 30 Juii. 1777. a çans. 

2. Jérôme, né le 31 Mai 1732. a 54 ans. V.Sa!z« 
b'-urg. ^ 

3. Jofeph Marie, né le fi Sept. 1735. a 51 ans. 

4. Wencestas, né le 15 Oft. a 48 ans. 

5. Marie Gabriele, néé le 23 Juin 1741. a 45 ans, 
mar. le 27 Janv. 1762. à Jeâii C. Palfy d'Erdoerli. 

6. Marie Thé?efe, née te 18 Juil. 1744. a 42 ans, 
mar. le 16 Juin 1776. au C. Eugtne Erwin de 

. Schœnborn. 

y, Marie Françoife, née le 2 Avr. 1746. a4oans, 
mar. le 27N0V. 1765. à Etienne Olivier, Comt # 
de WaUis. 

8. Caroline, née le*i4Févr, 1752. a 34 ans, mar # 
le 18 Mai 1772. au C. Ferdinand de TrauN 
raannsdorf. 

Cologne. ^ 

El. Maximillen, Archiduc d'Autriche, né le 8 ! 
Déc. 1756, 330 ans, Arch. Si Eicft. le 15 Avr, 1784, 

E 
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Confiance ou Coftnitz. 

Pr. Ev. Maxtrailien Chriftophe, B. de Rodt f 
né le 10 Déc. 1717. a 69 ans , élu le 14 Déc. 

1775. 

Cornelii -Munfter. 

Pr. & Ab. Matthias Louis, B. de Plettenberg, né 
■ le 2 Févr. 1729. a 57 ans > élu le 23 0&. 1764. 

Corvey. 

Pr. & Ab. Théodore* B. de Brabeck, de la mai- 
- fou de Lohaufen, né le 15 Juiil. 1735. a 51 ans, 
élu le 18 Juill. 1766. 

Courlantle, 

D;.ic Pierre* né le 15 Févr. 1714. a 72ant, mar. 
en troifiemes noces le 6 Nov. 1779. à Anne 
Charlotte Dorothée, fille de Jean Frédéric, C. 
do Meden, née le 3 Févr. 1761. a 25 ans. 

Filles. 

1. Catherine Fréd.WUh. Bénigne, née le 9 Févr, 

1781. a 5 ans. 
%. Marie Louife Pauline , née le 19 Févr. 1782* 

a 4 ans. 

Frère & Sœur. 

j. Hedwige Elifabeth, née le 4 Jull. 1727. a 59 ans, 
mar. le 25 Nov. 1759. à Alexanare lwano* 
witfch Baron de Tf herkaffow. 

a. Charles, lié le i* Oft. 1728. a 58 ans, mar. le 
18 Févr. 1778. à Apollonie, Pr. Ponioska, née 

. le 4 Févr. 17Ô0. a 26 ans. 

En/ans. 

I. Bénigne, née le Je Déc, 1778. a 8 anf. 
• 2. Gultave, né le 29 Janv. 1780. a 6 ans. 
3- Pierre Alexis, né le ai Févr. 1781, a 5 ans. 
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' Dannemarc. 

R. ChrMianVII. né le 29 Janv. 1749- «37 ans. 
veuf de Caroline Mathilde, fille du feu Pr. 
de Galles, le 10 Mai 1775. 

En/ans. 

ï. Frédéric, Pr. royal, né le 28 Janv. 1768. a 18 ans. 
2. Louife Augulle, née le 7 j uil. 1771. a 15 ans. 

Sœurs dupremifiy lit du Père du Roiautc Louife, 

Pr. d'Angleterre. 

1. Sophie Magdeleine, née le3Juil. 1746. a 40 ans. 
V. Suéde. 

2. Wiihelmine Caroline, née le iojuil. 1747* a 
39 ans. V. HefTe-Caflel. ' , y „ „ 

3. Louife, née le 30 Janv. 1750. a3ôanf. V. Heiie- 

Frère du fécond ht. 

a. Frôdéric, Pr. Héréd. né le 1 1 Oft. 1753- a 33 
mar. lé 21 Oét. 1774 à Sophie Frédérique, Pr. 
de Mecklenbourg-Schwerin, née le 24 Aou* 

. i?58. a 2S ans. 

Belle - M ère du Roi. 

Julienne Marie, Fille du feu Duc Ferdinand Al- 
bert de l3runfw*c-Wolfeijbime!, née le 4 Sept. 
«729. a 57 ans. Douairière de Frédéric V. Roi 
de Dannemarc, le 14 Janv. 1766. 

Dietrichflein. 

Pr. Charles Maximilien, né le 28 Avril 1702. a 
84 ans, veuf de Marie Anne Jofephe, Comt» 
de K.heveuhu44er, le 4 Oét. 1704. 

c ^ En fa ns. 

1. Jean Baptifte Charles, Comte, né le 27 Juin 
1728. a 58 «»s, mar. le 30 Janv. 1764. à Marie 
Chriftitiè, lofephe, fille de Jean Jofeph An- 
toine, Comt. de Thun & Tefchen, née le 25 

* Avr, 1738. a 48 an*. 

E ij 
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En fan S. 

« 

I. François Jofeph, né lesSAvr. 1767, a Tpans, 
mar. le 7 Juill. 1783. à Marie Théjrefe, C. de 
Zîtizendorf. m > 

9. M<*rie Thércfe, née le ti Août 1768, a 
18 ans. 

3. Jean Bapt. Charles, né le 31 Mars 1772. a 
14 ans. 

4. Maurice Jean Charles, né le ipFévr. 1775. 
a 11 ans. 

5. Jofeph, né le 7 Févr. 1780. a 6 ans. 

a. François de Paule Charles f i é le 13 Déc. 
1731. a 55 ans, mar. le 25 Avr. 1770. à Char- 
lotte, Bar, de Reifchach, née le 8 Oft. 1740. 
a 46 ans. 

r 

En fans. 

I. Mar. Thérefe Jofephe, née le 24 Juîl. 1771. 
a 15 ans. 

% François Xavier Jofeph, né le 9 Juil. 1774, 
a 12 ans. 

3. Marie Jofephe, née le 2 Nov. 1736. a 50a©*, 
veuve du C. Erneft de Harrach, le a3 Mai 

I7S3- 

Eichffcedt. 

Pr. Ev. Jean Antoine Erneft, Baron <îe Zeh- 
men, né le 25 Nov. 1715. a 71 ans, élu le 31 
Mars 1781. 

EIwangen, 

Pr. & Prév. Antoine Ignace Jofeph, Comte de 
FuggerGlœtt, né le 3 Nov. 1711. a 75 ans, ré- 
ligne le 1 lanv. 1781. en faveur du Coadjiueur 
Clément Venceslas, Duc de S*xe, né le 28 
Sept. 1739. a 47 ans. V. Trêves. 

St. Emeran. 

* 

Pr.Si Ah. Frobenius Forfter, né le qo Août 1700. 
a 17 an», élu le 15 Juill, 176a, 
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Empereur, v. Autriche* 

Efpagne. 

R. Charles III. né le aojanv. 1716. a^oans, veuf 
de Marie Amélie, fille d'Augufte III. Roi de 
Pologne, le 27 Sept. 1760. 

En fans. 

X. Charles Antoine, Pr. des Afturies, né le ïi 
Nov. 1748. a 38 ans, mar # le 4 Sept. 1765. à 
Louife Marie Thérefe, Pr. de Parme, née le 
9 Déc. 1751. a 35 ans. 

Enfant. 

1. Charlotte Joachime, Infante, née Ie25Avr. 
1775. a n an*. V. Portugal. 

2. Marie Amélie, Infante, née le çjanv.1779. 
a 7 ans. 

3. Marie Louife Jofephe, Infante, née le 6 Juil. 
1^8*. a 4 ans. 

4. l'erdinand iVhrie François de Paule, Infant, 
né le 24 0ft. I7S4- a 2 ans. 

a. Ferdinand IV. ftoi des deux Siciles, né le 12 
Janv. 1751. a 3^ an*. V. Sicile. 

3. Marie jofephe, Infante, née le 16 Juil. 1744. 
a 42 ans. 

4. Marie Louife, Infante, née le 24 Nov. 1745. 
a 41 ans. V. Toscane. 

5. Gabriel Antoine, Infant, né le la Mai 1752. a 
34 ans, iTiar. en 178s- à Marie Anne Viftoire, 
fille de Marie Reine de Portugal, née le 
15 Déc. 176S. a 18 ans. 

<5. Antoine "Pafcal, Infant, né le 31 Déc. 1755. a 
31 ans. 

Frère & Sœur. 

i # DooLouif, Infant, né le 25 Juil. 1727. a 59 ans» 
mar. le 23Juill. 1776. à Donna Marie Thérefe 
Vallabriga y Rofas. Il vit retiré de la Cour 
à Cadalfo. 

En fans. 

' I» Louis Marte, né le 22 Mai 1777. a 9 ans. 
a. N» N. Prince» né le 9 Pévr. 1779. * 7 ans 

tu nj 
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a. Marie Antoinette, Infante, née lè 17 Nov. 
1729. a 57 ans. V. Sardaigne. 



Eflen. 



Pr. Abb. Marie Cunégonde, Pr. Roy. de Saxe, 
née le 10 Nov. 1740. a 46 ans , prend poflef* 
fion le 7 Oft. 1777. 

Efterhazy de Galantha. 

Pr. Nicolas, né le 18 Déc. 1714. a 71 ans, mar. 
le 4 Mars 1^7. à Marie Elifabeth, C.de Weif- 
fenwoif, née le 21 Mars 1718. a 68 ans. 

Enfans. 

i.Paul Antoine, Pr. Héréd. né le n Avr. ir#. 
a 48 ans, veuf de Marie Thérefe, C. d'Erdœ* 
di, le 1 Mai 1782. 

En f ans* 

1. Marie Thérefe, née le 7Févr. 1764. a a* ans, 
a. Nicolas, né le 12 Déc. 1765. a 21 ans, mar* 
le 15 Sept. 1783. à Marie jofephe Hernoé- 
negilde, fille de François Jofeph, Pr.de 
Liechtenftein, née le 13 Avril 1768. a 18 ans, 

3. Antoine, né le 3 JuU. 1767. a 19 ans. 

4. Léopold, né le 15 Nov. 1776. a 10 ans. 
a. Marie Anne, née le 3 Févr. 1739. a 47 ans, mar, 

le 21 Mai 1758. à Antoine C. âe Craffalcowich. 
3. Nicolas, né le 10 Août 1741. a 45 ans, mai. le 
3 Août 1777. à Anne Françoife, C. de Weif» 
fenwolf, née en 1747. a 39 ans. 

France. 

R.Louis XVI. né le 23 Août 1754. a 32 ans, mar. 
le 16 Mai 1770. à Marte Antoinette, ArchicL 
d'Autriche, née le 2 Nov.. 1755. a 31 ans, 

Enfans. 

ï. Louis Jofeph Xavier François, Dauphiu. né 
ie 21 Oft, 1781. a 5 ans, 
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». Louîs Charles, Duc de Normandie, né le 27 

Mars 1785. a i an. 
3. Marie therefe Charlotte, '(Madame) .née .le 

19 Déc. 1778. a San*. 

Friras & Sœurs. t 

I. Louîs Stanislas Xavier, Comte de Proven* 
' ce, (Moniteur) né le 17 Nov. 1755. a 3ï ans, 
mai. le 14 Mai 177L à Marie JofeVhe Louife, 
Pr. de Sardaigne", (Madame) née le 2 Sept. 

1753. a 33 aoi - 

*. Charles Philippe, Comte d'Artois, né leçOft. 
1757. a 29 ans, mar. le 16 Nov. 1773. h Marie 
Thérefe, Pr* de Sardaigne, née lè 31 Jantv 
1756. a 30 ans. 

En/ans. ' 

1. N.N. Duc d'^ngoulême, né le 6 Août 1775. 
a if ans. 

2. N. N Duc de Berry , né le 24 Janv. 1778. 4 
8 an*. 

3. Marie Adélaïde Clotilde, née le 23 Sept.1759. 
a 27 ans. V S udaigne. 

4. EHÏabeth Philippine Marie Hélène, Bée le 
3 Mai 1764. a 22 ans. 

Tantes du Roi. 

1. Madame Marie Adélaïde, née le 23 Mars 1732. 
a 54 ans. 

a. Madame Viftoue Loulfe Marie Thérefe, née 

le n Mal 1733. a 53 ans. 
3. Malame Louife Marie, née le 15 Juill. 1737, 

a 49 ans. 

Branche d'Orléans. 

Duc Louis Philippe de Bourbon, né le 12 Mai 
1725. a 61 ans, veuf de Louife Henriette, Piy 
de "Bourbon- Conti, le 9 Févr. 1759. 

Enfans. * , 

i # Louis Philippe Jofeph, Duc de Chartres, né 
le 13 Avril 1747. a 39 ans, mar. le 5 Avr. r 

E iv 

r Digitized by Google 



à Louîfe Marie AdélAÏde de Bourbon f fille 
du Duc de Penthievre, née le 13 Mars 1753, 
a 33 anf. 

En/ans. 

1. N. N. Duc de Valois, né le 6 Oft. 1773. a 

13 ans. 

2. N. N. Duc de Montpenfier, né le 3 Juil. 
1775. a 1 1 ans. 

3. N X. M*Je.uoifelle de Chartres, née le 23 
Août 1777. a ç ans. 

4. N. N. Comte de Beaujolois, né le 7 Oft. 
1779. -a 7 ans. 

a. Loui r e IVUrie Thérefe Batilde, Mademoi- 
felie d'Orléans, née le 9 juil. 1750. a 36 ans. 
V* Bourbon - Condé. 

Branche de Bourbon -Condé. 

Pr. Louis Jofeph de Bourbon, né le 9 Août 1736. 
a 50 ans, veuf de Charlotte Goiefride Elira* 
betb de Rohaa Soubife, le 5 Mars 1760. 

Enfans. . 

j. Loni* Henri Jofeph, Duc "de Bourbon, né le 
13 Avril 1756. a 3oani, mar. le24Avr. 177c. à 
Louife Marie Thérefe Batilde d'Orléans, née 
le 9 Juill. 1750. a 36 ans. 

Fit*. 

Louis Antoine, Duc d'Enghien, né le a Août 
1772. a 14 an«. 

a. Louife Adélaïde de Bourbon - Condé, née le 
5 Oft 1757. a 29 ans. 

Branche de Bourbon -Conti. 

Pr. Louis François Jofeph de Bourbon, né le 

1 Sept. 1734. a 52 ans, mar. le 27 Févr. 17SQ. 

à Fortunée Marie d'Ett, fille de François 

Duc de Modene, née le 24 Nov. 1731, 9 
*5 ans. 
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Prince légitimé, 

Louis Jean Marie de Bourbon, Duc de Pen- 
thievre, né le 16 Nov. 17*5. a 61 ans, veuf 
de Marie Thérefe, Pr. deModene, le 3oAvr. 

Fille. 

LouiTe Marie Adélaïde de Bourbon, née le 13 
Mari 1753. a 33 ans. V. Branche d'Orléanf. 

Douairière du Pr. Louis Alexandre d* 

Lamballe, 

Marie Thérefe Leuife, Pr. de Savoie, née le 
8 Sept. 1749. a 37 ans, veuve le 6 Mai 17Ô& 

Freyfingen.- 

Pr. Ev. Louii Jofepb, Bar. de Welden, né le 
11 Mai 1727. a 59 ans, élu le «3janv. 1769. 

Fulda. 

Pr. Ev. Henri, Baron de Bibra, né le 22 Août 
1711. a 75 ans, élu he 22 Oft. 175p. 

Furftenberg - Môskirch. 

Marie Gabriele Félicité , Ifille du D. Léopold 
de Holftein - Wiefenbourg, née le 21 Oft. 1716. 
a 70 ans, veuve du Pr. Charles Frédéric, le 
7 Sept. 1744. 

Furftenberg-Stulingen. 

Pr. Jofepb , né le 9 Janv. 1758. a 28 ans, mar. 

L? L 5 J an y* 17781 h Marîc Antoinette, Pr. de 
Honenzollern - Hechingen , née le 10 Nov. 
1760. a 26 ans. 

Frert & Saur. 

i.Jofephe Marie Bénédifte, née le 14 Nov. 1756. 

a 30 ans. V. ci - deflbus. 
1* Charles Joachino, né le 31 Mars 1771. a 15 ar - 

E v 
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Mère. 

Marie Jofephe, fille de Jofeph Guillaume*, C; 
de Truchfes* Trauchbourg, née le 30 Mars 
1731. a 55 ans, veuve du Pr. Jofeph Wences* 
las, le 2 Juin 17S3. 

Oncle. 

Charles Egon, né le 7 Mai 1729. a 57 ans, mar. 
* le 24 Juin 1753. à Marie Jofephe C. de Stem* 
berg, née le 21 Juin 1735. a 51 ans, 

Enfans. 

1. Philippe Marie Jofeph, né le 21 0&. 175$. a 
31 ans, mar. à fa nièce Jofephe Marie Bé- 
nédifte, le loFévr. 1779. V. ci-defTus. 

2. Charles Jofeph Aloys, né le 26 Juin 1760. 
a 26 ans. 

» 

Douairière du Pr. jofeph Guillaume. 

Marie Anne Comtéflfe de Wahl, née le 22 Sept, 
1736. a 50 ans, veuve le 29 Avr. 1762. 

% Douairière du Landgr. Louis éugufll Egon. 

Jofephe, fiîle 'de Maximilîen Jofeph Comte de 
Fugger- Zinneberg, née le 21 Mai 1719. a 67 
ans, veuve le ioNov. 1759. 

- Enfans. 

g. Landgr. Joachim Egon, né le 22 Dec. T749-& 
37 ans, mar. le 18 A ut 1772. à Sophie Tbére- 
"fe, C. d'Oettingeu* Wallerftein, née le9Déc. 

1751. *35«"« 

Enfans. 

I. Frédéric Charles Je?in Népora. Egon, né le 

26 Jaav. 1774. a 12 ans. 
s. Philippe Charles, né le 13 Mars 1775. a 

11 ans. 

3. Caroline Sophie, née le 24 Août 1777. a 9 ans. 

4. Marie Eléonore Sophie, née le 7 Févr. 1779* 
a 7 ans. 

5. Marie Thérefe, née le 3 No?« 1781. a 5 ans* 
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a. Landgr. Jofeph Frédéric, né le 24 Avr. 1751. 
a 35 ans, veuf de Jofephe Tbécle, fille du 
Comte Léopold Chriftophe de Schalleriberg, 
le 10 Juin 1783. 

Fils. 

Jofeph Frédéric François, né le 4 Sept. 1777; 
a 9 ans. 

St. Galle. 

Pr. & Àb. Beda Angern de Hagenwyl, né le 7 
Dec. 1725. a 61 ans, élu le 11 Mars 1767. 

Gandersheim. 

Pr. Ab. Augufte Dorothée, Duch. de Brunfwic» 
Lunebourg, née le 2 Oft. 1749. a 37 ans, éiué 
le 3 Août 177k * 

Gènes. 

« 

Doge, Giovanno Carlo Paliavicini. • - 

Gonzague- Vefcovati i L.' 

Pr. Charles, né le 12 Sept. 17:9. a 5? ans. 

Gonzague- Vefcovati 2 L. 

Pr. François Nicolas, né lesôDéc, 1731. assan$ f 

Sœurs. * 

1. Olympie, née le iSjuil. 1718. a 68 ans. 
a. Rléonore, née le iô Oéc. 1719. a 67 ans, mar, 
à Nicolas Hippolite Corme*de Gazoldo. 

3. Aurélie, née le 4 Oft. 1722. a 64 ans. 

4. Françoife Marie, née lesôDéc. 1727. a59am # 

Gonzague- Luzzara. 

Pr. Bafile, né le sçSept. 1711. a 75 ans, mar. le 
*8 Oft. 1738. à Jeanne, fille de Jean Benoît 
Comte de Borroméo , n£e ie il Ayr. 1712, a 
^4 âus* - 1 
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- Fil*. 
Aloys, né le 29 Avr. 1743. a 43 ans. 

Frères. 

I. Frédéric, né le 14 Noy. 1705. a 81 ans, 

%. Jean, né le 4>Avr. 1712. a 64 ans, mar. à Ma* 

rie Thérefe Anguifîbla, née le 30 Juil. 1745, 

a 41 ans. 

Filles. 

1. Charlotte, née le 17 Juin 1767. a 19 ans. 
ô. Louife, née le 24 Juin 1768, a 18 ans. 

Gonzague- Caftiglione & Sol- 

ferino. 

Pr. Aloys II! né le 22 Mal 1745- a 41 ans, »ar. 
en 1779. à Elifabeth Rangoni, 

Mers. 

Hélène Medici, Douairière da Prince Léopold, 
le 12 Juili. 1760. 

Oncle & Tante. 

1. Aloys, né en 1726. a 60 ans. 
a. EUfabeth, née en 1728. a 58 ans. 

Enjans de François Gonzaçue Duc de Soi* 

ferino , Grand • Oncle. 

I. Marie Laure, née le 31 Janv. 1728. a 58 ans. 
a. Confiance, née le 31 Déc. 17^9. a 57 ans. 

3. Marie Françoife, née le 18 A vr. 1731. a 55 anf t 
mar. le 2 Avr. 1747. à Pierre d'Alcantara* Duc 
de Médina- Celi. 

4. Marie Antoinette, née le 6 Févr, 1735. a 51 ans # 

5. Philippe Aloys, né le 19 Déc. 1746. a 4<îans. 

6. Marie Michèle, née le 23 Févr. 1745. a 41 ans, 

Grande-Bretagne. 

R. George III Elefteur de Brunfwic-Lunebourg, 
né le 4 Juin 1738 a 48 ans, mar. le 8 Sept. 1761. 
* Sophie Charlotte, fille du feu Duc Charles 
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Louis Frédéric de Mecklenbourg- Çtrélitz, 
née le 19 Mai 1744. a 4* 

En fa fis. 

1. George Frédéric ATigufte, Pr. de Galles, né 
le 12 Août 17^2. a 04 ans. 

2. Frédéric, né le 16 Août 1763» a 23 ans. V. Os- 

nabmck. 

3. Guillaume Henri, né le ai Août 1765. a 21 ans. 

4. Charlotte Augufte, née le 29 Sept. 1766. a 
ao ?.ns. 

Edouard, né le a Nov. 1767. a 19 aas, 
\ Augufte Sophie, née leSN T ov. 1768, 3 18 ans. 

7. Rlifabeth, née le 22 Mai 1770. a 16 ans. 

8. Erneft Augufte, né le 5 Juin 1771. a 15 ans. 

9. Augufte Frédéric, né le 27 Janv. 1773. a 13 ans. 
ic. Adolphe Frédéric, né le 24 Févr. 17^4. a 

12 ans. 

u. Marie, née le 25 Avr. 1776. a 10 ans. 

12. Sophie, née le 3 Nov, 1777. a 9 ans. 

13. Amélie, née le 7 Août 1783. a 3 ans. 

Frères & Sœur. 

I, Augufte, née le xi Août 1737. a 49 ans. V. 
Brunfwic- Wolfen butte I. 

a. Guillaume Henri, Duc de Glocefter, né le 
25 Nov. 1743. a 43 ans, mar, le 6 Sept. r/>6. à 
Marie 611e du Chevalier Edouard Walpole & 
.veuve de Jacques, Comte de Waldegr^ve. 

Enfant* 

1. Scphîç Mathîlde, née le 19 Mai 1773. a 

2. Gui laume Frédéric, né le 15 Janv. 177$. a 
10 ans. 

3. Henri Frédéric, Duc de Cumbeiîand, né le 
7 Nov. 1745 a 41 ans, mnr. en Nov. 1771. à 
Anne fille de Simon Luttrel, Comte de 'Car* 
hampton. 

Tante. 

Amélie Sophie, née le ;oJuin 1711. a 75>ns# 
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Grand - Maître de l'Ordre" 

Teu tonique. 
Archid. Maximilien, né le 8 Déc. 1756. a 30 ans. 

Hatzfeld. 

Pr. Frédéric Charles François Cajetan, né le 7 
Août 1773* * '3 a n «« 

Heitersheim. 

Pr. & Grand -Prieur, Jean Jofeph Benoît, Com- 
te de Reinach Fouxemaigne, né le 14 tevr. 
1721. a 65 ans, élu le 20 Août 1777. 

- Herforden 

Pr. A6b. Frédérique Charlotte Léopoldine Loul- 
fe, fille de Henri Margr. de Brandebourg. 
' SchweHt, née le i8Aoui «745. a 41 ans, fucc. 

le 13 Qà. 1764. v . ,, . . . 

Coadjutrice Henriette Amélie, Pr. d AnnaU- 
Deftau, née le 7 Dec. 1720. a 66 ans, élue le 
11 Nov. 1779. 

HeiTe- Cartel. 

Landgr. Frédéric II, né le 14 Août 1720. a Mans, 
mar en fécondes nores le to Janv 1773. * ^Phi- 
lippine AuRuite Amélie, fiile de Frédéric Guil- 
laume, Margr. de Brandebourg-Schwedt,nee 

le 10 Oa. 1745. » 41 «» s - 
En fans du 1. lit avic Marie fille de George 11 
Roi de la Grande. Bretagne. 

1. Guillaume, Pr. héréd. né le 3 Juin 1743. » 43 
ans, mar. le 1 Sept. 1764. à Wilhelmme Ca- 
rolioe, Pr. de Dannemarc, uée le 10 J uii., 1747» 

, a 38 an*. , 

En fans. 

l. Guillaume, né le aSjuil, i"77« a 9 ans. 
a. Marie Frédérique, née le 14 Sept, 1768. a 
18 ans, 
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3- Caroline Amélie , née le n Juiil. 1771, a 
15 ans. 

2. Charles, né le 19 Déc. 1744. a 42 ans, mar. la 
joAout 1760. à Louife, Pr. de Dannemarc, née 
le 30 Janv. 175c. a 36 ans. 

En/ans. 

1. Marie Sophie Frédérique, née le 28 Ofti 

1767. a 19 ans. 
a. Frédéric, né le 24 Mai 1771. a 15 ans. 

3. Julienne Louife Amélie , née le 19 Janv. 

1773. a n anf * 

4. Chrétien, né le 14 Août 1776. a 10 ans, 

3. Frédéric, né le 11 Sept. 1747. a 39 ans. 

Filles du Prince Maximilien , K Onch 

du Lamigr. 

1. Ulrique Frédérique Wilhelmine, née le 31 
Oftob. 1722. a 64 ans. V. Hoiftein • Gottorp^ 
Oldenbourg. 

a. Wilhelmine, né le 23 Févr. 1726./ a 60 ans» 

. V. Pruffe. 

Hefle-PhilippsthaU 

Landgr. Guillaume, né le 29 Août 1726. a 60 ans* 
mar. le 26 Juin 1755. à U bique Eléonore, fille 
de fon Oncle le Pr. Guillaume, née le 27 Avr* 
1732. a 54 ans. 

En fans. 

i # Charles, né le ôNov. 1757. a 29 ans. 

« # Julienne Wilhelmine Louife, née le 8 Juia 
1761. a 25 ans , mar. le 10 Ottob. 1780. au 
Comte Philippe Ërneft de Schaumbourg* 
Lippe. 

3. Frédéric, né le 4 Sept. 1764. a 22 ans, 

4. Louis, né le 8 Oft. J766. a 20 ans. 

5. Erneft Conftantin, né le8Aouti77i. ai5ans # 

Saur. 

Charlotte Amélie, née le 10 Août 1730. a 56 ans. j 
V. Saxe-Meiaingen. ! 
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En/ans de Guillaume, Pr. de Barchfeld & d$ 
Charlotte ffilhelmine, Pr. d*/lnhalt Bern- 

bourg - Hoym. 

r. Catherine Frédérique Charlotte, née le 26 A vr. 
1725, a 61 ans, ma' le 18 Juin 1765. au Comte 
Albert Augufte d'Ifenbourg- Budiugen. 

a. Jeannette Charlotte, née le 22 Jauvier 1730. 
a 56 ans. 

3, Antoinette Caroline, née le i8janv. 1731, a 
55 an*. 

4, Ulrique Eleonore, née le 2?Avr. 1732, a 54 
ans. V. ci • de (lus. 

5, Anne Frédériqne Wilhelmine, née le 14 Déc. 
1735. a 51 ans, veuve du (\ Louis Henri Adol- 
phe de la Lippe - Detmold , le 2 Mai 1782. 

6, Dorothée Marie, née le ;o Déc 173^. a48ans, 
njtar. le tfjuil. 1764. à je^u Charles Louis, 
Comte de Lœwenftein Virpebourg. 

7, Adolphe, Pr. de Barchfeld, né le 29 Juin 1743. 
a 43 ans, mar, le 18 ()&. 17SÎ. À Wilhelmine 
Loiiife Chriftiane, fille d'Antoine Ulrîc, Duc 
de Saxe -Meiningen , née le 6 Août 1752.8 
34aui. 

Fils. 

Vj. Charles Augufte, né le ^7 Jtifn 1784. a2ani« 

Douairier* au Landgr. Frédéric. 

Sophie Henriette Corn te (Te de Grumpach, née la 
14 Mai 1740. a 46 ans. Veuve le 15N0V. 177?* 

Hefle * Rheinfels - Rothçnbourg. 

Landgr. Charles Emanuel , né le 5 Juin 174^. a 
4oaus, mat. le 1 Sept. 1771. à Marie Léopoldi- 
ne Adelgoitde, Pr. de Liechtenfteiu, née le 
3oJanv. 1754. a 32 ans. 

Fits, , 
Yiftor Amédée, né le 2 Sept. 1779. a 7 ans. 

Frer*s & Sœurs. 

1. Clémentine Françoife Erneftine, née le 5 Jnitt 
*T47. a 39 ans. 

a. Marie 
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a. Marte Hedwige Eléonofe Chriftine , nés le 

26 Juin 1748. a 38 ans, mar. le i7_Juil. 1766. à 
Jacques Léopold, Pr. hé'éd. de Bouiiloo. 

3. Charles Conftantin , né le 10 Janvier 1752. a 
34 ans. * 

4. Marie Antoinette Frédérique Jofephe , née 
le 31 Mars 1753. a 33 ans. 

5. Wilhelœine, née le 16 Févr. 1755. a 31 ans. 

Fillts duPr Jofeph Onels du Landgr.&de 

Chriftine, Pr. de Salm. 

1. Anne Marie Viftoire Chriftine, née le 25 Févr. 
.1728. a 58 ans, mar le u-Déc. 1745. au Pr. 

Charles de Rchan . Soubife. 

2. Marie Louife Eléonofe, née le 18 Avr. 1720* 
;. a 57 ans. V. Saim-Salm. 

HefTe-Darrnftadt. , 

Landgr. Louis IX, né le 15 Déc. 1719. a 67 ans, 
veuf de Henriette Caroline, fille du Pr. Palatin 
Chriftian Ill'des Deux-Pouts, le 30 Mars 1774. 

En fans. 

1. Pr. Héréd. Louis, né le 14 Juin 1753. a 33 ans, 
mar. le 19 Févr. 1777. à fa coufi ne la Pr. Loui- 
fe Caroline Henr. de Hefle. Darmftadt, née 
le 15 Févr. 1761, a 25 ans. 

En fans. 

1. Louis, né le 20" Déc. 1777. a 9 ans. 

a. Louife Carol. Eléon. Dor. Amélie, née le 

16 Janv. 1779. a 7 ans. 
3. Louis George Charles Frédéric Erneft, né 
> le 31 Août 1780. a 6 ans. 
a. Caroline, née lé2 Mars 1746. a 40 ans. V. Hefle* 
. Hombourg. 

3. Ft édén'que Louife, née le 16 Oft. 1751. « 35 ans. 
V. Prufle. 

4. Amélie Frédérique, née le 20 Juin 1754. a 
32 ans. V. Bade - Dourl ch. * 

5. Louife;, née le 30 Janv. 1757. a 29 ans. V.Saxe» 
Weimar. . 

F 
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6. Frédéric Louis, né le ro juin 1759. a 27 ans. 
Chrétien Louis, né le 25 Nov. 1763. a 23 ans. 

Douairière du Pr. George Guillaume frère . 

du Landgrave. 

Marte Louife Albertine, Comt. de Leiningen- 
Heydesheim, née le 16 Mars 1729. a 57 ans* 
Veuve le 21 Juin 1782. 

Eu/ans. 

1. Louis George Charles, né le 27 Mars 1749. 
a 37 ans. 

■ fl. George Charles, né le 14 Juin 1754. a 32 ans* 

3. Charlotte Wilhelmine Chriftiane Louife, 
née le 5 Nov. 1755. a 3* ans * 

4. Charles Guillaume Georgn, né le iô Mai 
1757. a 29 ans. 

5. Frédéric George Augufte, né le ai Juil. 1759. 
a 27 ans. 

6. Louife Caroline Henriette, née le 15 Févr. 
1761. a 25 ans, mar. le 19 Févr. 1777. à fon 
Coufin le Pr. héréd. 

7. Marie Wiiheimine Augufte, née le igAvr, 
1765. a 21 ans. - ! 

Hefle-Hombourg. 

Landgr. Frédéric Louis Guillaume Chriftian, 
né le 3oJanv. 174s. a 38ans, mar. le 27 Sept. 
1768. à Caroline, fi*le de Louis, Landgr. de 
Hefle - Darraltadt, née le 2 Mars 1746. a 40 ans. 

En fans. 

1. Frédéric Louis, Pr. héréd. né le 30 Juil. 1769* 
a 17 ans. 

a. Louis Guillaume, né le 29 Août 1770. a 16 ans. 

3. Caro ine Louife, née lé 20 Août 1771. a isans* 

4. Louife Ulrique, née le 26 0&. 1772. a 14 ans. 

5. Chriftiaue Amélie, née le 29 Juin 1774. a 
12 ans. 

6. Augufte Frédérlque, née le 28 Nov. 1776, a 
10 ant, . 
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7. Philippe Augufte Frédéric, né le n Mars 1779. 

a 7 ans. 

8. Guftave Adolphe Frédéric, né le 17 Févr t 
i7Si. a 5 ans. 

9. Ferdinand Henri Frédéric, né le 26 Avr.1783. 
a 3 ans. 

Mere. 

Ulrique Louife, fille du Pr. Frédéric Guillau- 
me de Solm - BraunfeU, née le 30 Avr. 1731. 
a 55 ans. Douairière du Landgr. Frédéric 
Charles Louis, le 7 Févr. 1751. 

Tante. 

Ulrique Sophie, née le 31 Mai 1726. a 60 ans, 

Hildesheim* 

Pr. Ev. Guillaume Frédéric, Baron de Weft* 
phalen, né le 5 Avr. 1727. a 59 ans, élu le7 Fé^ 
vrier 1763. V. Paderborn. 

Hohenlobe-Ncuenftein-Oeringen. 

Pr. Louis Frédéric Charles, né le 13 îVîai 1723. a 
63 ans, mar. ieigjanv. 1749. à Sophie Amé- 
lie Caroline» Pr. de Saxè- Hildbourghaufen, 
néeAe 21 Juil. 1732. a 54 ans. 

Sœurs. 

1. Charlotte Louife Frédérique, née le 10 Juil. 

17»3 arjansv 
a. Withelmine Eléoncre , née le 20 Févr. 1717. 
a 69 ans. V. Hohenlohe-lngelfingen. 

Hohenlohe-Langenbourg, 

Pr. Qiriftian Albert Louis, né le 27 Mars 1726. 
a ùo ans, mar. le 13 Mai 1701. à Caroline, fille 
du Pr. Frédéric Ch*»des de Stolberg-Gedern, 
née le 27 Juin 1732 a 54 ans. 

En fans. 

\. Charles Louis , fié le 10 Septemb, 1762, a 

M f y 
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. Louife Eléonore, née le il Août 1763. a 23 ans, 

. Guftave Adolphe, né le oOft. 1764. a ai ans. 
. Chriftian Augufte, né le 15 Mars 1768. a 18 ans. 
. Augufte Caroline, née le 15 Noy. 1769. a 17 ans. 

• Frères & Sœur. 

. Eléonore Julienne, née le 22 Juill. 1734. a 
52 ans. V. Hoheulohe- Ingellingen. 

.Guillaume Frédéric Guftave, né le 21 Mal 
1736. a 50 a ns « 

.Frédéric Augufte, né le 11 Janv. 1740. a 46 ans. 

1. Frédéric Erneft, né le 16 Mai 1750. a 36 ans, 
mar. le 7 Févr. 1773. à Magdeleine Adnenne, 
fille du baron Onnon Zwier de Haren, née 
le 23 Avr. 1746. a 40 ans. 

En feins. 

I. Louis Chrétien Augufte, né le 23 janv. 1774. 

a. Augufte Eléonore Caroline, née le 30 Mari 
j77 5. a 11 ans.' 

3. Charles Guftave Guillaume, né le 29 Août 
1777. a 9 ans. 

4. Philippine Henriette, née le 30 Mai 1779* a 

5. ^harî'es Philippe Erneft, né le 21 Sept. 1781. 
a 5 ans. 

Hohenlohé- Ingdfingen* 

Pr. Henri Augufte, né le 11 Juil. 1715- a 71 ans, 
mar. le 26 Sept. 1743. à Wilhelroine Eléonore, 
Pr. de Hohenlohé -Oeringeu, née te 20 Févr, 
1717.» 69 ans. 

En fans. 

x. Frédéric Louis, né le-g( Janv. 1746. a4oans, 
mar. le 8 Avr. 1781. a Amélie Louife Marie 
Anne, Comtefle de Hoym, né le 6 Oft. 1763, 
a 23 ans. 

Filt, 

Frédéric Augufte Charles, né le 20 Noy. 1784» 
a a ans, 

t 
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a. Frédéric Charles Guillaume , né le 16 Févr, 
1752. a 34 ans. 

3. George Frédéric Henri , né le 10 Nov. i?5T- 

a 20 ans. „ . _. _ , 

4. Sophie Chriftiane Louife, née le 10 Oa. 1702, 

a 24 ans. 

Douairière du Pr. Âlbrecht f^olfgang.. 

Eléonore Julienne, Pr. de Hohenlohe-Langer»- 
bourg, née le aa Juil. 1734. a 5a ans. Veuve 
le 22 Avr. 177g. 

Filles. 

1. Eléonore Albertine Sophie, née le 27 Nov. 

1767. a ro ans. 
2 -, Marte Carherine Wilhelmine Chriftiane, 

née le 4juiu 1771. a i5an*. 
Douairière du Pr. Augujle Guillaume. 

Tofine Eîifabeth, Comtefle de Rechtero, née le 
13 Févr. 173S. a 4&ans. Veuve le 15 Févr. 1769» 

Hohenfohe-Kirchberg. 

Pr, Chriftlan Frédéric Charles, né le 10 Oft. 17*9. 
a ^ans, mar. en fécondes noces le 9 Sept. 
1778. à Philippine Soph-ie Erneftine, fille de 
Guillaume Maurice, Comte d'ifenbonrg, née 
le i Nov. 1744. » 4 2 ans « 

Enfans du 1. Ut avec Louife Charlotte, Pr, 
. d Hohenlohe- Langenbourg. 

1. Caroline Henriette, née le 11 Juin 1761,82584)*, 
mar. le lojuin 1779. à Henri XLH.-Comte de 
Reu f s-Schleitz. , , , 

s. Charlotte Amélie Frédérique, née le 30 Juil. 

J777» a 9 ans » 

En/ans du 2. lit. 

*. Wilhelmtne Sophie Frédérique Ferdinande» 

née le 7 Nov. 1780. a 6 ans. 
4. Augufte Eléoacre, née le 15 Mai 1782.8 4 an?. 

Fiij ' * 
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* - Frtrts & Saur. 

I. Frédéric Guillaume, né le 3 Déc. 173a. a '54 
ans, mar. le 7 Mai 1770. à Frédérique Marie 
Jeanne, fille de Henri XI. Pr. régnant de 
Reufs-Graitz, née le 9 Juill. «748. a 38 ans. 

a. Chriftiane Sophie Frédérique, née le 1 Avr. 
mi. a 55 ans. 

3. Frédéric Eberhard, né le 21 Oft. 1737. a 49 ans, 
mar. le 10 Avr. 1778. à Albertine Renate Corn- 
tefiede Caftel-Remlingen,née le a Juil. 1735. 

4. Frédéric Charles Louis, né le 19 Nov. 1751. 
a 35 ans, mar. le r4 Août 1778. à Frédérique 
Charlotte tyilhelmine, fille de Charles Louis, 
Comte de Lœwenftein- Wertheim, née le 1? 
Mars 1757. a 29 ans. 

EnfctnS. 

I. Charles Frédéric Louis Henri, né le 2 Nov, 

1780. a 6 ans. 
a. Frédéric Charles Louis, né le 17 Oft. 1782, 

a 4 ans. 

Hobenlohe-Waldenbourg-Barten- 

ftein. . 

Pr. Louis Charles Philippe Léopold, né le 15 
Nov. 1731. a 55 ans, mar. le 6 Mai T757. à Jo- 
fephe Frédérique Polyxene, fille de Chriftian 
Otton, Comte de Limbourg - Styrum , née le 
fi8 Oft. 1738. a 48 ans. 

Enfant, 

1. Louis Aloys Joachim, Pr. Héréd. né le 18 Août 
1765. a ai ans. j 

2. Sophie Caroline Jofephe, née le 12 Déc. 1758. 
a 28 ans. 

3. Marie Anne Elifabeth, née le ac Mars 1760. a 
16 ans, mar. en 178J. au Comte d'Orçny. 

4. Marie Léopoldine Henriette, née le 15 Juil, 
«781» a 35 ans, V, Lœwenftein » Werthèitn, 
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5. Jofephe Elifabeth Euphémle Rofine, née le 

1 1 Mars 1761. a n ans. 

é. Charles Jcieph Erneft Juftin, né le 12 Déc. 

1767. a 19 an». 
7. Françoife Louife Henriette, née le 6 Déc. 

1770. a 16 ans. 

. ' Frères. 

j. Clément Armand François Léopold , né le 

31 Déc. î7^7. a 5a ans. 
a. Jofeph Chriftiaîi François Charles Ignaçe, né 

le 6 Nov. 174c. a 46 ans. 
3. Chriftian Erneft François Xavier, né le 11 Déc # 

1742. a 44 ans. 

Hohenlolie-Schillingsfurft- 

Pr. Charles A be^f, né le 22 Sept«r 1719. a $7 ^ns f 
roar. en fécondes noces, le 20 0&. 1771. à Ma* 
rie Jofephe, Pr # de Salm-Salra, née le 25 Déc. 
1736. a 50 »ns. 

Enfans du 1 lit avec Sophie Ifilhelmine, Pr. 

de Lcewenftein - H/ettheim. 

\. Charles Albert Chrétien, Pr. Héréd. né le 
ai Févr. 1741. a 44 ans, venf de Léopoldine 
Caroline, Pr # de Lœwenftein* Wertbeim, le 

• 8 Juin 1765. 

a. Marie Anne Thérefe, née le 23 Févr. 1741* 
a 45 an«. 

3. Charles Philippe François, né le 170a. 1743. 
a 43 ans - 

4. François Charles Jofeph, né le 27 Nov. 1745* 
a 41 ans. 

Hohenzollem - Hechingen. 

-Pf. Jofeph Guillaume Eugène François, né le 

12 Nov. 1717. a 69 ans, inar. en fécondes jio- 
ces le 7 Jànv. 1751. à Marie Thérefe, fille de 
François Erneft, Comte de Truchfes*Zeyl f 

- 1 aée le 26 Janv. i73 2 « * 54 

F iv 
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Fifo. 

Marie Antoinette Anne Eléonore,néele ioNov, 
1760. a aôans. V. Furftenberg-Stulingen, 

Frères & Sœurs. 

t. Marîe Anne, née le 7 Août 1721. a 65 atrs. 

2. Frédéric Antoine, Comte, né eu 1726. a 
60 ans. 

3. Marie Jofephe, née Le 20 Janv. 1728. a 58 ans, 
V. Clary. 

4. Marie Sidoine, née le 24 Févr. 1729. a 57 ans, 

V . Kinsky. 

5. Meinrad, Comte, né en 1730. a 56 ans. 

6. Jean Charles, Comte, né le 25 Juil, 1732. a 
54 ans. - 

Douairière du C François Xavier. . 

Marie Philippine*. C. de Hœosbrœch, née le 8 
Mai 1729. a 57 ans, Veuve le 14 Mars 1765, 

Enfans. 

1. Hermffnn Frédéric Otton, Comte, né le 30 
Juil.,1751. a 35 ans, mar. entroifiemes no- 
ces le 26 Juîi. IJ79. à Marie Antonie Mo- 
nique, fille de François Erneft , Comte de 

4 Truchfes Zeyl-Wiuzach , & veuve de Jo- 
feph Antoine, Comte d'Oettiugen-Baldern, 
née le 6 Juin 1753. a 33 ans. 

Fille du 1. lit avec Louife fjulie Confiance, 
Comujf* de Met ode • fVeJletloo. 

Louife Julie Confiance, née le 1 Nov # 1774, 
a r2 ans. 

Fils du 2. lit avec MaximiHenne dlbertine, 

Pr. de Gavre. 

Frédéric Hermann, né le 22 Juill, 177& a 
10 ans. 

Fille du 3. lit. 

Marie Antonie Philippine Jofephe, née le 
8 Févr, 1781. a 5 ans, 
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• ». François Xavier, Comte, né le 21 Mai 1757 

a 29 ans. . 

3. Félicité Thérefe, née le 18 Déc. 1763. a«3ans, 

Hohenzollern-Sigmaringen. •* 

Pr. Charles Frédéric, né leçjanv. 1724. a 02 an», 
mar. 1© 24 Févr. 1749. à Jeanne Jofephe So- 
phie, Corat. de Hohenzollern-Berg, née le 
14 Avr. 1727. a 59 ans. 

En/ans. 

1. Antoioe Aloyi Meinr*d François, Pr.Héréd. 
lié le 20 Juin 1762. a 24 ans, mar. le 13 Août 
1782. à Amélie Zéphyrine, fille de Philippe 
Jofeph, Pr. de Salm-Kyrbourg, née le 6 Mars 
1760. a 2(5 ans. 

2. Jeanne Françoife Fidelle Antoinette, née Te 
"3 Mai 1765. a 21 ans. V. Salm - Kyrbourg. 

3. Marie Crefcence Anne Jeanne Françoife, née 
le 24juil. 1766. a 20 ans. 

Sœur. 

Marie Jeanne, née le 13 Déc. 1746. a 60 ans. 

Onde & Tante. 

1. Françoia Guillaume Nicolas, Comte de Berg, 
né le 28 Févr. 1707. a 79 ans , veuf de Marie 
Catherine, Comt. de Trucbfes. Zeyl. le 24 

• Mars 1739. 

En/ans. 

1. Jeanne Jofephe Sophie, née le 14 Avr. 1727. 

a 59 ans. _ 

2. Marie Thérefe Henriette, née le 6 Mars 1730, 
a 50 ans. * J 

Marie Anne, nie le 30 Sept. 1704. a 82 an», 

Holftein - Sonderbourg. 

Branche d'Augnfienbourg. 

D. Frédéric Chriftian, né le 6 Avr. 1721. a 05 ans, 
veuf de Charlotte Amélie Wilhelmine, fii 

F y 
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de Frédéric Charles, dernier Duc de Holftein* 
Elœn, le n Oft. 1770. 

En fans. 

ï. Frédéric Chriftian, Pr. Héréd. né le 18 Sept. 

176;. a 21 an*, 
a. LouifeChriftine Caroline, née le i7Fev. 1764. 

a 22 ans. 

3. Frédéric Charles Emile, né ie 8 Mars 1767. a 
19 ans. 

4. Chriftian A ugufte, né le 9 Juil. 176S. a 18 ans. 

Fret* & Saurs. 

1. Emile Augufte, né le 3 Aonti7i2. a 64 ans."" 

2. ChriftianeUlrique, née le 15 Mars 1727. a 

ans* • 

3. Sophie Magdelelne Marie, née le 23 Mai 1731." 

Jl 55 atl S# 

4. Charlotte Amélie, né le 24 Janvier 1736. a 
50 ans. 

Branche de Beck. 

D. Frédéric Charges Louis, né le 30 Août 1757. 
a 29 ans / mar, le 9 Mars 17S0. à Frédérique 
Amélie, fille de Léopold, Comte de Schlie* 
ben, née le 28 Févr. 1757. a 29 ans. * • 

Kfifixns. 

ï. EUfabeth Frédérique Sophie Amélie, néç le 

13 Déc. 17S0. a 6 ans. 
». N. N. Prince, né k 4 Janv. 1785* a 1 an. 

^Frédérique Charlotte Antoinette Amélie, Comt. 
de Dohna- Leilîeuau, née le 3 Juil. 1738. a 
48 ans , Douairière de Charles Antoine Au- 
gufte, ie 12 Sept. 1759. 

Tante. 

Catherine, née le 23 Févr. 1750. a 56 ans, mar. 
le 8 Janvier 1767. à iwan Prince de Boroe* 



tinstu . , . 
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Fils du Pr., Frédéric Guillaume & de Marié 

Ant. C. de Sanfré. 

Marie Anne Léopoldine, née le 2 Août 1717. 
a 6g ans, Douatr. de Don Etnanuel de Souza 
y Calliaris, en Janv. 1759. 

* 

Branche de Wkfeiibonr g. 
Fille de LêopoldLy 'dernier Duc. 

Marie GabHele Félicité, née le 21 Oft. 171Ô. a 
70 ans. V. Furftenberg-Mciskirch. 

Holflein - Glucksbourg. 

Sœurs du dernitr Duc Frédéric Henri 

Guillaume. 

l # Sophie Magdeleine, née le 22 Mars 1746. a 

40 ans. 

a. Louife Charlotte Frédériqup, née le 5 Mars 
1749. a 37 an§. V. Anhalt •Cœthen. 

3. Julienne Wilhelmine, née le 30 Avr. 1754. a 
32 ans, mar. le 17 Juil. 1776. au Comte dé 
Beutheim- Steinfurt. 

Douairière du Pr. Charles Rrnejl % Oncle 

du dernier Duc. 

Anne Charlotte, Comt. de la Lippe- Detmold» 
née le 7 Avr. 1714. a 62 ans, veuve le u Sept. 
1761. 

Holflein -Plœn. 

Fille du Duetfoachim Frédéric & de Magdelei* 

ne, Pr. de Birkenfeld, 

Charlotte Amélie, née le i Mars 1709. a 77 ans. 

Holflein-Gottorp-Oîdenbourg. 

Branche ainée. N 
Paul Pétrowitz. . V, Ruffie. 
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Branche cadette; 

£>, Pierre Frédéric Guillaume, né le 3 Jan* 
'Z54« a 32 ant. 

Sœur. 

Hedwîge EHfabeth Charlotte, née le aa Mari 
1759. a 27 ans. V. Suéde. 

ère . 

Ulrique Frédérîque Wilhelmine, fille du PV. 
Maximilien de Hefle- CafTel , née le 31 Oft. 
17(22. Douairière du Duc Frédéric Augûfte, le 
6 Juiil. 1785. • • 

Fils du Pr. George Louis & de Sophie Char~ 

lotte, Pk de HolJUin - £to£. 

Pierre Frédéric Louis, Adminiftrateur, né le 
17 Janvier 1755. a 31 ans, mar. le 26 Juin 
1781. à Frédérique Elifabeth Amélie, Pr. de 
Wurtemberg. Stoutgart, née le 27 Juii. 1765, 
a 21 ans. 

Enfans. 

ï. Prince N. N. né le 13 JuilL 178?. a 3 ant. 
a. Pierre Frédéric George, né le' 9 M'ai 1784, a 
2 ans, 

Ifenbourg - BirHein^ 

Pr. Woîfgang Erneft II, née Te 17 Nov. 1735. a 
51 ans, raar. en fécondes noces le 17 Juin 
1783. à Erneftine Efpérance Viftoire, fille de 
Henri XI, Pr. de Reufs-Greiz, née ic *oJanv« 
1756. a 30 ans. 

Enfans du premier lit avec Sophie Chariot U 
Ernejline % Pr. d'Jnhalt-Schaunibourg. 

1. Charles Frédéric Louis Maurice, Pr. Héréd. 
né le 29 Juin 1766. a 20 ans. 

2. Woîfgang Erneft, né le 7 Oft. 1774. a 12 ans, 
3» Viftor, né le 10 £ept, 1776, a 10 ans, 
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Mare. 

Amélie Belgique, Comteffe d'Ifenbourg- Ma* 
rienborn,née le 29 Févr. 1716. a 70 ans. DouaU 
riere de Guillaume EmLc Chriftophe, le it 
Janv. 1741- ' 

Frère. 

Chriftian Maurice, n-é le 16 JuiU 1739. a 47*n$j 
mar. le 20 Mars 17S2. à Louife wiudel. 

Kaiiniz- Rietberg. 

Pr. Wenceslas Antoine, né le a Févr. 1711. a 
75 ans, veuf de Marie Erneftine, Comt. de 
Stahremberg, le ô Sept. 1749» 

Ryifans. 

t. Erneft Chriftophe, né le 6 Juin 1737. a4oanf t 
ticar. le 12 Janv. 1761. à Marie Léopoldine, 
Pr. d'Osttingen- Spielberg, née le 28 Novi* 
1741. a 45 ans. 

2. Dominique André, né le 2 juin 1739. a 47 ans, 
veuf de Bernardine, Comt. de Plettenbejg- 
Wittem, le 22 Déc. 1779. 

En fans. 

1. Marie Thërefe, née le 3 Févr. 1763. a 23 aps. 

2. Marie Antoinette, née le 6 Août 1765, a 
2i ans. 

3. Aloys, né le 19 Juin 1774. a 12 ans. 

3. François Wenceslas, né le 2 Juili. 174a, * 
44 ans. 

Kempten. 

Pr. Ab. Honoré, Baron Roth de Schrecken* 
ftein, né le 19 Sept. 1726. a 60 ans, élu le 16 
Juin 1760. 

Khevenhuller, 

Pr 4 Sigtfmond Frédéric, oé le 2 Févr. 17^2/ si | 
54 ans, mar. le 25 Févr. J754* * Mûrie A! 
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lie, Pr. de Liechtenftein, née le n Août 1737. 
» 49 ans. En fans. 

1, Jean Jofeph, né le 17 Juin 1755. a 3 l ans « 

2. Charles Jofeph Jean Bapt. Clément, né le 26 
Nov. 1^50. a 30 ans. 

a. Marie 'Antoinette, née le 10 Avr. 1759. a 27 
ans, mar. en Jauv. 1776. à Charles Comte de 

4. Manê Chriftine, née le 23 Déc. 1760. a 
26 an». 

5. François Jofeph, né le 7 Avr., 1762. a «ans. 
ù. Marie Caroline Ferdinande, née le «3 Sept. 

1763. a «3 ans. 
7. Marie Léopoldine, née le 22 Août 1767. a 

19 ans. 

Frères & Saur'. 

1 lean lofeph Françoii, Comte, né le 30 Mars 
1733. a 53 ««s, mar. le 25 Avr. 1774. à Marie 
Jofephe, fille de François Antoine, Comt.de 
Schrattenbach, & veuve du Comte Guido de 
Dietrichftein-Nklasbourg, née le 5 J «1*11750. 

a 36 ans. „ 

En fans. 

1. Jofeph, né le 19 Nov. t77<5. a 10 ans. 

2. Vincent, né le 13 Juil. 1780. a 6 ans. 

2. eau François Antoine, Comte, né lejjnil. 
1737. a 49 ans, veu 

de Rothal, le 9 Août 1777. 

En fans. 

1. Jean Jofeph, né le 9 Avr. 1765. a ai ans. 
a. Marie Caroline, née le 14 Mai 1767. a 19 ans. 

3. Marie Anne Jofephe, née le lyNov. 172°. 
a 16 ans. 

4. Marie Françoife, née le40ft. 1772. a i4ani, 

5. Marie Elifabeth, née le 17 Oft. 1770. a ioans. 

3. Marie Thérefe, née le 4janv. i74«-, a 45 « n «» 
mar. le 13 Sept. 1769. a Léopold C, de Ko* 
lowrat Krakowsky, 
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4. Jean Emanuel, né le 23 Avr. 1751. a 35 ans, 
mar. en 1774. à Marie Jofephe, C. de Mezza* 
barba, née en 1757. a 39 ans. 

.Kinsky. 

Pr. François Ulric, né le 23J11ÎI. 1716. a 60 ans, 
mar. le 14 Avr. 1749. à Marie Sidoine, C. de 
Hohenzollern. Hechingen, née le 24 Févr, 
1729. a 57 ans. 

En/ans, 

1. Jofeph, Comte, né le 12 Janv. 1751. a 35 ans, 
mar. le 23 Avr. 1777. à Marie Rbfe, Conitefle 
de Harracb, né le 25 Nov. 1758. a 28 ans, 

Etifaits. 

ï. Marie Anne Sidoine, née le 11 Févr. 177e, 
a 7 ans. 

2. Marie Anne, nue le 2.1 Mai 1780. a 6ans. 

2. Marie Anne, née le 26 Nov. 17*4. a 32 ans, 
m»r. le 27 A vr. 1778. au Comte Rùdolphe Fer* 
dinand de Salabourg. 

Mere, 

Marie Charlotte, Comt. de Martiniz, née le 26 
Dec. 1700. a 8^ ans, Douairière du Comte Phi- 
lippe Jofeph, le 12 Janv. 1749. 

Frère & Sœurs. 
1. Marie Thérefe, née le 24 Avr. 1720. astfans, 
mar. le 15 Avr. 1765. au C. Ottoa Philippe de 
Mohenfeld. 

0. Marie Antoinette, née le 2 Févr. 1732. a -4 ans, 
. veuve en 1777. du C. Chriftophe d'Erdcedy. 

3. Jean Jofeph, né le 1 Mai 1734. a 52 ans, mar, 
le 25 Avr. 1758. à Thérefe, Pr. d'Auersperg, 
née le 22 Mars 1735. a 51 ans. 

Enfaus. ■ 

I. Marie Françoife, né le rs Avr. 1760. a 25 
ans, mar. le 18 Avr. 1781. au Comte Ofta- 
vten de Sinzendorf. 

a. Jean Jofeph, né le 14 Avr. 1767. a 19 ans. 
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Lamberg. 

Pr. Jean Frédéric Jofeph, né le 24 Févr. 1737. 
a aoans, mar. le 5 J«nv. 1761. a Marie Anne, 
fille de Jean Guillaume, Pr. de Trautfon, née 

le; 6 Janv. i?43- a 43 ans » 

Fils. 

Jofeph Henri François Adam , né le 25 Sept. 
1782. a 4 ans. 

Sœurs. 

1. Rofe, née en 1728. a 58 ans, veuve du Baron 

jofeph Marie de Neuhaus, le 16 Août 1758. t 
i/Elifabetb, née en «734. a 52 ans. ! 

Sœur du 1. lit. 

Atovfe, née ie 13 Juin 171S- a 68 ans, veuve du 
Côtnte François Jofeph de Plettenberg-ty'it» 
tern, le 20 Avr. 1779. 

Liechtenftein. 

Pr. Aloyf lofeph, né le 14 M*l 1759. a *7 ans, 
mar. le 1^ Now 1783. à Chrifttne Jofephe, 
fille de Guillaume, Comte de Manderfchetd- 
Biauckeuheim, née le ji Juil. 1767. a 19 ans. 

N Mere. 

Marie Léopoldine, fille du Comte Fraoçois Phl- 
- lippe de Sternbe»p, uée le 11 Déc 1733.^53^05, 
veuve du Pr, François Jofeph, le 18 Août 1781* 

Frères & Soeurs., 

• 

1. Marie Léopoldine Adelgotide, née le 30 Janv. 
1754. a 3* ans. V. Hkfle- Rheinfels- Rothen* 
bmirg. 

2. Marie Antoinette, née le 14 Mar* 1756. a 
30 ans. 

3. Jean Jofeph, né le %6 Juin 176c. a 26 ans. 

4. Philippe Jofeph, né le 2 Jufl/1762. a 24 *ns. 

5. Marîe Jcfephe Henréuêg'iirje, née le rjAvr. 
i:oy. a 18 ans, V. Efterhazy, 

OncU. 
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Oncle & Tantes. 

I* Charles Borromée Jofeph f né le 29 Sept 1730. 
a 56 an s, mar. le 30 Mars 1761. à Marie Eléo- 
nore, Pr, de Oettingen- Spielberg, née le 
7 JuiL 1745. a 41 ans. 

Enfans. 

1. Marie Jofephe Eléonore, née le 6Déc. 17*57,, 
a 23 ans, mar. le 23 Janv. 17S1. à Jean Nép* 
Emeft, Contote de Harrach. 

2. Charles Borr. Jean Népom. né le 1 Mar$ 
176$. a 21 ans. 

3. Jofeph Wenceslas, né le 21 Août 1767. a 

19 AD*. 

4. Maurice Jofeph, né le 21 Juil. 1775. a tr ans. 

5. François Aloys Crifpin, né le 2506t. 1776. 
a 10 ans. 

6. Aloys Gonzague Jofeph, né le 1 Avr. 1780. 
a 6 aus, 

a, Marie Amélie, née le 11 Août 1737. a 49 ans. 
V. Khevenhuller. 

3. Marie Anne, née le 15 Oft. 1738. a .43 ans, 
veuve le 22 Mai 1775. du Comte Emanuel do 
Waldftein- Dux. 

4. Marie Françoife Xaviere f née le 27 Nov« 
1739. a 47«n j - V. Ligne. 

5. Marie Chriftine, née ie 1 Sept. 174T. ? «ans, 
mar. le 18 Mai 1761. à François Ferdinaff^ C. 
de Ktntky. 

Fille du Pr. Jean Charles & de Marie Jb- 

feph % Çomtejfe de Harrach. 

Marie Antoinette, née le i3juiu i749.a37ans* 
V. Paar. 

Liège. 

Pr. Ev. Céfar Conftantin François, Comte de 
Hœnsbrœch, élu le 21 Juil. 1784. 

Ligne, 

Pr. Charles Jofeph, né ie 23 Mai 1735. a 51 anr. 
mar, ie 6 Août 1755. à Marie Françoife X?.* 

G 
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viere, Pr. de Lîechtenfteitf, née le 27 Nov. 

1739. a 47 ans. 

En fa fi s. 

t. Charles Jofeph Emanuel, né le 25 Sept. 1759. 
a 2? ans, mar. le ay Juiil. 1779. à Hélène Apol- 
lonie, Pr. Maflalska, née le 9 Févr. 1763. a 
fcî arts. 

5t..jVUrte Chriftîne Claudine Léopoldîne Phi- 
lippine, née le 27 Mai 1757. * 29 ans. V. Gary. 

3, Louis Lamoral, ué le 7 Mat 1766. a 20 ans, 

4* Eupbémie Chrift. PhiL Thérèse, née le 18 
Juil. 1774. a 13 ans. 

5. Flore, née le 18 Nov, 1775. a 11 ans. 

Sœur. 

Louife Marie Chriftine , née le 17 Févr. 1728. 4 
a 58 ans. 

Lindau. 

Pr. Abb Frédérique, Coratefie de Bretzenhelm, 
/ élue ie 8 Avr. 1782. 

Lobkowitz. 

Pr. François Jofeph Maximitien, né le 7 Déc. 
177a. a 14 ans. 

Mere. 

Gabriele Marie, Pr. de Savoye - Carignan, née 
le 17 M3rs 1748. a 38 ans, Douairière du Pr. 
Ferdinand Philippë Jofeph, le 11 Janvier 

Tante. 

WaMe EHfabeth, née le 2? Nov. 1726. a 60 ans, 
DouaHerede Corfitz Antoine, C. d'Uhlefeid, 
le 31 Déc. 1769. 

En/ans du feu Prince George Chriftian. 

1. Jofeph Marie, T>é le 8 J an v, 1725. a 6\ ans, mar. 
le 08 Nov. 175 a. à Marte Jofephe, Comt. do 
ttarrach, née le zoNoy. 1727, a 59 ans. 
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i. Marie Eléonore , née le 16 Sept. 1753. a 

.3} ans. 

a. Marie Jofephe, née le 8 Août 1756. a 30 ans. 
V. Auersperg. 
a. Ferdinand Marie, né le tSDéc. 1706. a 60 ans. 
3. Augufte Antoine Jnfeph, né le 21 Sept. 1729. 

a 57 ans, mar. le 16 Sept. 1753. à Marie Lu- 

domilie, C. de Tfchernin, née le 21 Avr. 1738. 

a 48 ans. 

Enfans. 

1. Marie Thérefe, née le 13 Sept. 1767. a 

19 ans. 

• a. Marie Eléonore, née le 22 Mars 1771. a 

15 ans. 

3. Antoine Ifidore, né le 16 Déc. 1773. a 
13 ans. 

Lœwenftein - Wertheim. 

Pr. Charles Thomas, né le 7 Mars 1714. a 72 ans, 
veuf de Marie Charlotte Antoinette, fille du 
Duc Léopold de Holftein. Wiefeubourg, le 
6 Juin 1765. 

Frère. 

Jofeph Jean Wenceslas, né le «5 Juil. 172a a 
. 66 ans, mar. le 20 Mars 175.0. à Dorothée Thé* 
refe, B. de Haufleu & Gleichendorf. 

Douairière du Pr. Théodore Alexandre. 

Catherine Louife Eléonore, fille de Charles 
Louis Ç. de Leiningen-Dachsbourg-B -cken* 
iieim. née le 1 Févr. 1735. a 51 ans, veuve le 
»7 Févr. 1780. 

Enfans. 

I. Dominique Conftantin, né le 10 Mai 1762. a 
24 ans, mar. le 9 Mai 1780. à Léopoldine, Pr, 
de Hohen^ohe- Waidenbourg - tiartenftein, 
t uéû le 15 Juil. 1761. a 25 ans, 

G ij 
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Enfant. 

U Louife, née le 21 Févr. 178^. a sans. 
,2. Guillaume Erneft Louis Charles, né la 
27 Avril 178?. a 3 ans. 
î..Vi&oire Félicité» née le ajanv. 1769. a 17 
ans. V. Salm-Salm. 

Lorraine. 

Branche de la M a if on de Lorraine , établie en 
France par Claude Duc de Guif* % fils d§ 
René IL Duc dn Lorraine. 

Branche £ El teuf- Armagnac. 

Charlef Eugène, Pr, de Lambefc, Duc d'Eibeuf, 
né le 25 Sept. 175? . a 35 ans. 

♦ Mère. 

Louife Julie Confiance de Roban, fille d^i Pr. 
; Charle? de Montuiban, n«fe le 5 Mari 1734. a 
. 52 am, Douairière du Pr. Louis Charles, Coni* 
te de Brionne, le a8 Juin 1761, 

Frère & Saurs. 

I. Tofeph Marie, Pr. de Vaudemont, né le *3 
Juin 1759. a 27 an», mar. le 30 Dde. 177s. à 
Louife Augufte Elifabeth , Pr.de Montmo* 
rency-Logny, née le 31 Mai 1763. a 23 ans. 

SU Marie Jofephe Thérefê, née % le 26 Août 1753. 
a 33 ans. V. Sardaigne. 

3 # Anne Charlotte, Mademoifelle de LamLefc, 
née le u Nov. 1755- a 31 ans. 

Oncle. 

François Camille, né le 31 Déc. 172& a 60 ans* 

Branche d'Armagnac -Mar fan. 

Arrière - petits Evfans dn Comte Charles 

de Marfan. , 

,f ik QU , ,fe Henriette Gabriele, Pr. de Lorraine* 
Marfan, née je 30 Oft, j£i8. a 68 *W $ mv. le 
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*7 Nov. 1743. au Duc Gottfried Charles de 

. BouiU n. 

2, Krauçoifé Marguerite Louife Eltfabeth, Pr. de 
Lorraine-Marfan, née le 1 Févr. 1723. a 63 ans. 

Douairière àe Gajlon $ean Baptijîe Charles^ 

Comte de Marfan. 

Marie Louife , Pr. de Rohnn • Soubife, née le 

5 Janv. 1720. a 66 ans, Veuve le 1 Mat 1743. 

Lubec. 

Pr. Ev. Pierre Frédéric Louis, Pr. de Holfteîn- 
Gortorp, né le 17 Janv. 1755. a 31 ans, élu le 

6 Juill. i?S5. mar. le 26 |uin 1781. à Frédéri- 
que Rlifabeth Amélie , 'fille du Pr. Frédéric 

a de Wurtemberg. Stoutgatd , née ie »7 Juill. 
1765. a 21 ans. 

r ' En f ttns. 

V. Holftein - Gottotp- Oldenbourg. 

" Malthe. 

Grand-Maître, Jean Emanuel de Rohan, né le 
. .19 Avr. 1725. a 61 ans, élu le la Nov. 1775, 

Mannsfeld. 

Dottair. du dernier Pr. tfoftph lf/enceslas* 

EHfabeth, C. de Régal, née le ai Févr. 1742. a 
• 44 ans. 

Sœurs du dit Prince. * 

1. Marie lfabeîle Anne Ludomille , née le 29 
Août i7 r o. a 36 ans. V. Collorédo. 

2. Marie Henriette, nce le 3oOft. 1754. a 32 ans, 
noar. le S Janv. 1778. à Jean Antoine, Comta 
de Leslie. 

3. Marie Eléonore, née le 23 Sept 1757. a 29 ans, 
, mar. le ai Nov* 1775- * Adolphe, "Comte de 

Kauuitz, 
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Mayence. 

El. Frédéric Charlei Jofeph, Baron d'Erthal, 
né le 3 Janv. 1719» a 67 an», hleft. &Arch. le 
18 JuU. 1774. 

Meckîenbourg- Schwerin. 

D Frédéric François, né le 10 Dec. 1756. a 30 
ans, mar. le 1 Juin 1775. à Loujfe, fille du. 
feu Prince Jean Augufte de Saxe -Gotha, 
née ie 9 Mars 1756. a 30 ans. 

Rnfans. 

I, Frédéric Louis, Pr. Héréd. né le 13 J""» 1778. 
a. Louife Charlotte , née le 19 Nov. 1779. a 

3. 7 Guftave Guillaume, né le 31 Janv. 1781. a 

5 ans. t . ., 

4. Charles, né le 2 Juil. 1782. a 4 ans. 

5. Charlotte Frédérique , née le 4 Déc. 1784. a 
2 ans. 

Mere, 

Charlotte Sophie , fille du Duc François ïofie 
de Saxe-Saalfeld-Cobourg, née le 04 Sept. 
1731. a 55 » ns » veuve le 12 Sept. 1778. 

Soeur. , 

Sophie Frédérique, née le 24 Août 1758. a 28 an*. 
V. Dannemarc. 

Tante. 

Ulrique Sophie, née le 4 Juill. 1723. a 63 ans. 

Douairière du Duc Frédéric. 

Lonife Frédérique, fille de Frédéric Louis, 
Pr. Héréd. de Wurtemberg - Sroutgard , née 
le 3 Févr. 1722. a 64 ans , Veuve le 24 Avr. 

1 7o5. «* »« 
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Meckîenbonrg -Strelitz. 

D. Adolphe Frédéric IV. né le 5 Mai 1733. a 
- 48 ans. 

Frères & Saurs, 

1. Charles Louis Frédéric, né le 10 Oft. 1741. a 
45 ans, mur. en féconde* noces le 28 S*pr 
17x4. à Charlotte Wilhelmine Chriftiane Loul. 

. le, fille du feu Pr. George Guillaume de I iette- 
Darmftadt, née le 5 Nov. 1755. an an*. 

Enfans du 1 lit. avn Frédêrique Caroline, fiU 
le du Pr. G-.ovge Guillaume de H*(fe- 

Dartnftadt. 

1. Charlotte GeorgineLouife Frédêrique, née 
le 1- Nov. \7ôq. a 17 an*. 

2. Thérefe Mâthilde Amélie, née le 5 Avril 
1773. » M ans. 

3. Louife Augufte Wilhelmine Amélie, née 
le 10 Ma>* 17-6. a toan». 

4. Frédérique Caroline Sophie, né le 2 Mars 
1778. a 8 an«. 

5. George ChsHes Frédéric Jofeph, né le 1* 
Anut 1779. a 7 an«. 

s* Chriftine Sophie Albertine, née le 6 Déc. 
. 1735. a 11 an*. 

3. Etneft Gottlob Albert, né le 27 Août 1742. a 
44 an*. 

4. Sophie Charlotte, née le 19 Mai 1744. a 42 ans. 
V Grande-Bretagne. 

5. George Augure, né le 16 Août 1748. a3S ans. 

Modene & Mirandole. 

D. Hercule III Renaud, né le 22 Nov. 1727. a 
59 ans, mar. le i6Avr. 1741. à Marie Thérefe 
Cibo - Malafpina , fille du Duc Alderan de 
Mafia, Prince de Carrare, née le 29 janvier 
1725. a 61 ans. 

Fille, 

Marie Richarde Béatrice, née le 7 Avr. 1750. a 
3$ ans. V. Autriche. 

G \v 
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Sœurs. 

ï. Mathilde, née le^ Févr. f?2p. a 57 ans. 
a. Fortunée M*rie t née le 24 Nov. 1731, 855 ans, 
V.^France, Bourbon - Conty. 

Munfter, v # Cologne. 

NalTau-Ufingen; 

Pr. Charles Guillaume, né le 9 N v. 1735. ast 
ans, tnar. le 6 Avr. 1760, à Caroline Félicité 
Comt. de Leiuingen - Heidesheira, née le 22 
Mai 1734. a 52 ans. 

Filins. 

1. Caroline Polixene, née le 4 Avril 1762. a 
24 ant. 

a» Louife Henriette Caroline, née le 14 Juin 

Frères. 

j. Frédéric Augufte, né le 23 Avr, 1738. a48anf t 
mar. le a3 Avril 1775, à Louife, Pr. de WaU 
deck, née le 29 Janv. 175c. a 36 am. 

Enfans. 

t. Chriftiane Louife, née le 16 Août 1776. a 
io ans. 

s. Caroline Frédérique, née le 30 Août 1777. 
a 9 ans. 

3. Augufte Amélie, née le 30 Déc. 1778. a 
8 ans. 

4. Louife Marie, née le 18 Juin 1782. a 4ans # 
£. Jean Adolphe, né ie ipjuil. 1740. a 46 ans, 

Naflau-Saarbruck. 

Pr ,VM? n î*» , né ,e 3 J anv - , 745» » 4» am, veuf de 
VVilhelmtne Sophie Eléonore, fille de Jean 
Frcd^ric p r . de Schwarzbourg. Roudolftadt, 
' »?Jufl. 1780, ° 
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Fils. 

Henri Louis Charles Albert, Pr. Héréd. né le 

o Mars 1768. a iS ans, mar. le 6 OA. 1779. à 
Marie Françoife Maximiiienne St. Maurice, 
Pr. de Montbarrey , née le 2 Nov. 1761. a 
&5 ans. 

Sœurs. 

1. Anne Caroline, né le 31 Dec. t*<u a 35 ans. 

V. BrunfwicXtolfenbutteUBeVern. 
a. Wilhelmine Henriette, née ie ojOft. 175a. a 

34 ans, mar. le 9 Juili. 1783. au Marquis de 

Soyecourr. 

Mer*. 

Sophie Cbriftine Charlotte, C. d'Erbach , née 
le !2 Juil. 1725. a 61 ans , Douairière du Pr, 
^Guillaume Henri, le «4 Juil. 1768. 

Naflau - Weilbourg. 

Pr, Charles, né le 16 Janv. 1725. a 51 ans, mar. 

le 5 Mars 1760. à Caroline,. Pr. d'Orange, née 
. le 28 Ft vr. 1743. a 43 ans. 

Enfans. 

1. Frédéric Guillaume, Pr. Héréd. né le 25 Oft. 
.-176R. a i8ans, mar. le i4Aouti7S4- à la Bour- 
! K/ave Ifabelle de Vierchberg cômt. deSayri- 

Hachenbourg, née le 250a. 1768. a 18 ans. 

2. Augufte Marie Caroline, née le 6 Févr.1764. 
a 22 ans. 

3. Wilhelmine Louife, née le 28 Sept. 1765. a 
«1 ans. ' 

4. Caroline Louife Frédérique, née le i4Févr, 
1770. a 16 ans. 

5. Charles Guillaume Frédéric, né le 1 Mai 1775. 

a m ans. 

6. Amélie Charlotte Wilhelmine Louife, née 
, le 6 Août 1776. a 10 ans. 

Henriette, née le 22 Avr. 1780, a 6 ans, 

. G Y 
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Na/Tau - Siegen, 

Saur de Frédéric Guillaume dernier 

Prince, 

EHfabeth Hedwige, née le 19 Avr. 1719. a 67 
ans, Douair. du Comte Frédéric de WitRen. 
ftein, le 9 Juin 1756. * '< 

. Naflan- Orange ou Diejz. 

Pr. Guillaume V. né le 8 Mars 1748. a 38'ans, 
mar. le 4«Och 1767. à Frédérque Sophie Wil- 
helmine, fille d'Augiifte Guillaume, Pr. de 
Prune, née le 7 Août 1751. a35aus. 

En fans, 

t, Guillaume Frédéric, Pr. Héréd. né le 24 Août 
17J2. a 14 ans. 

a. Frédérique Lonife Wilhelmine , née le 28 
Nov. 177c. a 16 ans. 

3. Guillaume George Frédéric, né le 15 Févr, 
1774. a 12 ans. 

Sœur. ' 

Caroline, née le 28 Févr. 1743. a 43 ans. V.Naflau- 
Weil bourg. 

Neuwied. 

Pr. Jean Frédéric Alexandre, né le 18 Nov. 1700". 
a 80 ans, mar. le 2 Déc. 1730. à Chriftiane 
Caroline, fille de George Fiédéric, Comt.de 
Kirchberg, née le 19 Oft. 1720. a 66 ans. 

Fils, , 

Frédéric Charles, né le 25 Déc. i74r. a 45 ans, 
mar. le 26 Janv. 1766. à Louife Wilhelmine, 
fille de Ferdinand, C. de Witgenftein, née 
le 12 Mai 1747. a 39 ans. 

&nfans, 

1. Clément Charles Frédéric Louis Guillau. 
me, né le 21 Déc. 1769. a 17 ans. 
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2. Marie Caroline Chrifttane, née te i Mars 
1771. a 15 ans. 

3. Louife Philippine Charlotte, née le 11 Mari 
1773. a 13 ans. 

4. Chrétien Frédéric, né le 8 Mars 1775. a 
xi ans. 

5. Jean Augufte Charles, né le 26 Mai 1779. 
a 7 ans. 

6. Maximilien Alexandre Philippe, né lé 23 
Oft. 1782. a 4 ans. 

Niedermunfter. 

pr. Abb. Marte Véronique Elifabeth , Bar. de 
Speth, élue le 50 Janv. 1769. • , 

Obermunfler, 

Pr. AbK Marie Jofephe, B. de Neuenftein, 
née le iojuili. 1739. a 47 ans, élue le 21 Nov # 

1775- 

Oettingen - Spielberg. 

Pr. Jean Aioyi, né leiôAvr. 1758. a 28 «ni, veuf 
le 18 Avril 1784. de Henriette Dorothée Ca- 
roline fille de Charles Anfelme, Prince de 
la Tour & Taxis. 

Fils. 

Charles Anfelme Louis Eugène, Pr. HéréditaU 
re f né le 18 Avr. 1784. a a ans. 

Fret* & Sœurs. 

1. Jeanne Jofephe, née le 27 Février 1756. a 
30 ans. 

2. Frédéric Antoine, né le 6 Mars 1759* * 
27 ans. 

3. Thérefe Marie, née le 17N0V. 1763. a23ant # 

4. Crefcence Jofephe Notgerç, née le Scjauv. 

1765. a 21 ans 

5. Marie Walpurge Jofephe, née le 29 Août 

1766. a 20 ans. 



Mere. 

Marie Thérèse, C. de Truchfes • Trauchbourfc, 

née le 27 Mai 173s. a 51 ans, Douairière du 
, Pr. Antoine Eriiêft, le 23 Juin 1768. 

Confines g«rm<iines % filles du Pr. tfecin 

.Atoi/s SêtKifticn. V 

1. Marie LéopoMine Elifabeth Thérefa, née le 
2S iVov. 174t. a 45 ans. V. Kaunitz Ri^tberç. 

a. Marte Elëonore Gabriele W^lburge, née le 
7 JuiH. 1745. a 41 ans. V. Liechtenftein. 

Oettingen • Wallerflein. 

Pr. Kraft Erneft,. né le 3 Août 174S. a 7$ anf, 
veuf de Ma ie Thérefe, Fr. de la Tour & 
Taxis, le 10 Mars 177*. 

• \ mu. 

| 

Frédérîque Sophie Antoinette, née le 3 Mars 
1776. a ie ans. 

Frères & Sœurs. 

ï. Marie Eléonore, née le ai Mai 1747.- a 39 ans. 
V. Schwa^zer berg. 

2. François Louis Charles, né le 16 Sept. 1749. 

a 37 ans. 

3. Sovhie Thérefe, née le 9 Dec. 1751. a 35 ans. 
V. Furftenberg. 

Tj. Frédéric Charles Alexandre, né le 10 Févf. 

1756. a 30 ans. 
5. Philippe Jofeph Notger, né le 8 Févr. 1759 

M ère. • 1 

Caroline Julienne, C, d'Oettingen-Baldern, né« 
le 15 Nov. 1729. a 57 ans, veuve le 14 Avni 
1766. 

Osnabruckt 

Pr. Ev. Frédéric, Pr. Royal de laGr. Bretagne, 
né le iS Août 1763. a 23 ans. 
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Paar.' . « 

Pr. Jean Yenceslas, né le 7 Aouti?To. a$7Mtt 
veuf d'Antoinette, C. d'Lfterhazy, le 12 Mars 

177t. 

fyifatts. 

1. Venceslas, Connue, né le 17 J*nv. 1744. a 4a 
ans, mar. le I7janv. 1768- S Marie Antoinet- 
te» Pr. ^ie Uechtenlieiu, née Le 13 Jtliû 174^ 
3 37 ans. , . 

Rnfyns* 

i # Marie Antoinette, née le 5 Déc. 1768. a 

iS ani. 

/ 2. Venceslas, né le 18 J*nv. 1770. a 16 ans. 

3. Charles, né le 15 Juin 1773- a 

4. Léopoldine Jofephe, née le 27 Févr. 1777, 
a 9 an*. 

5. Jofeph Jean Népomucene, né le 13 Avril 
1780. a 0 ans. 

6. Matte Eléonore, né le sSOft. i7Sr. a 5 ans. 

7. N. N/ Comte, né le 3 Sept. 1783. a 3 ans. 

2. Marie Thé'efe , née le 3 J/Iai ;74<5. a 4c ans, 
mar. le pM.aj 1765. à Jeau Jofeph, C. de JBu- 
quoy. 

Paderborn. 

Pr. Ev. Guillaume Frédéric» Baron de Weft# 
.phaîeo, ué le 5 Avr. 1727. a 59 ans, élu te {aé 
Déc. 1782. 

Pahtinat. 

El. jCharlei Théodore, né le 10 Déc. 1724. a 69 
an», mar. le 17 Janv. 1742. à fa Confine gef- 
maine Marie ÈiiT^be^b Augufte, fi!le du C f 
Pal. Jofeph Charles de Soulzbach, née le jj 
Jatiy. 1721. a 65 ans. 

Couf. germaines, filles duC. Palat. 
tfofeph Charles* 

i. Marie Elifabcth AuguAe. V. ci - deflus. 
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2. Marte Anne Charlotte Amélie, née le 22 Juin 
1722. a Ô4aus. V. Bavière. 

3. Marie FrauçoKe Dorothée Chriftine, née le 
15 Juin 1724. a 62 ans. V. ci-deflbus. 

Branche des Deux • Ponts & de 

Birkenfeld. 

C. Pal. & D. Charles II, né le 29 Oftob. 1746. 
a 40 ans, raar. le 12 Févr. 1774. à Marie Amé- 
lie, Pr. El. de Saxe, née le a6 Sept. 1757. a 

, 29 ans. 

Frère & Saurs. 

1. Marie Amélie Augufte, née le 10 Mai 1752. a 

3\ ans. V. Saxe, Br. Alb. 
I. % Marie Ame, née le 18 Juil. i?53- a 34 ans, 

V. ci - d>: flous. 
3. Maximilien Jofeph, né le 37 Mai 1756. a 

30 ans. 

Mere. 

Marie Françoîfe, fille du C. Pal. Jofeph Char* 
les de Sculzbach, née le 15 Juin 1724. a 
62 ans, Douairière du Pr. Frédéric, le 15 Août 

1767. ■ 

Tante. 

ChriAine, née le i6Nov. ^25. aôi ans. V. WaU 
deik. 

drriere petits Confins , Enfans du Pr. Pal. 
tfetxn & Sophie ComteJJe de Dhaun. . 

1. Jean Charles Louis, né le 18 Sept. 1745. a 
41 ans. 

a. Louife Chriftine, née le 17 Août 1748. a 
38 ans, mar. le 28 Oftob. 1773. à Henri XXX 
Comte de Reufs , né le 25 Avril 1727. a 
5* ans. 

3. Guillaume, né le 10 Nov. 1752. a 34 ans, mar. 
le jojanv. 1780. à Marie Aune, Pr. de Deux, 

roats, née le 18 juilU 1753. a 33aui. 
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Fille. 

M*He EHfabeth Amélie Françoife, née le 3 

Mai 1784. a 2 ans. 

Palm. 

Pr. Charles Jofeph, jié le 24 Août 175c. a^6am f 
ma . le lôA^ut 1772. à Marte Jofephe Baron* 
ne de Grumppenberg-Pœttmefi, n£e le 30 Juin 
1753- * 33 *n«. 

En fans. • 

i # Charles Jofeph Aloys, né le 28 Juin 1773. * 

13 ans 

2. Jofeph Charles Aloys, né le 13 Sept. 1777, a 
9 ans. 

•Saur. 

Marie Jofephe, née le 21 Août 1754. a 32 ans, 
mar. en Avril 1771. au Comte George de 
Banffy. 

Pape* 

Pîe VI. ci -devant Cardinal Giovanni Angelo 
Brafchi, né le 27 Déc. 1717. a 69 ans, créé 
Ca dinal le 26Avr. 1773. élu Pape le isFévr. 

1775. 

Parme, Plaifance & Guaftalla, 

D. Ferdinand, né le 2oJanv. 1751 a 35 ans, mar. 
le 19 J uil. 1769. à PArchiduchefle Marie Àmé+ 
lie, née le 26 Févr. 1746. a 40 ans. 

Enfans. 

1. Louis, né le 5 luil. 1773. a 13 ans. 

2. Caroline Marie Thérefe, née le 2aNov. 1770* 
a 16 ans. 

3. Marie Antoinette Jofephe, née le 28 Nov. 
1774. a 12 ans. 

4. Ch irtotte Marie Ferdinand* , née le 7 Sept. 
1777. a 9 ao*t 
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5. Philippe Marie Louis , né le 22 Mars 1783. 
h a 3 # ans. 

Saur, 

Louife Marie Thérefe , née le 9 Déc, 1751. a 
35 ans. V. Efpagne. 

Paflau. 

Pr. Ev. Jofeph François Antoine, Comte de 
Auersperg, né le 31 Janv. 1734- a 5a ans, 41a 
le 21 Mai 17S3. 

Pologne. 

R. Stanislas Augnfte Poniatowsky, né le 17 Janv. 
ï73». a 54 ans, élu le 7 Sept. 1764. 

Frères & Saurs, 

I. Cafimir,Pr. Poniatowsky, né le 15 Sept. 172t. 
a 05 ans, mar. en Janv. 1751. à Apollome, tille 
de Bafile Uftrzyky Caftellan de Przemiti, nie 
le 17 Janv. I73°« a 5o ans. 

En fan s, 

* 1 t. Stanislas, né le 23 Nov. 1754. a 32 ans. 
2. Confiance, née le 2 Mars 1759- a 27 ans, mar. 
le 4 Avr. 1775. à Stanislas, Comte de Tyfz- 

kiewicz. 

a. Louife, née en 172S. a 58 ans, mar. au Comte 
Jean Zaraoisky. 

3. lfabelle, néeen 1730. a 56ans, venveduCom» 
. te Jean Clément Branicky, le 9 OA. 1771. 

4. Michel, Pr. Poniatowsky, né le 12 Oit. 1736. 
a 50 ans, Ev. rie Plozko en 1773. 

Douairière du Pr. André Poniatoivsktf. 
Thérefe, Comteffe de Kinsky, veuve le 3 Mars 

' I7n - «./.«. 

* Jofeph, né en 176*. 
N. N, Priucefle, née en 176*. 

Ponia* 
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tia, née le 26 Avril 1765. a ai ans. > * : 

Fîlle. 

N. N. Comtefie, née en 1782. a 4 ans. 

Frères & Saurs. 

1. Françoife, née en 1748. n 3s ant, mar é à Char* 
les Jofeph Baron de Wintershofeo. 

a. François Séraphique Cdarles, né en 1749. a 
37 ans, mar. en fécondes noces à une Com* 
tefTe de Sauer. 

3. Frédéric Jofeph, né en 1750. a 3<5anf* 

4. Dorothée, née en 1759. a 27 ans, 

5. Thérefe, née en 176c. a 2ôanf., , " , 

• 

Douair. du Prince Antoine. 

Marie Jofcphe, Comtefle Topor-Morawitzky. 

veuve le 19 Déc. 1750. 

Douair. du Prince Atyhonfe Gabriel. 

Marie Béatrice, Bar. de Rechbach, née la laOft. 
«732. a 54 ans, veuve le njuin ^ô. 

Marie Françoife, Cormeflfe, née le 26 A vr. 1765. 
a 31 ans, mar. en Avr. 1781. à Jofeph Prince 
de Portia fon Oncle. * 



%• M 4 » ** 1 1. . > 



Portugal • <■ 

R. Marie, née le 17 Dec. 1734. a 52' An», jù$t. le 
d Juin X7tfq., à.foo Oncle inerte tï II; Rai, né 
le 25Févr. Î717. a 69,ànj, , u , , fl , . • 

Bnfans. 

i..Jjofep^ François, Xavier, Ptydu Br£0U né la 
ai Août 1761; a 45 ans , naaf. le al î évr. 17?:» 

H 
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' à fa Tante Marie Francoife Bénédî&îne, née 
ie :4 fuil. 1746. a 40 ans. 

2. Ie»n Ma/ie Jçfeph Louis, né le 13 Mai 1767. 
'• j{ »ç ans, msr. le 27 Mars 17S5. à l'Infante 

Charlotte Joachime fille de Chariei Antoine 
Pr. des Afturies, née le? 25 Avr. «775. a n»ns. 

3. Marie Anne Viftoire Jofephe, Pr. rie BtYra, 
née le 15 Déc. i?63. a iSans. V. Effague. 

Sœurs de la, Rtine. ' 
1. Mar'e Anne Françoifc, née le 7 Oft. 1735. a 

S. 

i/ Marie Françcife Rcnédiftine, née le 24 Juil. 
17^6. a 40 an*» raar. à fou neveu. V. ci-deflus. 

Fils Ugitiwês du Roi Jean V. 

j. Don Antoine de Bragance, ne le 40ft 1714. 
a iz ans. 

a. Don Gafpard de Bra^ce, Archevêque àe 
lîraga & Prim.;t du Royaume, né le 13 Oft. 
17.6. a -0 ans. 

3. Don Joïc,; h ne Bragance, Graud - Inquifiteur, 
né ie £> Sept. *i7io. a 66 an*. 

PrufTe. ' 

F. & El. Frédéric II f né le 34 Jnnv\ 1712. n74ans f 
tnar. le 12 Juin i7-,3- à EHabeth Cftnftine, (il- 
* le dn Duc Ferdinand Albert de Brunfvvio 

- Woïfenbuttel, née le SNov. 1715. a 71 ans* 

Enfans du Pr. Jugufte Guillaume £? de Lauife 
Amélie. Pr. de Brunfwic - fPolfêkt.tiltet.' 

M m Frêdé/îc Guillaume, Pr. de Prufie, né le 25 
Sept. 1744. a 42 ans, mar. en fécondes noces 
le i-iJuii. 1769. à Fnédériqae Loaife, fille du 
Landur. Louis IX de H elle - Darmftadr, née 
ie x6 0a. 1751. .a 35 ans. 

En/ans. 

- l Frédéric Guillaume, né le 3 Août 1772, a 
16 aus. 
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au Frédéric Louis Charles, né le 5 Nov. 1773. 
a 13 ans 

3. vFn:iiciiq»ie Louife WiHieltnine, née le îS 

Nov. a îi ans. 

4. FrtH^rique Clmftine Augufte,née le 1 Mat 
17S0. a 6 ans. 

5. Frédéric Henri Charles né le 30 Dec. i?Sr. 
a 5 an«, 

6. Frédéric Guillaume Chailes, né ie 3 Juil. 

1783. a 3 ans * 

F///* /. Ut ao»c Etijabeth Chrijlin* Civique 
Pr. de Brunfwu • JVolftnbntttl. 

7. F?édér!que Charlotte LMrique Catherine*, 
née le 7 Mai 1767. a rçans. 

2. Frédérique Sophie WPhetaitne, née le 7 Aoui 
175U a 35 ans. V. NafHu - Orange. 

Frères & Saurs du Roi. 

I. Frédéric Henri Louis, nu le J^nv. \7i6. a 
60 «m, nriar. le 25 Juin 1752. à Wilheltinine, 
fille du Landgr. iVlaximilien de Hetïe - CufTel, 
née le a* Févr. 1726. a 60 ans, 

a. Au^urte Fcrdinaud, né le 23 Mai i7?o, a 56 ans, 
mar. le 2?Sept. 1755. à Anne Blifabeth LcuTe, 
tille du MVgr. Frédéric Guillaume de Dran* 
debourg- Schwedt, née. le S2 Avr. 1736. a 
4S ans. 

En fans. 

I. Frédérique Dorothée Louife Philippine, 

née !e 24 Mai 1770. a \6 ans. 
a. Frédéric Chrétien Henri Louis, né le il 

Ncv. 1^71. a 15 ans. 

3. Frédcric Chrétien Louis, né le 18 Nov. 1772. 
a 1 } 2ns. 

4. Frédéric Guill Henri Augufte, né le 19 Sept. 
1779. a 7 aa*. 

3 Philippine Charlotte, née lo 13 Mars 1716. a 
70 ans. V. Brunfvvic- \Volfenbuttel. 

4. Aime Amélie; née le 9 Nov. 1723. a 63 ans. 
V. Quediiuboiïfg. 

Digitized by Google 



Coufin du Roi. 

Henri Frédéric» Ma>gr. de Brandebourg- 
Schwedt, né le 21 Août 1709. a 77 ans, veuf 
de Léopoldine Marie', Pr. d'Anhalt- Deflau, 
le 27 Janvier 1781. 

Enfans. 

1. Frédérique Charlotte Léopoldine Louife f 
née le 18 Août 1745. a 41 ans. V. Herforden. 

2. Louife Henriette Wilhelroine , née le 24 
Sept, 1750. a 36 ans. V. Anhait - Defiau. 

Enfans de Frédéric Guillaume, Margt. de Rran- 
debourg - Schwedt & de Sophie Dorothée 

Marie , Pr. de Truffe. 

I. Frédériqnê Dorothée Sophie, née le 18 Déc. 

1736. a 50 ans. V. Wurtemberg. Stoutgard. 
S, Anne Elifab. Louife, née le 22 Avr. 1738. a 

fans. V. ci-defîus. 
hilippine Augufte Amélie, née ie 10 Oft. 
1745. a 41 ans. V. Hefle • Caflel. 1 

Quedlinbourg* 

Pr. Abb. Anne Amélie, fille de Frédéric Guil- 
laume, R. de PrulTe, née le 9 Nov. 1723. a 63 
ans, Abb. le 11 Avr. 1756. 

Coadjutrice : Sophie Albertine, Pr. de Suéde, 
née le 8 Oft. 1753. a 33 ans. 

Ratiibonne. 

Pr. Ev. Antoine Ignace Jofeph, C. deFugger- 
Glœt, né le 3N0V. 1711. a 75 ans, étu le 18 
Janv, 1769. !'•'**'" '' 

Reufs-Grciz. 

Pr. Henri XI, né le 18 Mars 171^ 8-64 ans,. mar. 
en fecou/Jetf, n <j c§» : J e ^5 0 &,j , A £hrj ft i 
ne Alexandrie. ^Mberlne.j.fi^e /le Çfrnftian 

uée le Noy, 173a, a 54£«*.v-i;.v > » 

: h 
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En/ans du premier lit. 

i. Henri Xf II, né le «i Févr. 1747. a 39 an*. „ 
a. Frédértqu» Marie Jeanne, née 1e 9 Juil. 1748. 
à an*. V. Hohentohe- Kirchbeeg. f >>u 

3. Henri XIV, né le 6 Nov. 1749. a 37 ans. , ' 

4. Henri XV. né le 11 Févr. 173 !.<•.«> 13$) »o«< 1 

5. IfabeUe Augufte, née le 7 Août 1752. a 343ns, 
Douair. -du Comte & jBou'ggr. Guillaume 
George de Kirchberg, le 7 Févr. 1777. 

6. Fmêftine Efoéfance Viftoirè, née. l*ab Janv, 




Imp. Gatberine.Il, Alexicwcn, fille de Chriftian 
Augufte, Pr. d'Anhalt - Zerbft, née le 2 Mal 
1729. a 57 aq<>\ lmpérat. de toute», les Ruflles, 
le 9 Juil. 176a. Douair. de l'Emp. Pierre 111. 



le 14 Juill. 1762. , , i 

Ftls. ■ « 



Paul Pétrowitz, Grand- Duc, né te i Oft. 1754. 
a 32 ans, ma^. en fécondes aiocés le 13 Jiitll, 
177Ô. à Sophie Dorothée Augufte, fille du Pr. 
F'rédér. Eugène dg Wurtemberg • Stoutgard, 

le i7^ a ?7.a««. ,. ( ;.^ ] ;: 

1. Alexandre, Graod-Duc, né le 13 Déc* 1777. 

9 j O'l'icC. ,;^vl t . « rr 

a. Conftantin, Grand - Duc, né le $ Mai 1779. 

* 3. Alexaodfa Pawlowna, née le 9 Ao4it^783« 

i a :l/aM, c n/ii . ••• 8i~vfl> î * 

4, Hélène, née le 23 Dec, 1784-?» ,:*>a#*n.r. 






di : 

S « LtewênfcîrûvWerthèftn: 

a 17 anf. 

' H iij 
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Frères, 

1, George Adam Français, né le sôMai 1760. a 

20 ans. , , 

a. Guillaume Florentin Frédéric, ne le 28 Sept. 

J70Q. a 17 ans. 
3. llouis Otton Ofwald, né le 12 Juil. 1772. a 

{4 ans. 

Aîere. 

Marie Lonife Eléonore, fille de Jolepb, Pr. hé- 
réd. de Hefïe-Rheinfels- Rothenbotirg, née 

le 18 Avr. 1729. a 57 ans, Douait. duPr. MaxU 
milieu Frédéric, le 14 Sept. 1773. 

OncUs Tavtcs du Prince, 

1. Gnbriele Marie Chriftine Louife, née le 8 
Janv. 1720. à 66 ans. 

2. Marie Françolfe Jofephe, née le 2S Oft. 1731. 
a s.S ans. V. Stahremberg. 

3. Charles Alexandre, né. le 15 Oct. 1735. a 51 
ans, tnar. le 14 Mai ijdrî. à Marie Catherine 
Charlotte Sophie, Baronne de Leers, née le 

" 10 Avr, 1753. a 33 ans. 

FUs, é 

François Louis, né le i Août 1773. a 13 an*. 

4. Marie Jofsphe, née le 26 Dec. 1735. a sgans. 
. V. Hohenlohe- SchiKingsfurft. 

5. Marie Anne, née le 17 Févr. 1740. a 4'5 ^ns t 
. mar. le 30 Déc. J75S. à Doa Petro d' A Ica au- 
ra, DucM'lnfanrado. 

6. KmanuelHenri Nicolas Léopoid, né le 22 Mai 
1^4:. a 44 ans. 

7. Êran.çois Jofeph Jean André, lié le 30 Nov. 
1743. a 43 uni. 

8. Guillaume Florentin Jôfeph , ne le 10 Mai 
4741. a 42 ajis. 

Douairière in Pr. Louis Otton Charles. 

lVUrie Anne Fêlîcîtc, ComteOe de Horion, née 
le Mai 1743. a 43 ans , Veuve, le 29 Juili. 

17:8. 
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Salm-Kyrbonrg. 

Pr. Frédéric Jean Otton. né le ?3 Mai t-j^. a 
41 an», mar. le 1.3 Nov. »7fTt. à Jeanne Françoi* 
fe Fidelle Antoinette, Pr. de Hohenzoilern» 
Sigmaringen, née le 3 Mai 1765 a ai ans. 

Fils. 

N.N. Prince, né te 7 Avr. 1785. a 1 an. 

Frère y Saurs, 

1, Marie Maximilienne Louife, née ls tp Mal 
174;. a 42 ans, mar. le îo Juin 1763. à Jean 
Britannirus rte la Trimouille, Duc de Thoùaf», 
Pair de France. 

a. Amélie Zéphyiné, n£e le 16 Mars 1760, a 
26 ans. V. Hobenzollero- Sigmaringen, 

3. Maurice Gufraphe Adoiphe, né le 27 Sept. i-6r. 
a 2- an?, mar. le 1 Avril 1-^.2. à Chriftlàne 
Marie Louife, Cornt. de War'tenberg, nie le 
5 Août 1758. a c8 ans. 

Salzbourg. 

Pr. Arch, Jérôme, C. de Collorédo, né le 31 Maî 
'73 2 « a 54 ans, élu le 14 Mai 1772. 

. Sardaigne & Savoye. 

F. & D. Viftor AmcdéeHJ, né le 26 Juin 172/5. 
a 60 ans, mar. le 3 Mat 1750. à Marie Antoi- 
nette Ferdinande, flile de Philippe V. Roi 
d'Efpague, née le 17 Nov. 1729. a 57 ans. 

En fan s, 

1 Charles Emanuel Ferdinand Marie, Pr. dç 
Piémont, né le 24 Mai 1751. a 35 ans, mar. le 
6 Sept. 1775. h Maria Adélaïde ClotUde, Sœur 
da Roi de France, née le 23 Sept. 1759. a 27 ans. 

a. Marie Jofephine Louife, née le 2 Sept." 1753. 
a 33 ans. V. France. 

3. MaTieTftêrefe, née le 3iJanv. 175$, n 30 ans, 
V. France. 
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4. Marie Anne Charlotte, née le 17 Déc. 1757. 
a 20 ans. V.~ci - defTous. 

5. Viftor Emaouel Cajetan, Duc d'Aofte, né le 

24juil. 1759.'» 27 ans; 

6. Maurice jofeph Marie, Duc de Montferar, 

né le 13 Sept* 1^63. a 24 ans. 

7. Charles Félix Jofepb, Duc de Genevois, né 
le 6 Avr. 1765. a 21 ans. 

8. Jofeph tenait Marie Placide, Comte de Mau- 
rienne, né le 5 ,0^t r 176Ô. a 20 ans. 

uvr, 01 »! e ■ n du Soi. r: ,. .y -, ,/ 

Marié Féttelté, née le 19 Mmrs 1730 h 56 an»;.' 

Ffà àè fttf'fcketrïcs Émcùiùà 111. pere du Roi 
QMifaWi Thêrefo DucHfffe de Lorrain* 

Benoit Marie Maurrce, D. de Çhablais, né le 
ûi Juin 1741. a 45 ans, man le 10 Mars i775.à 
Marie Anne Chai lotte , fille de V'ft ir Amé- 
dée 111, Roi de Sardaigne, née le 17 Déc, 
"757. a 29 ans. , 

, Savo^-pafignan. 

Pr. Charles EmanoeV Ferdinand, né le 24 O& 
J770. a 16 ans. 

'Mère.'- ' 

Marîè Jofephe Thérefe , fille de Louis Char. 
Jesi*d"e Lorraine-Armagnac, Comte de B;ion- 
në, néé le 26 Août 1753. a 33 ans, Douairiè- 
re de- Viftor Amédée Louis, Pr. de Savoye- 
Cariguan, le 20 Sept. 1780. 

A d - ..1, Oncb U Tanpts, ., 

1^ Caroline Marré Louife, née le 17 Aodtffta. 

2. Léopoldine Marie, née le 21 Déc. 1744. a 42 
ans. njar. le 6Mai 1767. au Pr. André de Doria- 
Pamphi i. 
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4. Marie Thérefe Louife, né le S Sept. 1749. a 

37 ans. V. ¥V ancev ûonTbon -Cent}. 

5. Catherine Marie Louife Ftauçoife, née le 4 
Avr. 1762. a 24 ans, mar. en Doc. 1780. à Phi- 
lippe Colonne, Pr. de Palliano. 

'Schwarzbourg-Sondershaufen, 

Pr. Chriftian Gunther, né, le 24 Juin 1736. a 
50 ans, veuf de Charlotte Wilhelmine, fille 
de Viftor Frédér, Pr n'Anhale. Bernbour 
le 2ô Avr. 1777.^ t 9ii ^tr M nï !*? er> * 

Enfant. '-' ' * 9 ". 

l.Gunther Frédéric Charles, né le sDéc. 176a. 
a 26 ans. . >■ ' v ; •. 

a, Frédérique Charlotte Albertine Catherine, 
n4e le 2 Août 1762. a 24 ans. 

3. Gunther Albert Augufte, né le 6 Sept. 1767. 
a 19 ans. 

4. Caroline Augufte Albertine, née le loFévr, 
^ 1769. a 17 ans. . 

5. Albertine Wllhelmioe Amélie, née les Avr. 
1771. a 15 ans. -'»' . ' '«n ' - 

6. Jean Charles Gunther* né le 24 Juin 1772, 
a 14 ans. ' , • • t... h ,\ 

■ Frère. / ' y .» 

Augufte, né le 8 Déc. 1738. a 48 an», mar. le 
27 Avr. 1762. àChriftine Elifabeth Albertine, 
fille de Vifto; Frédéric, Pr. d'Anhalt-Bern» 
bourg, née le 14 Nov. 1746". a 40 ans. 

Enfàns. • 

1. Frédéric Chriftian Albert, né le 14 Mai 1763. 

à %y ainçi . /t!« ,<-: :-. »•»« , i{;j>.t^h ,t • ■>•) k>a 

2. Albertine Charlotte Augufte, née le 1 Févrv 
1768. a t8 ans. V. Waldeck. .tu& t>" 

4, frédértoue Albertine J ean«e .JÇlifcb«tb, née 

.^M.?&W74*J\w.*n* XV 

Ht 
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En/ans ctaPr. Chrijlian & de Sophie Chriffine, 

JPr. d'Jnhalt-Benibourg. 

1. Guntherine Aibertiue, née le 10 Déc. 1720. 

a 57 ans. 

2. Jofephe Eberhardine, née le 2 Fôvr, 1737. a 
49 an*, veuve le 2 Mai 1778. de George Al» 
bert, Comte d'Erbach.Furttenau. 

Schwarzbourg- Roudolftadt, 

Pr. Louis Gunther, né le 2tOft. 1708. «78 ans, 
veuf de Sophie Henriette, C. Reùfs d'Umer- 
greitz, le 20 Janv. 1771. 

En fans, 

I. Frédéric Chartes, Pr. héréd. né le 7 Juin xjtf, 
a 50 ans, mar. en fécondes noces le 28 Nov. 
1780. à Augufle Louife Frédérique, fille du 
feu Pr. Jean Augufte de Saxe- Gotha, nte*" 
le 30 Nov. 1752. a 34 ans. 

Enfans du l. lit avec Frédérique Sophie Âugu/li 
Pr. de Schivarzbourg- Roudolfiadt. 

1. Louis Frédéric, né le 9 Août 1767. a 19 ans. 
• 2. Charles Gunther. né le 23 Août 1771. a is ans. 
•- 3. Wiihehnine Frédérique Caroline, née le 
ai Janv. 1774. a iaans. 

4. Chriftiane Louife, née le 2 Nov. 1775. an ans, 
à. Chriftiane Frédérique Louife, née le sjuill, 
; 1735» a 5» ans. 

Fille du Pr. Frédéric dntoine. 
Sophie Albertine, née le 3oJuil. 1724, a 62 ans. 

Sœurs. 

i.Lonife Frédérique, née le aSjanv. 1706. aSoans. 
a. Magdeleine Sibylle , née le 5 Mai 1^07. a 
79- ans. * * 

Schwarzenberor. 

■ ■ 1 » o 

Pr. Jean Népomuc. Procope Antoine Jofeph, 
né le 4 Jnil. 1742. a 4-J.ans, œar, le 14 Juîl. 1768. 
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• à Marie Eléonore, fille de Philippe Charte»* 
C. d'Oettmgen- Walierftein, uée le ai Mai 
1747. a 39 ans. 

Enfans. 

1. Jofeph Jean Népom. Pr. Héréd. né le 23 Juin 

1769. a 17 ans. 
a. Charles Philippe Jean Népomucene Jofeph, 

né le 15 Avr. 1771. a 15 ans. 
3. Erneft jofeph Je?iw\ép.T nés les 29 & 30 Mai 
4 François de P. Jofeph, J 1773. ont 13 ans. 

5. Frédéric Jjftaw i\épom. Jofeph Auguftin, ne 
le aSAout 1774, a 12 ans. 

6. Marie Caroline Thérefe Régine, née le 7 Sept. 
1775. a 11 ans. 

7. Marte Elifabeth Caroline Thérefe, née le 11 
Sept. 177& a 8 ans. 

8. Marie Thérefe, née le f4 0ct. 1780. a 6 ans. 

9. Jean Jofeph, né le 23 Janv. 1782. a 4 ans* 
îc'Eiéouore Sophie, née le 11 Juill. 1733. a 

3 ans. 

Sœurs* 

i. ! Marie Anne Jofephe, née le 6 Janv. 174}. a 
42 ans, veuve 'rie Louis Frédéric, Comte de 
Zinzendorf le 4 Oft. 1780. 

*. Marie Thérefe Catherine Walpurçe, née le 
30 Avr. 1747. a 39 ans, mar. le 11 Mal 1772. à 
Sigifmond Rudoipb, Comte de Goes. 

3. Marie Eiêonore Jofephe Ludoroiile Françoife, 
née le 13 Mai 1743. a 38 ans. 

4. Marie Ernefliue, née le iSOft. I752 f a34aas # 
V. Auersperg, 

Sicile. 

F. Ferdinand IV, Infant d'Efpagne, né le 12 Jmv* 
175*. a 35 ans, mar, le 12 Mai 17ÔS. â Marie 
Caroline, AtcfcidiuhîjfTe d'Autriche, née le 
13 Août 1752. a 34 aus. . 

En fans. 

i. Frafiç6is Janvier, Pt. «éréd, né le 19 Aoiat 
1777. * 9 ans. 
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s. Marie Thérefe, née le 6 Jutn ^177^. ^14 airs* 

3. Marie Chriftine , née le 17 Jànvrçr 1779. a 

a 7 am. * , Bfl -' ' % '« 

4. Charles Janvier François, né le 12 Avr. 178c. 
I a 6 ans. , . *c v. * . ::b.o 

5..Marie Amélie, née le 26 Avr.- 17S2'.- titans. 
<5. Marie Antoinette Thérefe* née le 14 Déc^ 
1784. a 1 ans, * - — v?/, ; ? o 

• 'm Solms« L K * ^ v< t > 

I. Pr. Charles Louis Guiïjaiune, n$ le/if JVin 



Il A 



II. Pr. Guillaume Chriftophe, né le 20 -Juin 

a 54 ws. r T 4 v r ~ ,»/ * 

III. Pr. Louis Rudolphe Guillaume, né le 25 
i^oyt 1733»'* 53 ans. ^ , ; y r 

IV. Pr. Antoine Erneft Guillaume Frédéric, né 
le 3 Sept. 1739. a 47 ans. t : , ^ i 

Sœurs des Princes. à r 



. ^ » * i 



I. Charlotte Henriette Magdeleine, née le. 16 
Aotit i 7 i$. a . 6r ans. ' * ' v ' * **' v l 
a; tlttaterh Marié Béufgoe, née le i Aotit if&. 

a 58 a»s. T „ ! • \ e v2?? n L V; 

3. * UiritiueXoiiif^ née te 30 AvrTï&ï. * WaW 

4. Amélie EléotJoTe, née le 22 Nov. 1734. a $% 
ans. V. Anhalt-Bernbsurg-Schaùmbourg. 

1 5. Magdeleine Sophie ♦ née le 4 Janv. '1742. a 
44 an*. V. Anhait-Bernbourg Schaumbourg. 
6. Chriftine Charlotte Frédérique, née le 31 Août 
1744. a 42 ans. Vepycrri^Simon Adolphe, C. 
de la Lippe -Detmold, le 1 Mai 1782. 

Enjttis'éu Pr % Ferdinand Gnilhmne ErmfiS 
01 fa*Sofibw Çhfrjflm tfàlhilmvne % Ç k d* > 
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j. Guillaume Henri Cafimîr, né le 30AVM765. 

a ai ans. *' 

4. Louife Caroline Sophie, née le 7 Juil. jr66, 
a 20 ans. ( - 

5. Charles Augufte Guillaume Frédéric, né le 
9 Oft. 1768. a iS an». 

6. Frédéric Guillaume', né le aa Oft. 1770. a 16 ans. 

7. Louis Guillaume Chriftian, né le aô Oft. 
1771. a 15 ans. .•» 

Spire. 

Pr. Ev. Augufte Philippe Charles, Comte de 
Limbourg Vehren-Styrum, né le lôMarsmi. 
a 65 ans, élu le *9 Mai 1770. • 

Stablo & Malmedy» 

Pr. & Abb. Jacques de Hubin, C. dé Logne, n£ 
en 1704. a 82 aus, élu le 27 Nov. 1766. 

Stahremberg. 

Pr. George Adara, né le 10 Août 1724. a 62 ant t 
mar. en recoures noces le 1 Juinï76i. à Ma- 
rie Françoi ejbfephe, Pr. de Salm- Salm, née 
le 28 Otl. 1731. a 55 ans. 

Fils.- 

Louis Jofeph Marie, né le î2 Mars 1763. a 54 ant, 
mar. le. 24 Sept, 1781.* à Marie Louife Françoi- 
fe, fi le du t>uc Charles d'Areraberg, née le 
29 J«nv. 1764. a 22 ans. ' k 

Stolberg-Gedern, 

Pr. fcharlçs Hënri, &é le 24 Oft. 17^1. a 25 ans. 
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Domir. du Pr. Gajïave Adolphe. 

Elifabeth Philippin- Claudine, fille du Pr. Max?* 
nîiiko Emanueide Homes, uéeie 10 .uai 1731. 
a si ans, veuve le 5 *?â7« 

En/tus. 

1. Lonîfo MaxîîmUienne Caroline Emanuele, 
née le :o Sept. 1752. a 34 ans, mar.Je î^Avr. 
1772. à Charles Edouard, Pr. Smart & Comte 
de St. A «ban, 
st. Caroline Augufte, née le ic Fevr. 1755. a 31 
ans, imr. en *~7i. à Chartes Bernard Marquis 



4. Thérefe Gufbvine, née le 27 Août 1757, a 

29 dUS. 

Strasbourg* 

Pr. Ev. Louis René Edouard, Pr. de RohanGué- 
rnené Cardinal, né le 25 Sept. 1734. a 52 ans, 
élu le 11 Mars 1779. 

Suéde. 

R. Guftave III, r.è le 54 Janv. 174^ a 40 nnf, 
mar. le 4 Nov. 1760. à Sophie Mogdeleiuf», 
filie de Frédéric V. Roi de Danueniarc, née 
le 3 Juil. 1740. a 40 an»» 

Fils. 

Gnftaphe Adolf he, Pr. Héréd. né le 1 Nov. 177S. 
a 8 aos. 

v Frères & Saur. 

1. Charles, Dire d* Suderm*nte f né le 7 
»743 * $8 an*, mar. le 7 Juill. 1774. Hedwi- 
ge Eliiabetb Charlotte, fnle du Duc Ftcdéric 
A'gufta de Hoitteiu- O.dei bourg, Ev. de Lu* 
bec, uce lé 21 Macs 1759* * 27»n*« 
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a. Frédénc Adolphe, Duc d'Oftrogothie, né le 

18 juil. JT^o. a 3° aus * 1 
3. Sophie Aibertine, née le SO&. 1753. a 33 ans. 

V* Qucdlinbourg. 

Tofcane. 

Grand -Duc, Pierre Léopold, né le 5 Mai 1747* 
a -QanJ, mar. le 5 Août 176^. à Marie Louile, j 
Infante d'Efpagne^iéele^Nov. 1745. a^i ans, 

Enfctns. 

1. Français Jofepb Charles, Pr. héréd. nélera 
Févr. 1768. a iS ans. 

2. M trie Thérefe Jofephe Charlotte, née le 14 1 
Janv. 1767. a 19 ans. 

3. Jofeph Fcrdimod, né le 6 Mai 1769. a r7an*. 

4. Marie Anne Ferdinande, noe le 21 Avr. 1770. 
a \6 mis. 

5. Chartes Louis Jean Jofeph, né le 5 Sept. 

1771. a 15 ans. 

6. Alexandre Léopold Jofeph, né le 14 Août 

17 72. a 14 art*. 

7. jôfeph Antoine Jean Baptifte, né le 9 Macs 
U<ô. a îo ans. 

8. Marie Clc'mentine Jofephe, née te 24 Avril 
1777. a 9 ans. 

ç. Antoine Viftor Jofeph, né le 31 Août 1779. a 
7 *rs. 

10. Marie Amélie Jofephe Jeanne Catherine, 

n^e ie 15 Oft. 1 a 6 ans. 
n # Je.w Ba^tifte Joieph, né le 20 Janv. 1782. 

a 4,an«. 

12. Régnier François Jofepb, né le 30 Sept. 1783. 
a 3 ans. 

13. Louis Jofepb Je.'.nRené, né le i4Déc. 1784. 
a 2 mis. 

Tour & Taxis. 

Pr. Chartes Anfehre, né ta 2 Juin 1733. a 53 
ans, rnar. le 1 Sept. 17*3, à Augufte Elila. 
beth, fille du Duc Cùanes Alexandre de Wur 
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temberg-Stoutgard, née te 30 Oftob. 1734, a 
52 ans. 

Enfj,ns. 

i. Charles Alexandre, Pr. héréd. né le 22 Févr. 

j77ç, a 16 ans. 
a, Sophie Frédé ique Dorothée Henriette, née 

le 2oJuil. 1:58- a 28am, mar. le 31 Dec. 1775. 

à Jérôme III, Pr. de Radzivil, né le 11 Mai 

17S9. ».*7 *ns. 
3. Frédéric Jean Népom. Jérôme Antoine, né 

le 11 Avr. 1772. a 14 ans. 

Frère & Sœurs. 

1. Marie Tbérefe, né le 23 Févr. 1755. a 31 ans, 
mar. le 10 Août 1780. h Ferdinand Antoine 
Chriftian, Comte d'Ahlefeid. 

2. Marie Anne jofephe , née le 28 Sept. 1766. 
a 20 ans. 

3. Elifabeth, née le 30 Nov. 1767. a içans.. 

4. Maximilien Jofeph, né le 29 Mai 1769. a 17 ans. 

Brahche Italienne. 

Pr. Michel, mar. en troifiemes noces le 4 Mars 
. 1766. à Jeanne, Comteiïe de Lcdron, née le 
16 Févr. 1735. a 51 ans. 

^ Filles du premier lit. 

N«N« PrincefTe, née en 1745. a 41 ans. 

N. N. Princefle, née en JuU. 1746. a 40 ans. 

Trautfon. 

Douairière d* dernier Prince .Jean 

- Guillaume, 

Caroline Baronne de Hager, née en 1701. a 85 
ans. Veuve le 31 Oét. 1775. 

Fille du premier lit avec Marie £fofcphe , fille 
de François Antoine, C. de fFe>j)tnwolf. 

tiltrlé Jofephe R 0 f*lie, née le 26 Àout 1734. a 
an». V.Auerapefg, f . 

Fille, 

" Digitized by Google 



8i 

Fille du fécond lit avec Marie Fratifoife Pr.de 

Fondi ts C. de M»»sf»U. 

Marie Anne, née le 6 Janv. 1743. «438ns. 

Trente. 

Pr. Ev. Pierre Vigile, C. de Thun & Hohen. 
Aein, né le 13 Déc. 1724. a 6i am , élu le 29 
Mai itfd. 

Trêves. 

El. Clément Venceslas, Duc de Saxe, né le 
28 Sept. 1739, a 47 ans, élu le icFévr. 17Ô8. 

Turquie. 

Emp. Abdul- Hamed , né le 20 Mari 1725. a 61 
ans, mis fur le t.nne le ai Janv. 1774. 

.Enfans. 

1. Sultan Selim, né le 17 Mars 1779. a 7 ans. 

2. Sultan Mûftapha, né le 9 Sept/1779. a?ans # 

3. Sultan Murad, né le 22 Oft. 1783. a 3 ans. 

Fils di fon fnre ASuJUph* 111. 
Seliœ, né le 24 Déc. 1761. a 25 ans. 

Venife. 

Doge Paul Renier, né le ai Nov. 1710. a 76 ans, 

élu le 14 Janv. ^79. 

Waldeck. 

Pr. Frédéric, né le 25 Oa. 1743. a 43 ans. 

Frères y Sœur. 

I. Chriftian Augurte, né le 6 Déc. 1744. a~42 ans. 

a. George, né Te 6 Mai 1747. a 39 ans» mar. le 
4 Sept. 1784. à la Pr. Albertine Charlotte An* 
gufte de Schwarzbourg -Sondershaufeo, née 
le 1 Févr, 1768. a 18 ans. 

I 
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3. Louifo, ntele 19 Janv. 1750. s 36 ans. V. NaC 

fau - tîfm£>n. 

4. Louis, né le 16 Dec. 1752. a 34ans. 

Mire. 

Chriftine, fille du Pi\ P*lat. des Deux-Pontf, 
ChriftianlII, née le i5 Nov. 1725. a 61 ans, 
Douairière du Pr. Charles Auguite Frédéric, 
Je 19 Août 1763. 

Tantes. 

I 

1. Marie Wilhelmine Henriette, née le 17 Oft. 

17C3. a 83 aos. 
a. Sophie Wilhelmine Elifabeth Dorothée, n£e 

le 4 Janv. 1711. a 75 ans, noar. à Mr. de Vo- 

gelfrng. 

3. Louife Alberdne Frédérique, nte le 12 Juia 
1714. a 7a ans. 

Wornis. 

Pr. Ev. Frédéric Charles Jcfeph, Baron d'Er* 
t^al, Eletteur de Mayence, né le 3 Janv. 1719. 
a t$7 ans, élu le 20 Juih 1774. 

Wurtemberg - Stoutgàrd. 

Duc Charte* Eugène, né le n Févr. 1728. a 58 
an*, veuf le 7 Avril 1780. d'Elifabeih Frédé- 
rique Sophie, fille du Margr. Frédéric de 
Brandebourg. Bayreuth. 

Frères & Sœur. 

I. Louis Eugène Jean , né le 6 Janv. 1731 a 
55 a^s, mar. le 10 Août 1762. à Sophie AU 
bertine. Comt. de Beicljlingen, née le 18 Déc« 
1728* a 58 ans. 

Filles. 

1. Wilhelmine Frédérique, née le 3 Juîll. 1764. 
a zi ans. 

a. Henriette Charlotte Frédérique > née le il 
Mars 1767, a 19 ans, 
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a. Frédéric Eugène, né le 2t Unv. 1731. a 54 

ans, mar. le 29 Nov. 1753. à Frédérique Do- 
rothée Sophie, fllie de Frédéric Guillaume 
Margr rie Brandebourg- Schwedr, née le 18 
Déc. 1736. a 50 ans. 

En/ans. 

I. Frédéric Guillaume Charles, né le 7 Nor. 
1754. a 32 ans, mar. le 11 Oft. 178c. à Au- 

f;i:fte Caroline fille du Duc Charles Guil- 
a urne Ferdinand de Brunfwic-Wolfenbut. 
tel, née le 3 Déc. 176+ a 22 ans. 

En/ans. 

1. Frédéric Guill. Charles, né la aOa.i78r. 
a 5 ans. 

a. N. N. PrincefTe, née le 2c Févr. 1783. a 
3 ans. 

3/N. N. PrincelTe, née le 25 Déc. 1783. a 

3 ans. 

û. N.N. Prince, né le içjanv. 1735. ai an. 
a. Frédéric Louis Alexandre, né le 30 Aont 
17^6. a 36 ans, mar. le 27 0£h 178-}. à la 
P'iincefie Mariane Czartori"«ka. 

3. Frédéric Eugène Henri, né le ai Nov. 1758* 
a 28 ans. 

4. Sophie Dorothée Augufte Louife, née le 

25 Oft. i?59. a 27 ans. V. Ruflie. 

5. Frédéric Guillaume Philippe, né le 27 Déc. 
176 1. a 25 ans. 

6. Frédéric Augufte Ferdinand, né le uOà. 
1763. a 23 ans. 

7. FrédSrique Elifabeth Amélie Augufte, née 
le 27 Juil. 17/55. a 2f ans. V. Holftein-Gottorp. 

8. Elifabeth VVilhelmine Louife, née le 2c 
Avr. 1767. a 19 ans. 

9. Charles Frédéric Henri, né le 3 Mai 1770. 
a 16 ans. 

10. Charles Alexandre Frédéric, né le 24 Avr. 
1771. a 15 ans. 

II. Charles Hen.i Frédéric, né le 3 Juil. 1772, 
* 14 ans, 
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3. AnRufte EHfabeth MaMe Louife, née le 30 Oft 
1734. a 52 ans. V. Tour & Tsxis. • 

FilU de Frédéric Louis , Pr. héréJ. fils du 

D Ebei hard Louis. 

Louife Frédérique, née le 3 Févr. 1722. a 64 an», 
V. Meckteiibourg-Sch.verin. 

Wurtemberg - Oels. 

D. Charles Chriftian Erdminn, né le 25 Oftob. 
1716. a 70 ans, raar. le 28 Avr. 1741. à Marie 
Sophie WHhelrnins, C. de Solms - Laubacb, 
née le 3 Avr. 1721. a 65 an». 

FilU. 

Frédérique Sophie Charlotte Augufte, née la 
1 Aont 1751. a35 ans. V. Brunfwic-Wolfen. 
but tel. 

* 

Wurzbourg. 

Pr. Ev. François Louis , B. d'Erfrhal, né le 15 
Sept. 1730. a 56 ans, élu le 18 Mars 1779. 
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DE L'ORIGINE 

de la inefure du Temps & de fa première dé- 
termination chez les anciens. 

SI l* H o m m e dans le premier âge du mon. 
de , & encore actuellement lorsqu'il eft . 
abandonné à lui même, a cela de commun avec 
toutes les autres créatures vivantes, de cher- 
cher tous les expédiens imaginables pour fa- 
tls r aire à fes befoins, & fe débarralTer des in- 
commodités de la vie, il parait néanmoins que 
le plus grand p*s qu'il ait fait vers fa per- 
fection , eft de s'être apperçu de bonne heure, 
qu'il lui manquait une médire du temps, & de 
s'être occupé des moyens d'y fuppléer : c'eft 
par là qu'il s'eft élevé fupérieurement au def- 
fus de tous les autres êtres créés. La feule 
penfée d'alTujettir à fon fervice le foleil, la 
lune & les étoile^, rend l'homme digne da 
l'empire qu'il exerce fur les autres créatures 
& à cet égard on peut dire que l'exacte d itn- 
buûon du temps, dont la- multitude fait n peu 

a »• • ■ 
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de cas, eft le plus riche butin de fon impor- 
tante conquête. ' 

Les hommes avaient déjà fait, avant le 
déluge, des progrès fenfibles dans cette fcien- 
ce , mais il refta yen de connaiflances de ce 
premier âge: le déluge unîverfel, & Surtout ta 
confufion d*»s langues qui occafionoa la maU 
heureufe difperfion des peuples, en effacèrent 
le fouvenir; ce qui fut caufe qu'elles furent 
perdues pour la plus grande partie des nou- 
veaux habitans de Ia^erre. 

L'accroiflernent perpétuel du nombre des 
hommes dans la même contrée, 8r le manque 
de nourriture, reuditent leur réparation néief- 
faire. Ils s'éloignèrent les uns des autres, & 
l'altération du langage qui s'en fuivit, acheva 
de détruire les relations qui fubfiftaient-entre 
eux: on vit les familles ifolées & difperfées 
errer dans les camp giies & dans les bois, fans 
chefs, fans loix & fans police. Ces hommes 
devinrent enfin fi fauvages, qu'ils fe marrge- 
rent les uns les autres, & ils tombèrent enfin 
dans un tel degré de barbarie, que plnfieurs 
d'eux perdirent l'ufage même du feu. 

C'eft cet état déplorable, où les hommes 
avaient fans cefle à combattre poutre la faim, 
contre les bêres féroces, & contre eux mêmes, 
qui les fit enfin fonger à leur propre confer- 
vation, & les rappeila au dejïr de vivre en fo- 
ciété. Les familles s'unirent peu à peu pour 
leur fureté. La difette qui les avait portés à fe 
féparer, & à laquelle les champs incultes ne 
trouvaient pas remédier, les força à faire venir 
l'art au fecours de la nature pour produire les 
plantes & les fruits, en travaillant & en enfe- 
meoç nt les terres. En voyant les plantes fuc* 
ceffivemeot germer & dépérir, ils fentirent la 
nécefiné où ils étaient d'amafleries provifiors 
pour l'avenir, & de quelle couféquence il 
était pour eux de connaître exactement le 
changement des failpns , pour en calculer & 
' *er le retour, m • ' 
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< La pins ancienne mefure du temps/après 
celle du jour & de !a nuit» dont les hommes fe 
foient fervî, fut l'inftltution du petit période de 
fept jours auquel on donna le nom rie fe* * 
maire. De temps immémorial il a été en ufa- 
ge presque chez tous les peuples, & la déter- 
mination en était la même partout. Cette con- 
, fbrmite fi frappante nous fait croire avecbeau- 
coup de vraifemblance ou'une tradition de* 
Pœuvre de la création en tept jours» transmife' 
de générations en générations parmi les peu- 
ples, a été la première origine de cette di- 
vifion presque univerfelle du temps en fept ? 
jours. 

Néanmoins cette mefure du temps avîit 
un rapport trop peu étendu avec les travaux 
les plus tiéceflaires des hommes, pour qu'ils 
ne cherchaient pas un partage du temps plus 
proportionné aux befoins de la fociété. 

Les çorps cé'eftcs dont la magnificence 
avait déjà réveillé & excité la curiofitô des 
hommes, devinrent pour eux dans un antre 
fens un objet d'attention relatif au bien de la 
fociét^ ; l'ordre qui règne dans le mouvement 
tfès fenfibfe He ces corps, & les faifows qui 
changent avec leurs révolutions , leur tirent 
entrevoir de loin les heureux fuccès qu'ils pou- 
vaient fe promettre d'une connaiflance exac- 
te du ciel. On étudia donc avec foin le cours 
des «dires. „ 

Cette feience utile fît les progrès les plus 
rapides chez les nations qui fe réunireut les 
première* en corps & formèrent un état, prin- 
cipa émeut chez celles qui s'établirent en Per- 
fe, eu Syrie & en Egypte. La fituation avan- 
tageufe de ces pays, îe ciel qui y eft toujours 
fereitsla vie paftorale qu'on y mené, la cultu- 
re "es champs pendant le jour & la nuit, & en- 
fin es voyages entrepris pendant la nuit, de- 
vaient né» eflairement favorifer leurs o^ferva- 
tions ; auflî les Chaldéens & les Egyptiens font- 
ils les premiers peuples de l'amiquité q«ri 

a ij 
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aienk.obf€ÇvétIe;cQurs des^ftres,& qur fe foient 
fait par là un nom immortel. Grâces à leurs*, 
obfervations conftamment fuivies, le cours de» 
la lune & fes phafes ue purent échapper à 
leurs regards attentifs. Ils durent s'apperce- 
voir que tous les changement de cette planète, 
s'effectuaient dans i'inter valle de quatre femaU' 
nés, & qu'après cette révolution elle reprenait 
la même forme qu'elle avait auparavant. Ils 
comptaient les jours de chaque phafk,> & c'eft 
l'origine des mois* Presque chez tQU$-lespeu- 
pies anciens , l'année n'était compoie^ que 
cfu,n mois. . ;i . , \< 4 

v 1 Mais cetté* divifibn* du temps n'était pair 
plus futtiÇante aux travaux des happes , que 
celle du temps en femaines. . L'agriculture* 
exige une mesure plus longue du temps. On 
commença, pour cet effet à diftinçuer les fai- 
fons que les équinoxes & Jes folftices indi- 
[uaientt S: on appella auffi cette mefure du 
emps une année, de là vient qu'on trouve 
[ans l'antiquité des années de trpis & de fix 

, VEnfin après plufieurs obfervations Ils paiy 
vinrent à la découverte d'une mefuce {tu terçp* 




virent que douze de ces révolutiôns rame* : 
«aient à peu près les mêmes faifons &• près*-, 
que le même temps. Ils diviferent donc l'an- 
née en douze parties presque entièrement éga- 
les, & c'eft de là que s'eft formée l'année Un 
naire qui eft de 354 jours. 

Cette fixation de l'année, quelque exa&e 
Qu'elle fût, ne pouvait pourtant pas Être iong- 
tçmps d'ufage pour un peuple uniquement 
adonné à l'agriculture. La différence entre 
l'ant ée lunaire & l'année folaire eft fi confi- 
dérable qu'après moins de dix fept ans l'ordre 
des fa.fons devait être entièrement renverfé, 
& l'été devait prendre la place de l'hiver, _ 
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* * Cette confufion des fat fans rendait 1a fixa* 
tîon précife de l'année tout à fait née c (T.* ire. 
Il .n'eft pas croyable que dam cet embarras 
les hommes n aient eîifin remarqué la Rrair- 
deur variable de v Tombvç à miii, les différons 
points de JMiorifob oCule JokM Te lève & fe 
couche t & le retour de cet attre ,vi rs les mô* 
mes étoiles, lis durent s'appercevoir bientôt 
que ïe retour du foleil au même point ou à 
la même étoile, ramenait la même faifon & que 
famefurela plusjufte du temps dépendait uni- 
quement du mouvement du foleil* Ils obfer. 
vereirt iïcrs attentivement le foleil, & trouve* 
rent que fou t on-s annuel était beaucoup Jplns 
long que ta durée de ttouze mois : pour renié* 
dierà *:etre inégalité, ils ctlërchereut d^drd 
à faire accorder le mois lunaire avec le moii 
félarirei et dans cette vue ils ajoutèrent' fix jours 
à la durée dfcs dôme mois lunaires j par la ch;i«* 
que mois eut 30 jours, & Tannée 360. ; * 1 
Ceci néanmoins ne remédia pas encore 
au défordre des faifons; il fallait de temps ert 
temps ajouter un certain nombre de jours otf 
de mois pour rétablir Tôrdre dont on était 
forti. 

%w Telétait Tétat de Tannée dans les nncîeni 
temps, jusque ce que les Egyptiens, environ 
1322 ans avant Tere chrétienne , interfèrent 
dans chaque année cinq jours, & s'approcha! 
rent atufi confidérablement de la fixation pré* 
cife de Tannée folâtre* de 365 jours. Cetarran* 
cément fut adoptéquelque temps après par lest 
Babylohiens, & enfin plus tard par les Grecs* 
I! reftait pourtant encore un défaut à cet- 
te année ainfi réglée, c'eft que le foleil met- 
tant fix heures de plus que les 365 jours dans 
fon cours annuel, il fe trouvait qu'après une 
révolution de quatre années, Tannée était re- 
culée d'un jour entier : mais cette dernière 
ira^erfeftion ne pouvait être redre(Téc'<jne par 
la connaiffance la plus fcxafte des aftrcs/& p-ir 
les obferyationi les jvlu* délicates ;--& c'eft <■ 
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qui fait un honneur infini aux Babyloniens f d'à* 
voir rendu ce fervice fignalé à la pbftérité. 

Tous les peuples ne faifaient pas ufage 
d* Tannée folaire, quelques uns confervaient 
l'année lunaire, & cette différence dérivait du 
cm lté qu'ils rendaient tantôt au foleil & tantôt 
à la lune. Il en était de même du temps oCl 
Ton commençait à compter Tannée, & qui n'é* 
tait pas le même chez toutes les nations. L'an- 
née Chaldéenne commençait au printemps & 
l'Egyptienne en automne, & Tune & Tautre 
avec l'équinoxe. La plus ancienne année At- 
tique commençait au plus long jour. 

Telles étaient chez les peuples anciens 
les mefures les plus grandes & les plus re çues, 
au moyen desquelles on divifait le temps en 
jours, en mois & eu années. Ii fallut bientôt 
chercher un moyeu de partager le jour qui 
était la plus petite partie du temps, en iuter* 
valles encore plus courts, & mettre de la pré- 
çifiou dans cette divifion. Dans les temps les 
plus reculés, le matin, le midi & le foir for^ 
inaient le partage ordinaire de la journée, mais 
on ne s'arrêta pas là; on voulut encore fubdi* 
vifer ces parties en plus petites portions, & 
pour parvenir à ce but les peufples policés 
imaginèrent difterens expédjens ; les cadrans 
folâtres & les clepfîdres furent les plus anciens 
& les plus ufités. Les Babyloniens furent les 
premiers qui employèrent l'ombre pour mefu* 
rer le temps, tandis que les Egyptiens s'at- 
tribuèrent l'invention des clepfîdres. lîs pré-: 
tendirent que Mercure ayant obfervé que le 
Cyn^caephalus urinoit douze fois le jour dans 
des intervalles de temps égaux, il avait mis 
cette découverte h profit, & avait exécuté une 
machine qui produisit le même effet. Si Ton 
écarte de ce récit tout ce qu'il y a de fabuleux, 
on veufk que les Egyptiens ont cherché ori«i- 

P ^ni e °^ l r aRde !T efurer ^ tern P* P ar l'écdiu 
ucut luufpjrms de Teau. _ _ ...... ^ 
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Les nations barbares & fauvagcs qui n'a* 
vaient aucune mefure artificielle du temps, 
cherchèrent d.»ns la nature des moyens riefup- 
pléer à ce défaut; les unes fe réglaient à i*om- 
ore des corps éclairées par le foleil, les antres 
à la propriété qu'ont diverfes fleurs de s'ouvrir 
& de fe refermer. 

Mais après cette découverte les anciens 
peuples éprouvèrent une nouvePe dilticulté, 
c'était de tenir un compte exaft de cette me- 
fure du temps; comme ils Ignoraient l'art de 
l'écriture, ce ne fut que la né< efiré qui leur 
en eufeîgna les moyens. Une corde d ns la- 
quelle on avait fait un nombre déterminé dd 
nœuds dont on en défaisait tous les jonrâ un, 
leur fervir de calendrier. Dans les premiers 
îiecles de Rome on richait tous les ans un clou 
dans le mur du temple de Minerve f & on 
comptait par leur nombre celui des années qui 
s'étaient écoulées. 

Quelque défejftueufes que fuflent les mé- 
thodes des anciens à l'égard de la mefure du 
temps, on ne peut leur refufer la juftice de 
convenir qu'ils ont furmonté, par leurs tra- 
vaux infatigables, les obftacles les plus Invin- 
cibles, & que quoiqu'ils fuflent dénués dé tout 
fecours, i»s ont néanmoins jètté les premiers 
fondemens d'une fcience qui ne p Mivait attein- 
dre le degré merveilleux de perfeftion auquel 
nous la voyons parvenue aujourd'hui, au grand 
avantage de la fociété, que par une fuite non 
Interrompue d'ohfervations exaftes & foute- 
nues d'une foule de découvertes importantes. 



IDEES SUR UASTR ONOMIE ET LA 

Mefurè du tcmpt. 

DE temps immémorial on eft accoutumé de 
partager toute le machine vifibîe en ciel 
& terre, & pour le ciel les obfervatteurs diftr 
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guent encore le -foleil, la lune & les étoiles, 

mais les aftronomes comptent non feulement 
les deux premiers, mais encore notre terre elr 
le même parmi les étoiles, de même que par- 
mi les étoiles ils en regardent quelques unes 
comme dc?s foîeils, d'autres comme des globes 
qui reffemblent à notre turre S: encore d'au- 
tres comme devruics, lunes. Il vaut donc mieux 
pour cela partager tout ce qui parait au ciel 
en étoiles fixes ou foleils, en étoiles mobiles • 
pu planètes, en lunes ou planètes acceffoires, 
& en comètes ou étoiles erratiques, . 

Parmi les étoiles fixes ou remarque parti- 
culièrement le foleil:. Jl formé avec. notre ter- 
re, lés planètes, les planètes acceflbires & les 
'comètes qui nous font coaiuues, le fyftême da 
foleiL proprement dit, ou la machine du monde. 
Il donne de la chaleur & de la lumière à tous 
les çbrps ici nommés, & les conferve dans leur 
mouvement réglé. En outre la manière diver- 
fe de déplacement qu'on croit remarquer en 
lui & de celui qui fe fait voir réellement dans 
notre iyne, nous donne les principe^ du parta- 
ge, du ' temps. ' Nous appelions par exemple 
une année l'efpace de temps dans lequel îi 
parait parcourir les douze figues céleftus lequel 
eft de 365 jours 5 h. 48 m. 48 f." On l'appel!* 
année du foleil pour la diftinguer de l'an- 
née commune ou civile qui n'a que ^65 jours 
pleins. Le refte des heures, minutes & fçcoiv* 
des fait de nouveau tous les quatre ans envi* 
h>n un jour qu'on infère alors aux autres, & 
qui donne à Tannée 366 jours d'où elle reçoit 
le nom d'année biffextilc. Le temps dans le- 
quel le foleil s'arrête dans chaque figue eélefte 
s'appelle un mois, & comparé avec le mois de 
lutae-ou civil, un mois de foleil; il eft de v 3Q 
jorrs roh. ifm. 4fec. On compte les mois ci- 
vils d'après les jours pleins dont tantôt 30 & 
tantgt 31 eu font un. I^e, fpui mois »*le février 
n'a vulgairement qùç a$ jours &djtûs les ani 
v<-cs biOexulles 29. , , v , . ?. 
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, , Le temps d'im Jever du foleil jusqu'au te» 

.ver fui vaut .s'appelle un jour & une nuit, ou 
généralement parlant un jour. On le partage 
comme on faten 14 heures qui tout toutes au- 
jourdhui d'une égaie longueur. Quand ou 
compte le jour du lever du foleil, qu'il 
ne fe compte que jusqu'au coucher, on l'ap- 
pelle le jour naturel, on s'en fert dans de cer- 
taines occurences judiciaires. Les Grecs d'au* 
jourdhui font les feuls peuples qui commen- 
cent auflî leur jour vulgaire du lever du fo. 
leil. Les Européens au contraire le commen- 
cent à minuit; les Italiens, les Chinois, le* 
Juifs le commencent au coucher du fblôil qu| 
eft auffi le commencement du jour canonique, 
& les aftronomc* à midi. - 

Les Phyficiens ne font pas encore d'accord 
fur la conftitution naturelle du foleil. Ils le 
regardent tous comme un corps rond f mais fi 
c'eft un feu réel ou fi feulement fou appareil* 
ce ignée ne s'effe&ue qu'au moyen d'une coin» 
motion violente de parties extérieurement 
petites fur fa furface fombreen elle môme, ou 
fi une grande quantité d'air imtlammable dans 
fon atniofph^pe. eft la caufe de fa lumière ou 
de fon feu, jufqu'à ce jour on eft encore en 
difpute là deiîus.- - . * ' 

Déjà depuis plus de- 150-ans on fait que le 
dlfque du foleil, parait quelquefois taché. Ces 
taches font très changeantes. On eft aufli peu 
d'accord fur leur natHW q ue fur le foleil mô- 
me, puisqu'on les regarde tantôt pour des nua- 
ges du foleil, tantôt pour des goufres cpnfumés, 
tantôt pour une matière informe dont fe forme 
des comètes avec Je temps; Cependant, on a 
conclu dtf fon mouvement- que le foleil tour- 
nait. autour d'un axe qui forme avec fa car* 
riere annuelle un angle de fept degrés. 

La lumière du foleil parait communément 
blanche 9 mais. vu à travers le verre ou .d'au* 
très corps tranfparens, ou môme des corps po- 
lis &.fombi a eti, éUc eft partagée ea une in fî 
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fîité de rayons colorés. La première qnf s'é- 
carte le plus de la lumière blanche eft le roii- , 
ge fonce, les autres font l'nrangé, le jaune clair, 
le verd, le bleu clair, le bleu foncé & le vio- 
let, l a lumière du foleil eft çcocco fois plus 
forte que celle de la pleine lune. 

La chaleur du foleil ainfi que fa lumière 
s'accroît extrao dinairement par les verres 
& pardicuiicrement par les miroirs ardens. 
Parmi ceux-ci ceux de Tfchirnhaufen & de 
VUlette f nt les pus célèbres; on a for du à 
l'aide de ces miroirs presque en un inftant du 
plomb. o« a rougi le fer, ou a mis en <; minu- 
tes en fufion du cuivre S: de l'argent, &: chan- 
gé en verre des teflbns d'argile, des os & d'au- 
tres corps durs» 

Les pianetes an nombre desquelles eft aufti 
notre terre, fe diftinguent du foleil en ce qu'el- 
les n'ont aucune lumière ni aucune chaleur 
propre,du rn^ins remarquable, & enceqtfetles 
ne relient pas en place comme le foleil^maîs au 
contraire qu'elles tournentautonr de lui, quoi- 
qu'il ne femble pas à l'obfervateur q«,e les pla- 
nètes, le foleil & les autres corps céleftes fe 
meuvent autour de fon jmtividu. D'ailleurs el- 
les font auflî beaucoup plus petites que le fo- 
leil, mais elles ont cela de commun avec lui 
Qu'elles fe meuvent eh certains temps autour 
d'un axe par qui le lever & le coucher du fo- 
leil & des antres corps céleftes s'effeftuent fur 
lui pour l'obfervateur. 

Les pianetes fe meuvent toutes enfemble 
du coucham au levant autour du foleil, enco- 
re que ce foit en des temps foégaux. Ces 
temps font toujours d'autant plus courts que 
les planètes font plus proches du foleil. Par- 
mi celles que nous connaîtrons la plus proche 
du foleil eft mercure.' Il ne s'écarte jamais 
plus loin du foleil que de a8 degrés dansle fir- 
mament, Auflî ne parait-il toujours qu'jau dé- 

a 1-aube du jour. Son difque a les chani 
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gemens de lumières comme notre tuoe. U 

marche quelquefois comme un point noir des 
| bords de l'eft du foleil à l'oued, ce qui arrive- 
ra le premier Mai de cette année au lever du 
foleil. 

Vénus fe meut un peu plus loin du foleil. 
H en eft d'elle presque comme de mercure. 
Son plus grand éloignement du foleil vers l'o- 
rient & vers l'occident, eft de 47 degrés, fou- 
vent il eft bien moindre. Dans le premier cas 
elle eft étoile du foir, & d us le dernier étoile 
du matin. Vénus pafle aufll quelquefois devant 
le difque du foleil, mais bien plus rarement 
que mercure ; cela arrivera en 1874 8 décem- 
bre. Environ tous les huit ans U pofuîon de 
cette planète à l'égard du foieil & de la terre eft 
. telle qu'on la peut voir en plein jour. 

Vient enfuite dans l'ordre notre terre. Con- 
fidérée du foleil elle ue parait pas plus gran- 
de que chez nous une étoile dont le diamètre 
eft de 17 fécondes La marche apparente ci* 
deflus mentionnée du foleil, provient propre* 
ment du mouvement de la terre autour du 

L'orbite de la terre eft environné par Por- 
bite de mars la quatrième p!?nete, il ne peut 
jamais nous paraître palTer devant le difque du 
foleil, & n'a point d'éloignement déterminé du 
foleil; il en eft quelquefois éloigné de 1 je de- 
grés. 

s/ Encore plus loin du foleil fe meut jupiter; 
quoiqu'entre lui & mars il paraifle y avoir en- 
core des planètes qui nous font inconnues^ 
Jupiter a différentes bandes très remarquables 
tur fa fuperficle, de l'obfervation desquelles 
on a conclu un tournoiement très prompt fur 
fon axe, & on l'a regardé à caufe de cela fi 
applati qu'il parait plutôt être un disque élevé 
vers le milieu que femblabîe à un globe. 

On a regardé jusqu'ici faturne qui fuit ju- 
piter comme la dernière planète & la p 1 m v 
éloignée dans notr* fyftême foiaire, mais on f 
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le contraire depuis une couple tannées. Sa* 
turne confidéré avec une bonne lunette, eftre* 
marquable entre les autres planètes par un an* 
neau, ru *is qui n'apas toujours par rapport à no* 
tre œil la même pofition, parcequ'il femble 
quelquefois que fatqrne ait des aufes, quelque- 
fois des bras, quelquefois fimplçment uneban* 
'de fur fon disque. » . ; *i 

En l'année 17S1 le 13 Mai au foir M. Her* 
fchel Allemand de îmiflance découvrit à Bath 
en Angleterre une étoile particulière que les 
aftronomes du premier rang ont unanimement 
regardée pour une feptleme planète qui daus 
Tordre a fon cours hors du chemin de faturne 
autour de notre foie il. Vraifemblablerufcnt ieâ 
qb^rvateurs des étoiles duZodi^ue l'ont dé- 
jà vue il y a Longtemps, mais ils Pont toujours 
regardée comme «ne étoile fixe, &^ortéê com- 
me tslleriaus leur catalogue des étoilesTixes dû 
Zodiaque, l Mais comme après un voyage d'uii 
an cette planète s'étoit fenfiblement déplacée, 
& que les agronomes de nos jours ne la. trou- 
vèrent pas à fa place marquée, ils lamirentau 
nombre des étoiles qui difparaifient. Il n'eft 
pas encore décidé quel nom elle doit porter, 
Ja plupart rappellent Uranirs, nom .qui ne iul 
a pas été donné par fon inventeur , mais pat 
M. liode à Berlin. 

Ues : planètes du fécond ordre vfe tournent 
autour de l'une ou l'autre planète, de même 
flj*e\ celles-ci autour riu Soleil tiennent de 
même leuf lumière Amplement divXoietl. No* 

ire terre n'en* a qu'une feuievfavoir notre luné. 
&lle eft h la vérité une des plus petites parmi 
les corps céleftes que nous conuaiffons, mais 
pareequ'eUe nous eft beaucoup plusproche que 
tpute autre, elle nous parait très grande. Dan£ 
L'efpace d'un an elle tourne une fois avec la 
terre autour du foleil , maïs »en même temps 
elle .tourne environ treize >fois autour de no- 
tre terre-. Ce tournoiement - -s'appelle un mois 
r^ iodique du Uu*e 4oct {iouze .donne juuç an* 
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née de lune- -Qui- comporte 354 jours 8 h. 48. 
min. 36 fécond. D'après fas différentes (Uuations, 
rapport au foleil & à notre terre, elle a difTérens 
changemens de lumière qu'on appelle ak>rs ou 
nouvelle lune ou premier quartier ou pleine 
lune ou dernier quartier. Le temps d'une nou* 
velle lune à une autre s'appelle un mois fyno* 
dique de lune. Il eft un peu plus grand que 
le périodique &comporte2ç jours 22 h. 44min* 
a fec. De cette fituation particulière à l'égard 
du foleil & de la terre proviennent encore les; 
éclipfes de foleil & de lune. C'eft le feul 
corps du monde de qui on l'ait qu'il fe tourne 
fur fon axe dans le même temps qu'il tourne 
une fois autour de la terre. Ses taches font 
connues d'un chacun, mais leur nature ne l'eft 
pas. Quelques, unes fe changent fi régulière- 
ment qu'on peut avec le plus de vraifemblan- 
ce les regarder comme des ombres de monta- 
gnes. M. le Prof. Lichtenberg & M. /Epinus ont 
imaginé avec beaucoup de vraifemblance que 
les taches de la lune font des volcans éteints;, 
NL Heifchel.dont il a été parlé cUdeflus pré- 
tend même en avoir dernièrement diftingué 
un allumé. » ? 
1 Outre notre tprre Jupiter a encore 4 lunes 
& fcturne cinq. Les premières ont été déçou* 
vprtes en i6cç par l'obfervateur Simon Meyer le 

Î Janvier iôiq. Galilée les vit aufli à Florence, 
)es lunes de Saturne Huygens en 1655 a dé- 
couvert la première &i la plus grande, les quatre 
autres l'ontété par Caflini en 1671, 1671 & iô84« 
Les comètes font pour la plupart recon- 
naiflTabttes par une lueur claire qui les fuit tan- 
tôt comme une queue, tantôt les devance com- 
me une barbe , & tantôt les entoure comme 
une perruque. On les appelle pour cela dans 
le premier cas comètes à queue, dans le fé- 
cond comètes à barbe, & dans le troifieme co- 
mètes à cheveux. Elle fe meuvent de même 
quoique dans un cours très allongé autour du 

foleil. Elles ne font vLQbiqs pour ..nous que 



Digitized by Google 



quand elles viennent dans le voifinage du fo- 
lei!. Leur clarté efV toujours contre le foleil. 
Du temps d'Ariftote on les prenait pour des 
météores ou phénomènes d? Pair & autres; 
mais du temps de Tycho-br:hé qui s'apper- 
çut qu'elles avaient une parallaxe très petite» 
on les mit au nombre des autres corps du 
monde. Les hommes les mit craint longtemps 
comm* des fifçnes rie malheur f . cette crainte 
s'eft à la vérité diflipée chez les ger s raifonna- 
bles, mais on eft encbre à leur égard dans Tin- 
quiétude qu'elles ne troublent notre terre dans' 
fon cours, quoique de grands riftronomes aient 
prouvé que cette crainte même n'eft pas affiZ 
fondée. On a eflfoyé de prédire leur retour & 
l'expérience a auffî allez véri fié eur calcul. On « 
fait encore à préfent très peu de leur nature 
& de leur conftiturion. Toute cette grande 
quantité du refte des étoiles qui n'appartien- 
nent pas à notre fyftême de foleil fe comprend 
fous le nom général d'étoiles fixes , quoiqu'il 
soit vraifernblable qu^ quelques unes d'entre 
elles qui font confidéfées par de très bonnet 
lunettes d'approche peuvent être regardées é£a» 
lement comme des planètes appartenantes à 
uu fyftême étranger d'étoiles. On diftingue 
les étoiles fixes des planètes connues en ce 
qu'elles brillent d'une lumière bien plus vive 
que les planètes $ que cette lumière eft en 
même temps éclatante & tremblante, qu'elles 
paraiflent aufli à travers le meilleur tube corn* 
me un point presque indivifible, qu'elles ont 
une parallaxe tout à fait imperceptible , quoi- 
que l'éloignement de leur difpofition foit efti- 
mée égale au diamètre du cou r s de îa terre. 
On affigne aux étoilles fixes leur place déter- 
minée au ciel au moyen de la longitude & de 
la latitude agronomique, outre cela on s'aide 
à cet égard en ce qu'on les partage en cer» 
tains ama% fiçurés qui ("ont connus fous le nom 
de couftellatioti, & alors chaque étoile féparé- 
**eat eft marquée d'une lettre ou d'un numéro. 
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Ces confie! la rtons font très anciennes. On aauffi 

coutume de partager en différentes clafles les 
étoiles fixes d'aprè» ladifférence de leur gran- 
deur apparente. On a donc des étoiles de la 1e 
de la ide 3e 4e 5e 6e & 7e grandeur. QueU . 
ques unes d'entre elles ne confervent pas tou- 
jours la même grandeur apparente v Si s'appel* 
lent à caufedecela étoiles changeantes. D'au* 
très reflemblent à de petits nuages ou brouil- 
lards, & s'appellent à caufe de cela étoiles né* 
buleufes ; c'eft ainfî qu'où peut en quelque 
manière regarder, la voie laftée fi connue 9 
Comme un amas d'une quantité prodigieufe 
d'étoiles nébuleufes qui vraîfemblablement font 
compoféesde l'éclat de tous les fvftêmes dé- 
toftes fixes. De la dénomination d'étoiles fixes 
il parait qu'on a régardé cette forte d'étoU 
les comme tout à fait immobiles, mais diffé- 
rentes obfervations nouvelles ont prouvé juf- 
qu'à U conviction que cela eftfans fondement, 
& en général le nombre des nouvelles décou- 
vertes qu'on attend à l'avenir dans l'aftrono- 
mie eft certainement aufïi illimité que dans au* 
r une autre fcience; du moins M. Herfchel re« 
gardent -il presque comme certain que tout 
notre fyftême fclaire tend au même point fixe. 

DE LA TERRE. 

LA planète que nous habitous eft par fagran* 
deur latroifieme dans notre fyftême folaU 
re f & c'eft depuis des milliers d'années que 
Tefprit inveftigateur de l'homme a eu le cou- 
rage de mefurer fa circonférence. On croit 
que le premier qui dans les temps anciens a 
fait des eflais dans ce genre, eft parmi les peu- 
ples d'occident, le philofophe grec Anaximan-. 
dre Qui vivait il y a 1300 ans. Il eft plus vrai- 
femblable cependant auMl faut pafTer à Erafto- 
theue qui 6co ans av. J. C, mcfura?. 1^ degrés 
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entre Syene & Alexandrie, & à Hipparqne qut 
a perfectionné l'ouvrage du premier, & qui vi- 
vait i6oansav. J.C. Vint enfuite Pofidonmi qui 
80 an» av. Tere chrétienne mefura 7 . l'adeg. en. 
tre Rhodes & Alexandrie. C'eft de lui . de 
Marin de Tyr que Ptolomée adopta a rnefure 
de la grandeur de notre terre. Dans le moyen 
â<r»> au commencement du oe fiecle, les Ara- 
bis mefurerent par ordre de Mamun deux de- 
grés dans la plaine de Sindfchar (ou Fmgar) 
le long des côtes de la mer rouge. Dans les 
temps récens Femel fut le premier qui entre- 
prit en France l'an 1550 la mefure d un degrér 
il fut fuivi en 1617 deSnelhus en Hollande, de 
Norwooden 16^5 entre Londres & Wk, & en- 
fin en 1645 duléfuite Riccioli & de (on con- 
fier Grimlldi en Italie, (frpeut voir par le 
réfultat du travail de ces GTometres la gran- 
deur d'un degré dans la table fuivante. • - 
|N Anaximandre - l"l Stad. Egyptiennes. 
; Eraftothene - ?U petit. St. grecques, 
Hipparque » 75° * 

Pofidoniusl . - «, . , 

• Marin >• - 500 fauiT. Stades' olymp. 

1 'Ptolomée J 

a) M*mun - " - 47>SS Toifes. " 

Fernel - » 56746 

Snellius - - 55621 

Norwood- - 57424 

Riccioli - 62COO 

' Picard académicien français fut le premier 
qui nous donna en 1669 une mefure panable- 
ment exacte de la terre : il trouva, en mefu- 
rànt un degré au ciel & fur la terre entre Paris 
&j Amiens, que fa grandeur était de 57057 toifes, 
qu'on trouva enfuite en i 7 5oplus grand de 17 tot- 
fes. Picard & Richter remarquèrent déjà la dif- 
férence des ofciilations du pendule dans difté- 
Tëns climats, & ils furent les premiers qui éle- 
vèrent des doutes fur la figure ronde de la.ter- 
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te. On fe difputa pour favoV fi le globe était 

applati ou allongé vers les pôles. Pour déci- 
der la queftion , M. de la Condamlne prnpofa 
en 1733 à l'Académie de Paris de mefurer un 
degré fout l'équateur, & deux ans après Mau- 
pertuis propofa une pareille opération en La- 
ponie près du cercla polaire. Louis XIV en- 
voya deux Compagnies de Mathématiciens, l'u- 
ne au Pérou en 1738 & l'autre à Torneli en La- 

Sonie en 1736. Ces ruefures décidèrent la que- 
ion en faveur de Huyghens & de Newton qui 
avaient- jugé par des principes philosophiques 
cjue la terre était un Sphéroïde applati. Oii 
mefura depuis divers degrés en différais eu* 
droits, il eû réfulta qu'aucun 'degré 'dè latU 
tude n'était égal à un autre, & il parait en gé- 
néral que ces mefures ont prouvé que le glo- 
be avait la ligure d'un Sphéroïde applati. 

Le Globe Terraqui. Diamètre de VE- 

* / qkateur. 
félon Maupertuis 6525600 0502450 
félon Bouguer '652<3?7 6562026" 
félon de La Lande £525376 6562024 

Néanmoins on peut confidérer la terrecora* 
me une Sphère parfaite, fans commettre une 
erreur frappante. On compta -ordinairement 15 
milles géographiques ou d'Altemagne pour un 
degré du plus grand cerde ■ tfe notre gldbe t 
par conféquent toute fa circonférence éft de 
15 f° is 360 ou de 54C0, Sz le diamètre de prè* de 
i72orailIes; cela fait pour toute la <urf^ce rfô 
la terre 9,288,000 railles quarrés. Sel-n la dé-' 
t^rminatiopdeStruyks \'eau occupe les 2/4 de 
cette furface , & on n'en connaît qu'un quart 
d'habité, Ainii il ne refte poiir la terre ferme 
& harfïtàblè <^ie $fC9<5,oco, -& potùr celle' què 
l'on fàit 'hftbitée, qrre 2,322,ooomilles géométri- 
ques qifarrés, petite parti* du août quf néan- 
moins taiflerah à chacun des mille millions 
d'habitant de là terre une pofleffion de 2 mil- 
les qif*rtés*v* v il était pollitoie & avantage u? 

b 
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aux hommes que chacun. poCTédât une égale 
portion de terre, comme autrefois chaque ci- 
toyen' à Sparte 



car 

re des 
de 1 
rope 




comme 5. & l'Amérique comme 7. Mais Tem- 
pelmann a fixé en milles anglais les propor» 
tions fuivantes qui font fort dirïérenteSé 

T. l'Europe - 2-49349 -, iZ'834Do.Dgéorn,. 
II. l'Afrique - 850Ô2C8 - 531638 

ni. l'Afie : - 10257487 - 641001. 

IV. l'Amér.fept. 3699082 - «3119?, 

V. l'Amér.raérid. I54540?5 3409> 



— 1 1 — * 

Som. Tôt. 40606801 * 1916673 

Statifte Arithmétique, 



En général on compte environ ïego m\l~ 
lions d'habitans furie globe entier de ja terre*/. 

w en Afie ■ • f i y ~ ' • 650 millions . , 

r Afrique. - . • - 150 - - - 

Amérique - • 150 

Eutope - —130 <: 

Ces caîcnls cependant ne fe fondent pre*- 
€{ue que fur des conjeftures; ce n'eft que de 
Ja partie du monde que nous habitons que nous 
avons quelques connaiflances afïuréesven con- 
féquence defquelles on peut fixer le nom- 
bre de la population des différentes contrées 
de l'Eutope, fçavoir: , * 

en Allemagne ' - * fl^opPjQQp 

Fif^itce m, < ^ ^ ^ , s&QOQjoqot , 

Ruflïe E-uropéenfc* ? : . ; i£,oâo,oao . c, 
Italie > - m , i&aQo,Goa. 

Etpagne ~ , _ , , i 0/ oco,ooo . , 

a 
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en Grpndelketajjne , : > f • 8>©oo,cco* 

Turquie en Europe 8.oco,coo > 

Hpngrie . , - 4,foo,ocd " 

Suéde - - • 2,800,000 

Portugal - • 2,2co,<xo 

Gallicie & Ludom. - 2,600,000 

Provinces unies d. Pays Bas 2,758,632 

Danneraarc *r - 2,023,028 

S ui fie, , , m : i>S5O/0Co 

PrU-flTô ; ^ - l,2QQ y CCO 

% _ - :% i 9 * !> " * 140)231/660 

l'Europe a donc environ 140 millions d'ha* 
bitans. , ? 

} x V Allemagne eft fins contredit le pays le* 
plus peuplé: presque le tiers de fes habitans 
eft fournis à l'empire de la Maifon d'Autriche, 

qui contient félon Mr. Schlœtzer 

.. .. . \ 

en Autriche • - 4,300,000 

Bohême & Moravie • 4,600,000 



j , 8, ç^/oco 

M$is Mr. Bufphiijg doute avec raifon de 
Pexaftitude de ce . calcul. Celui qu'on fait des 
Etats que le Roi de Prufle poflede en Aiie« 
magne eft plus fur, car on dompte 

en Siîcfie - * - - J 1,400,000 

Marche Eleaorale - 660,000 1 

Poroéranie • 405,000 

Duché de Magdebourg - 234,000 

la Nouvelle Marehe - 280/Oco 

Mark & Raverisberg m 17&000 

M nid en - 164,000 

Oft Frife • • 103,000 

'Halberftadt - 100,300 

* Le Roi de PrufTe a donc plus d^ 3 millions 
&demî defujetsen Allemagne, c ê à. d. environ 
le huitième de fes habitans. 

k i) 
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Voie! êè ^u'on-'faik de§ autres Etat*; • 



* 



La Saxe Ele&orale 

Bavière - 

l'Eleftorat d'Hanovre 
Wurtemberg • 
Mayence • • 
HeRe-Caffel - 
Gotha & Altenbourg 
le Duché de Brunfwic > 
Osuabruc • m m 

Oldenbourg & Delmenhorft 



1,700,000 
1,500,0:0 
750,000 

000,000 

3*8,coo 9 
300,000. 
178,000'' 
166,000 ' 
ii6,eco 
80,000 



5,708,000- . 

• Les Etats Autrichiens, Pruflïens, &ces der* 
niers pofledent donc enfemble dixhuit millions 
d'habitans; il reftedonc pour les autres Etats, 
pour la plupart aflez confidérabiement grands 
& peuplés, cent vingt deux millions. ^ , 

Après i'Ailemagne, l'Italie eft le pays dç 
l'Europe le plus peuplé : on peut compter fur 
le calcul que nous allons en donner, & qui 
nous a été envoyé d'Italie, 

Dans le Roy. des deux Siciles 6,045,903 vr - , 



Sardaigne 
Venîfe • • 

Etat Eccléfiaftique 
Et«t d'Autriche en Italie 
Gènes 

Modene • • 

Lucques 

Parme • .« 

Mantoue r • 
Corfe * 
Malthe m 



3,284/491 
2,480,000 

2,500,000 

2,Il8,OC7 

48o,59Ô 
420,000 

120,000 

300,000 
170,000 

120,000 

100,000 



18,139/002- 

Les revenus d'un Etat ne font pas toujours 
exactement proportionnée à fa grandeur & à fa 
population: il faut attribuer à plufteurs eau* 
les accidentelles, qu'un petit Etat rapporte 
us qu'un grand. Voici à peu près l'eut 
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des revient» dei principales Puiffances de l'Eu 
rope ' 



la France * * 

l'Autriche 

Grande Bretagne • 
Efpagne - • 
Ruflîe 

Porte Ottomane 

PrufTe ' • • 

Portugal . * 

R. des deux Sîciles 

Pr. unies des Pays Bas 

Venife • • * 

Suéde 

Dannemarc - 
Saxe Ëleftorale . • 
Bavière Palathiat ' - 
» Sardaigne • , • 
Etats" diiPaptf • 
Eleft. de Hanovre - 
Wurtemberg' 
Bareuth & Anfpach - 
Heffe-Caffel 
Mayence • 
Anhalt • • ' 
Meklenbourg 



90,000,000 d'Ec.d'E* 
60,000,000 
6o,oco,oco 

4C/00C,O0O 

32,000,000 
30,000,000 

20,COO,OOO 4 
15,000,000 

13,060,000 • 
is^oce/x» * * 

8,000,000 . 

6,ocO,cco t 

6,occ,ooa t 1 1 
6,000,009 

6*003.000 

,000,000 
3,000,000 
3,000,000 

2,000,000 
I> 500,000 

1,200,000 

800,000 

, 600,000 t 
. 500,000 



Quant aux forces militaires, voici ce qu'il 
y a de plus vraifemblable à dife là deflfus. 

200,000 hommes 



Autriche, état de Paix - 
Ruiîïe 

troupes irrégul. * - 

troupes régulières • 

Milice ~ - 

Tot*l , • 
France 

troupes régul. 

Milice 
Prufle - • 

Hollande 

Grande * Bretagne - - * 
Suéde , ; « ' j - 

b nj 



87,700 
292,300 

90,000 
470,000 

190,000 
77,000 
224,431 

58,oco 
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Dannemarc • + : : " ■» df,oô»' ' .» 

Pologne - - i.=v°oo « f 
:Turquie . - - » - t.*o,ooo 
Venife - • S,coo 

Les Deux- Siciles ? - 30,000 '» 

Etat de l'Eglife - .f 

Tofcane - - . » - 3,500 « 

Sardaigne • * * »* > 40,000 /' 
Efpagne • - 98,000 
Portugal • - • • ao/Oco 
Saxe éleftorale « • 46,000 
:ie£h de BrunMc ■ 16,000 

îaviere- Palatine 24*000 . 
Wurtemberg - - — 6,000 
Hefle-Caflfel - - - «0,000 

On compte 'en Allemagne 8o,coo villagef f 
*tS6 villes & 18U bourgs,-" fans y comprendre les 
châteaux, les côuvens, les métairies* 

Nombre $es habhnns de iSf> villes. 

Aix-la-Chapelle 24yO<x) Brunfwic - 22,3$$ 

Alcmar - 8/Qoo Bruxelles - 50,000 

Altenbourg • 8/800 Bude - .21,600 

Altona - <• 24,400 Cadix- • • 70,000 

Amfterdara ^ 2 12,000 Caire - - 200,000 

Aftracati ..- ,70,000 Calcutta , , * 600,000 

Airgsbourg • • " 36,000 Cartbagene • 28,000 

Avignon • ' 25,000 Ca (Tel - - 20,cco 

Barcelone 63,000 Chambery >î 20,000 

Baftia - • 5,000 Charletown w *n,oco 

Batavia * s 144,026 Chemnrtz w $,coo 

Bergen - ~ 16,000 Chriftiania • 10,000 

Berlin - • 138,225 Ciausthafc • 8,000 

Birmingham - 50,295 Cobourg * 6,961 

Bologne - • 69,239 Coimbre - n,8oo 

Bofton >~ , « 25,000 Colberg • 5,000 

Bordeaux - 84/Coa Co4ogne - 42,500 

Bremen • » 20,000 Conftance • ■ 3/419 

Breslau , • 5?/00o Conftantinople 523*000 

HrefV 4-: - *4,6oo Copenhague ço,coo 

:itol ^ * % j* 100,000 Cork - ^ v -87,000 
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Cuftrîn • " • 
Darmck 
Darmftadt 
l Deux - Ponti • 
Domecht 
Dresde - 
Dublin 

Edimbôurg - 
Eifenach 
Elbingen 
Emden * • 
Erfort - 
Erlang - 
Florence 
Francfort fui le 

Mayu - 
Francf. fur l'Oder 
Freiberg - 
Gènes 
Genevé * 
Géra * - 

Glasgow 

Gtsttingue 
Gotha - 

Gothenbôurg • 
Grenade 
Grœningue - 
Halie en Saxe 
Hambourg 
lîanau 
Hanovre 
Harlem 
la Haye - 
Heidelberg 
Jena 
Infpruc 
Klagenfort - 
Kœnigsberg en 

Pruffe 
Krenmitz 
Langenfaiza • 
Laufanue 
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4/Ooo Leidd • 
48/oœ Leipfic " • 
7,coo Leverpool 
5,coo Lîege • 
19,000 Liraeric 4 « 
50,000 Lisbonne 
130,000 Livourne 
80,863 Londres 
7/Coc Lorette 
15*768 Lubec 
7/474 Lucques 
14*642 Lyon - 
7,890 Madras" 
8i,occ Midrid 

Ma^debèurg 
43,000 MàUga - 

9,982 ' Manchéftre 
- 9,000 Mankeim 
80,000 Mantoue 
24,000 Marfeilîe 
7,000 Mayence 
30,000 Mefline 
7,628 Mexico • " 
11,280 Miacao • 
20,000 Middelbourg 
70,000 Milan • 
20,003 Mifriie • 
a 1,0:0 Mi tau 
80,000 Modene 
12,264 Montpellier 
15/448 Mofcovie 
39,006 Munie • 
37,000 Nancy - 
' 9,000 Naples • 
4,000 Naumbourg 
10,2*4 Neufchâtei 
ic,coo Nice - 
Norwich 
53,414 Nuremberg 
10,208 Qedenbourg 
5,200 Osn abrite 
7,000 Padoue 
iv 



' 48/ 

2%Z<M 
32,000 

l6c,oo<§ 

45*00 
900,000 
4/Ooo 

22,COO 

39,000 
115,000 

300,000 

14^,000 

25/S49 
41,000 

22,440 

24/ 190 

iô,ooo 

87/4«o 
27,000 
20,000 

160,000 
406,000 
24,000 
1:0,000 

7/< 



Hiûco 
30,000 
30 00») 

30,000 
- 380,900 

• 7/70° 

• 3>ooo 

*5,oo# 

32,000 
30,060 

• 11,600 

6,cco 
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Palerme 
Parîs 

Pekîng - 
Pétersbourg - 
Philadelphie • 
Pife . - 
Porto - • 
PotsdanT 
Prague - 
Presbpurg 
Raab - - 
Ragufe - 
Ratisbonne 
Riga - * - 
Rome - 
Rotterdam 
Rouen 
Salzbourg 
Sangerhoufe J • 
'Scliaîïhoufe 
Schweidnitz - 
'Schwerin . - 
'Schwiz • * 
Ségovie - " * 
Séville 
Siene 
Siracafe* 
Smyrne 



1*0,000 Stade - , 
, $00,600 Stockholm 
$,000,000 Stralfuncf 
160,000 Strasbourg 

• 30,000 Stuttgard 
18/Occ Tliorn 
40,000 Tivoli • 
27,700 Tobolsk - 

* ' 74/Soo Toledo " - 

- 27,800 Toul 
m 20,oco TranqueBar 

- 4,oco Triefte - 
ç,oco Turin ^ 

ao,coo Vnrfovfe 
162,8^0. Venîfe - 
50,000 Vérone - 

- 63,500 Verfailles 
i8,oco Vienne - 

3,50c Utm 
7,000 Utrecht • 
8,096 Weimar - 
7,cco Wefel - 
4,640 Wezlar - 
8,000 York • 
isc/ooo Yverdon 

15*03^ Zeitz 
14,000 Zerbft ~ 
ico,ooo Zuric 



8/ 
79/<5oo 

IO,6lZ 

10,000 
18,000 

15,000 
ao,ooo 
30,000 

15/O0O 
18/Oco 
77,000 
Sû/ooo 



149,400 

5?*4°o 
80,000 
280,000 

32,000 

6,ocp 
8, oop 
4,600 

.i*/798 

S, SCO 

' 6,900 
7,coo 
10,500 

1 



; ORIGINE DES ETREWNES: 

par Af. <fe Mayer. - 

Dans le fieele dernier un Dofteur Allemand* 
nommé Lipinius % a écrit Tut les Etrenne*. 
Spon en a parlé au commencement du nôtre 
avec quelques préjugés défavorables. Lipénmf 
ne rem jnte qu'aux Romains. Il pouvait aller 
jusqu'aux Grecs, aux Juifs, aux Perfes. Ces 
peuples connaîtraient cette coutume aimable 

de recevoir de ce qu'on eftime* & de doiiae* 

a 
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à ce qu'on aima. Ils s'en teftaient aux fruitt, 
aux fleurs , au miel. C'étaient le» plus dou- 
ces production* des campagnes qu'ils habi- 
taient. Les fleurs & les fruits font rares en 
hiver; c'eft en cela que les Efcrenues deve* 
naient précieufes, 

Titus .Tatjus 9 Roi des Sabins qui étaient 
, originaires de Lacédémone, inftitua cet ufage 
à Rome quand il y régnait avec Romulus. La 
vervenne & des branches d'arbres coupées 
dans un bots dédié à la Déefl'e Strenua % corn* 
pofaient la matière des Etrennes. Strenua* 
était la Déefle de la Force. Un bois coupé 
f dans la forêt qui lui était confacrée, annonçait 
| la galante intention dés Donnant. Ils : vou- 
j laient Taris doute fôufiaiter emblérnatiquement 
à leurs amis, force &: fanté, nous n'en difons 
pas davantage avec tout notre jargon. Le peu- 
ple, toujours crédule, croyhit que la vervénnfe 
le» branches facrées procuraient réellement 
la force & la fanté. I,es Druidès, très entlins 
à tromper le menu peuplé, allaient recueillir 
ï au commencement de l'année le gny qu'ils 
•lui diftribuaient ; c'était Tétrenne des Diteux. 

Les Romains renoncèrent à des préfens qui 
•venaient de fi haut. Ils s'en tinrent aux Etren* 
'nés particulières. C'était encore du miel, des 
dattes t des figues feches. On était encore fo. 
bre, & peutêtre ces fruits étaient-ils d'un prix 
-peu commun*. Lipénius, Spon, ont prétendu 
que par la ctoutrar de cet préfens on marquait 
le Aejtv que Vannée p* ffA t doucement. Cette 
doucereufe conclufion eft d'autant plus fade 
que les Romains joignaient & ces fruits, une 
"pièce de monhoie, qui portait d'un côté la figu- 
re de Janus, de l'autre celie d'un Navirê (qui 
fut la forme des premières monnoiesO Ovide t 
qu'il faut avoir lu, & relire quelquefois, tire 
partie de cette monnoie, à>fa manière fine & 
piquante. II fe fait répondre ainfi^ par Janus : — 
Que vous vous tromperiez fi vous penfiéz que 

4a tous iesjpréfcn?, le miel {bit le plus doux. 

y V 
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très bagatelles que des raonnbies. Notre d é- 
licatefTe ne permet plus que nous- donnions 
des pièces d'or & d'argent : mais l'ouvrier fran- 
çais eft vertu au fecours de notre pudeur, & il 
fait donner à ce* mêmes pièces des metaraor. 

Îmofes fi heureufes, qu'on peut les recevoir, 
burire en les recevant, & même demander 
tout haut, cctnme on dit, ntjs Etrennes. On 
-ne dira pas qu'il ne nous refte point, comme 
vous voyez, de la délicateffe <x furtout de la 
•pudeur; , , . ; ' „'•" . •• « , • 

Avec les pièces d'or, 4es Romains xonfer- 
verènt l'ùfage de donner^même dans les tems 
-les plus brillans de leur ,iuxe & de ; lenr mol- 
.lefle, du, miel & des fruits;^ ce qui revient 
.aflez à nos nonfeons qui vont à merveille avôç 
•nos bijoux. Les Empereurs recevaient aufli 
'leurs Etrennes: le peuple .venait les oftrir; 
île peuple avait l'honneur de les prefenter, tel- 
les médiocres fuffent- elles. Chacun difalt: 
iCell tout te que je-futSt&le aifait avec bonne 
fox. Henri IV était bien fait pour introduire 
'cette coutume en France. Augufte aimait A 
•recevoir les Etrennes du peuple: en fon ab- 
sence on les portait dans Je yeftibule de fon 
valais; il* te» contemplait à fon retour, & ce 
,coap?- d'oeil ; était pour lui, & dans la fuite 
•pour Marc-Aurele, auffi beau que celui de 
nos porcelaines de Sève étalées fous les ga- 
leries royales. • • , . 

Augufte deftinait cet argent à des ftatues 
qu'il plaçait dans les carrefours. Il me fem- 
ble que 1î nos Rois, Introduiraient cet ufage, 
& s'ils annônr aient d'avance ( V& -p'erfonnage à 
la ft&ttie duquel Je jproduit ferait employé, on 
verrairtë ^«gré'd'éftime qtife -lé peuple- aurait 

N 
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pour 4ttî* par Tabondance en PeKiguité des 
Etrennes. Cette manière de fonder i f eftime 
publique, ferait- ia plus fure & ne coûterait rien 
au tréfor.^ Le farouche Tibère s'abfentait les 
premiers jours de^Pann'ée, pour fe difpenfer 
.de recevoir & de donner des Etrennes. 41 ré. 
duifjtcétte coutume au premier jour du mois 
Me Janvier. Ses fifcceflTeçns . l'ont prolongée 
jusqu'au feptieme f &£ nous avons adopté ce ter- 
me, favoir: les trois premiers jours pour les 
tifites de devoir, & jusqu'au huitième pour 
.celles de bienféance. La matière des Etren* 
nos varia à Rome fuivant les tems & les lieux. 
«Du tems de Néron oa donnait des pertes. 

Pendant les premiers fiecles de* TEgli- 
fe, nous nous bornions à des cohapîîmens & 
& des vœux: cela n'était pas cher. Les pre- 
'mters Chrétiens étaîènt pauvres, & eùnemii 
;du fafte des Romains. 




ARITHMETIQUE 

, \ politique. , 



TT'n fuppofant que la terre foit peuplée d'en* 
-EL viron v mille millions drames, & en Comptant 
"33 an* pour une génération, il en meurt dans 
*cet efpace de temps iooo millions. Par confé^ 
quent le nombre des morts eft fur la terre» * 

chaque année de 30 millions • '< ' 
f » , j chaque jour de • - ; 82,000 
• chaque heure de - • 3/400 • 
, chaque minute de . . . - 60 , 
chaque féconde de - • 1 



*' ' De l'autre côté -comme/ le nombre des 
morts eft à ceux qui naiffent comme ïo à 12, 
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chaque année H 3* «HHow 

. . chaque Jour t . r • i * : ' < i 

,.. .chaque- heure : - - 4/°So t 
. chaque minute * • . «?'« ' 
• -, chaque féconde . - • 1/10 < 

Si les homme* nô mouraient pas , il' y en 
aurait aujourd'hui environ 175,000 millions fu.r 
la terre. Comme le çontlneut a pour le rnome 
1537 billions de pieds qùarrês, il en- relierait en- 
core pour chaque homme 9100 pieds quarrés. 



s — • • r - 

Si l'on compte trois générations par fiecie, 

1 que -depuis 




en a-t-il que très peu qui fans donner dans la 
'fable puiffetft remrnîterauflf baût ; thaïs quîfeft- 
ce que mille ans d'iiluftration vis-à-vis de4/8oo 
d'obfcuriié ? . % . * \ ; i 

De tous les hafcitans d'un pays un quart de- 
meure à l'ordinaire ^dansi les villes, & trois 
quarts.font dans les villages. ^ T 

Dans les villages il en meurt à Por4Voai<e 
"1 de 40, dans les petites villes i de 32,, dans 
"villes de fraudeur médiocre 1 deftS, dans les 
plus grandes vUles^ite M M5« dus I99I ua 
pays 1 d"e 36, deforte que de mille hommes 
vivans il faut compter <par an 28 morts., . 

De nombre des habitant d'un pays ou d'une 
ville «ft renonvellé à peu près tous les 30 ans, 
& dans un fteclc^le genre humain fe renouveU 
le 3, 1/3 de fois. 

Parmi cent enfans morts dans l'efpace d'un 
an, il en faut compter 3 venus morts au monde. 

Cette proportion varie néanmoins fenlibjement 
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dan* plufieuri endroît*. A Dreufe pàrmî i<S 

enfans nés dans l'année il en vient* an mort 
au monde, à Berlin c'en eft nn parnrï trente, 
& en Suéde c'en eft un parmi cinquante. 

De 200 enfans qui naiflent il n'en péritpai 
tout- à-fait un dans les douleur* de l'enfante*» 
»ent de la raere. 

Sur ico qui naiflent on n'en peut pas compter 
un qui meurt pendant les couches de la jpere. 

9 De mille enfans nourris du lait de In mè- 
re il n'en meurt tout au plus que 300, mais de 
mille enfans nourris par des nourrices ii en 
meurt 500. . 

Parmi 115 morts on compte une femme 
morte en conches, & parmi ^coune feule mor- 
te dans l'enfantement. 

La petite vérole emporte à l'ordinaire 8 de 
ico qui en font attaqués. 

On aobfervé que la petite vérole naturelle 
emporte plus de filles que de garçons. 

De 300 inoculés 41 n'en meurt qu'un. 

On a obfervé que dans l'hfipital de Lon- 
rires il eft mort 10 enfans de 3434 qu'on avait 
inocu)us f pendant que de ,6456 enfan$ qui 
avaient eu la petite vérole naturelle il en eft 
mort 1634. 

, Il ne fe trouve qu'un homme de 100 ans 
parmi 3,125 morts. 

Il eft conftaté par l'expérience & l'obfer- 
vation dès Médecins t que fur 100 perfonoe* 
qui vivent dans de grandes villes, il n'y aura; 
jamais dans le courant de l'année que douze/ 
malades d'un mois, ou vingt quatfe de quinze 

Il y a plus de vieillards dans les lieux éle- 
vés que dans les lieux bas* . . 
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Volet une table pour le nombre probable, 
d'aunées. que des perfonnes d'un âge donne 
peuvent encore efpérer de vivre. 

' ' ans mois. 

Un enfant nouveau-né «34-6 

Ceux qui ont palîé 1 - 41 - 0 

3 - 45 - 7 

5 - 46 - 4 
I0 - 44 - 0 

Une perfonne de 15 an* 41 • o 

• • 1 20 - 38 - 3 

• « « 25-35-3 

-j . -30-32-3 

35 - 29 - 8 
40 — 20 - - o 

45 - 23 - - 
50 - 20 - 11 

55 - 17 - - 
60 - 14 - * 

65 - 11 - 5 

70 - 8 - W ( 

75 - . 0; --■ » . .: 

80 - 4 - «o , 

85 - 3-3 

90 - 1 - -, 



. t * >- 



: ti'âfte de fept an* eft celui où Ton peut 
efpérer de vivre le jplus grand nombre d'an, 
nées. 

A l'âge de 13 ou 13 an» on a vécu le quart 
de fa vie? à celui de «Sou 29 ans on en eft à 
la moitié, & à celui de 50 on en eft aux trou 
quarts. 

* On a obfervé en confultant les tables for 
là mortalité du genre humain, que quand les 
femmes ont pafl'é un certain Age, elles vivent' 
enfuit© plus longtems que les hommes/ 

L«s obfervations prouvent que comme la 
ieahelTe des femmes eft plus hâtive que celle 
des hommes, leur vieilleffe l'elt de même. 
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, . En prenant le total « des morts dans un pays, 
on trouve que. le nombre des raftles morts 
dans l'année, eft à celui des femelles comme 

27 à 25.. • - 1 

Les femmes mariées vivent plus longtêms 
que les femmes célibataires. 

Par des remarques faites durant Pefpaced© 
50 ans, on a trouvé que le plus grand nombre 
des morts a constamment été au mois de mars, 
& enfuite aux mois d'août & de feptembre, & 
le plus petit aux mois de novembre, décem- 
bre & février. 

La moitié de ceux qui naifient meurent 
avant l':;ge de 17 ans, desorte que ceux qui 

furviveut'à cette époque du plus pu du moins, 
joûilTent d'un bonheur où la moitié du genre 
humain n'atteint pas. 

Le nombre des vieillards qui meurent dans 
le tems froid, eft au nombre de ceux quimeu* 
reut dans le teras chaud, comme 7 à 4. 

Le mois & fur tout le premier jour de la 
naiffance font marqués par le plus grand nom- 
bre dé morts. Dé 2735 enfans qui pnt péri en, 
bas Sge, 1:92 ont perdu la vie dès le premier 1 
jour, & 1640 dans le "premier mois. 

Selon Tobfervation du grand Boerhave le« 
enfans les plus fains naifient aux mois de jan- 
vier, février &jîiars. 

Le nombre des morts eft à ceux qui naif- 
rent comme 10 à 12 ou 13, desorte qu'il nait 
dans une province chaque année a ou 3 dixiè- 
mes d'hommes plus qu'il n'en meurt. 

La t;o t'alite de* vivans étant divifée en deux 
:>arts, la moitié en eft deTâge de 27 ans ou ai; 
ie/Tusi & PautWMuoitié, tant foitpeuplus forte* 
îft deflbus de cet âgé. J * 

_ €ê femmes mariées font à tout le fexa 
f atT^ays comme 1 a 3, S^les hommes mariés 

bat à cous les mâles comme 3 à 5, 



Le plus grand nombre def naînances eft 

eu mois de mars & de février qui doivent êtr* 
relatifs aux mois de m'ai & de juin. 

Le nombre des garçons qui qaiffent eft 
â Cfftui des filles, comme 21 à 20 ou 104 à îoo; 
mats comme dans l'enfance il meurt deux * 
vihgtcinquiemes de garçons plus que de filles, 
le nombte des hommes & des femmes devient 
à peu près égal vers l'âge nubile de l'un & de 
l'autre fexe. * 1 4 * ' 

Le ftowbre des jumeaux eft à celui des en* 
fans qui aaiflent comme 1 à 65 ou 70, deforre 
que parmi 65 ou 70 nai (Tances il ne fe rendon- 
tre qu'une fois des enfans jumeaux. • 4 

Le nombre des enfans batifés eft à celui 
des familles de tout un pays comme 10 à 66 % 
deforte qu'il faut compter 66 familles pour 10 
enfans batifés dans l'année. 

m Le nombre des vivans eft à l'ordinaire h ce-^ 
lui des enfans nés dans Tannée comme 26 ou a? 
ou >8 à 1 félon la fécondité des mariages.. 

' Le nombre des mariages eft à celui des ha#' 
bitans d'un pays comme 175 k *ooo. ' r ^. 

Dans les pays bien peuplés on ne peuk 
compter qu'une perfonne qui fe marie fur 50 

ou 54* • - 

Dans tout un pays on ne peut donner que 
4 enfans à chaque mariage l'un portant l'au- 
tre. Dans les villes il n'y a que 35 enfans à 
compter pour 10 marges. 

Les hommes en état de porter Les arrael 
font la quatrième partie des habitans de tout 
un pays. ; * • , - ^ Jm 

Le. nombre des veuves eft j}p\ir l'orfUtofttca' 
à celui des veufs comme 3 à i; mai* Sltfr 
ries \euves qui fe rerriarierft , eft à cehiîcfch« 
veufsr 'qui ffe remarient, comme ioo à iso ou 1 
vomme 4 à5 % * * »• 1 * # * »i. i ^ti 
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Le tiôm1>re* des veufr dans un pays eft à ce* 
lui de tous les habitans comme i àsi. Celui des 
Veuves eft à ces mêmes habitans comme i à 15. 

Les veufs & les veuves font aux mariages 
d'un pays comme 3 à 7. 

Le nombre des veufs efKà celui des ma* 
riés comme 1 à io f & celui des veuves com* 
me 3 à 7. 

De tout le fexe d'un pays il n'y a que la 
dixhuitieme perfonne qui accouche par ao de 
celles qui font au defîus de treize ans mariées, 
& non mariées c'eft la douzième, & des fera* 
mes mariées c'eft la fixierae. 

Les accouchemens qui précèdent le terme 
de neuf mois font plus commuai que ceux 
qui le partent. 



ECONOMIE 
Laitage de la Sniffe. 

Ott peut partager le Laitage de la Suifle en 
quatre clartés ; 1 °. celui qui eft de lait pur 
ou dont la décompofition ne s'elïeftueque par 
la nature, ou bien dont l'emploi fubit de cette 
dccompofition exige la coopération humaine 
pour en faciliter la prompte préparation/ a° # 
celui dont la décompofition s'exécute pure- 
ment mécaniquement, & les apprêts qui s'en 
fuivent. 3°, cehii dont la décompofition ne 
fe fait pas fans moyens de féparation écono- 
mique- chymique , ainfi que les nombreufei 
préparations de cette efpece de décompofition. 
4°. les mélanges qui proviennent de deux ou 
plus de ces trois manières. 

Première clajfe. A cette clafle appartient 
tout ce qui eft de lait pur, il y eo a de cinq 

forces , dont la première eft la moufle toi 
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chaude venant de la "vache ; te Tmtt écrfemé. 
de quatre fortes: le lait aigri, de deux fortès» 
dans celle ci fe trouve auffilelait gras appellé 

ros lait, ainfi que la partie ta plus cornpafte 
n lait caillé travaillé en fromage dont il y a 
beaucoup de fortes. Cette premicre clafle corn* 
prend vingt trois mets. 

Seconde clajfe. Elle contient fix mets dont 
le premicr^eft le lait de beurre & le fécond le 
beurre lui même. # 

Troifftme cLiJfe. Elle eft la plus nombreux 
fe, & il'faut la féparer en deux parties pvincU 
j>a ] es 9 Li première diftribution comprend le 
'fromage Si le petit lait; ici appartient le la\t 
féparé avec de l'eau y de trois fortes: le lait 
fépnré avec du vinaigre, du vin, du jus de ci- 
tron &c. de trois fortes: le lait féparé avec de 
la preffure, de treize fortes. Letf derniers font 
les débris de fromage, le vrai fromage crud, 
le fromage cuit, nourriture très commune de 
la plupart des payfans fuifles: le fromage gras 
doux à la façon de la vallée d'Urfel: le ïro- 
mage dur pour râper: le Vacherin ou fPàj/ihi* 
tu mets de fromage très gr?s. comme à Berne 
& à Fribourg, qu'on mange à i* cuiliiere corn* 
Wle la crème épaifle, de fept fo?-tek : le foi ri^ 
faut Vorbrvtch c^s & fpongieux, de fept for- 
tes. Une friandife pour les h^bltans du pied 
des montagnes eft la partie encore mi r e dan% 
le Sivten , pour h plupart b.eurreufe , jointe A 
quelque peu de fromage ou de Se r êt. Le Se^ 
Têt de dix-fortes fans faire encore dé différen- 
ce entre le fumé & le non fumé. Le petit lajt 
ou comme on l'appelle en Suifle le Schotteri y 
boifTon d f été fort aimé des payfans & des ber- 
gers de Lucerne, de onze fortes. La fécondé 
diOrbuHon de la troifieme claiïe comprend lë 
lait au fucre. On fait bouillir doucement le 
petit lait jusqu'à ce qu'après Pévaporarion * de 
l'aqueux il ne refte que la partie Salée ou 
lucrée. Le premier bouillon cft i°. mtelleuk 
a en quelque forte le gout de beurre fucré, 
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, enfufre il fetbunga * ep unepouffiere graf 7 
fe, d*;un blanc fale, après quoi il eft mis dans 
wie' forme . particulière appollée Tablrt'tts de 
fuQ8 % en dernier iiêu 3 0 . î l je clarifié, rfifibiM 
& 'criftaiiifé avec ou fans addition de quelque 
peu d'alun. Les Tablettes de fucre mangees 
crues font plus doijces S: plus agréables, ce!* 
les-criftalîifées plus fabloneufes & d'un plus 
haut goût. Cette troifieme clalfe compte en 
tout fôixartfe deux mets. 

1 La quatrième clàjf* confifte dans les mîlan* 
ges de toutes les trois autres, favoir laid froid 
ou chaud mêlé de beurre frais auquel il fip.ut 
ajouter la foi difant Bouilli* de charbonnier 
des babitans du bas des Alpes qui n'eft qu'u- 
lie cuiûne faite de crème & de beurre. Le 
Fu/lerli ce laitage fi délicat & fi célèbre dont 
il n'y a pas moins de vingt huit forres ; le l^it 
chaud mêlé avec du petit lait ordinaire & du 
fucre criftallifé, le fromage cuit avec du beur- 
re, la foupe au fromage fans pain : trente trois 
mets. Le total des Laitages de la Sui:Te des 
quatre clafles monte à cent vingt quatre, 
il faut donner ici un avis aux voyageurs dans 
les Alpes. Que chaque voyageur regarde bien 
d'où le berger puife fon lait ou fa crûme t par- 
ceque beaucoup ri'babitans des Alpes, tantôt 
faute de vafes de bois, tantôt par d'autres mo- 
tifs, verfent dans le chaudron au fromage une 
portion du lait trait le foir & l'y laiflent pen- 
dant la nuit. Comme ce chaudron eft de edi- 
vrc, Te lait peut s'en reflentir & devenir dan- 
gereux a.ux eftomacs faibles, quoique le goût 
n'en foît pas pour cela désagréable. Le com- 
merce du lait en SuifTe en général a fix bran- 
ches 1. le lait. 2. les grands fromages. 3. le 
beurre. 4. les petits fromages gras. 5. lei 
fromages maigres.. -<S. le Serôt nourriture or- 
dinaire des bergers & des pauvres habitans des 
montagnes, mais ces deux derniers articles fé 
tranfportent rarement. Depuis trente ans le 
prix du fromage s'eft doublé, & avec lui le 

c ij 
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prix des praftfes, fin 18 on ao. femaîne» une 

vache fournit deux quintaux de fromage; elle 
confume 12 livres de fel ; les fromages fe fa~ 
lent pendant trois mois» aufli à Rofliniere, à 
Oex & à Rougement fe confume-t-il annuelle- 
ment plus de i^toco livres de fel, la livre de 
18 onces. Le prix moyen d'un quintal de fro* 
mage eft monté jusqu'à 36 & 38 Ih\ de fiance; 
le haut prix jusqu'à 4P, liv. dont 44 font ua 
Carolin allemand, mais lë prix d'un fromage 
qui pefe .40 livres eft de 5 à 6 liv. moindre* 
C'eit dans les endroits fuivans que fe fabr-fr» 
quènt les meilleurs fromages. Dans le Can* 
ton de Soleure le fromage de chèvre; il a la 

f grandeur de jnotre fromage de brébis. Duns 
e Canton de Glaris le fromage uerd; il eft 
du poids d'environ 0 livres. Dans les environs 




meilleur d'entre les fromages à grand* yeux 
qui foient les plus recherchés en pays étran- 
gers fous le nom dé fromages de Sûifle. Le 
célèbre fromage t de Grtujwes dans le Canton 
de Frjbourp:. Le fromage d'Urfel dr.ns la vaU 
ïée yUrfel fur le mont Saint - Gotthard. Le 
fromage de Murtfbtrthal dans J'Evêché de Bas- 
le. Le fromage de Gex dans le pays de Gex, 
Une année dans l'autre il fe vend à Berne feul 
en gros & en détail jusqu'à a.^cc & 2500 quinr 
taux de fromage. Le débit des froriages de 
fiefTenay & rie Gruyères qui partent en France 
par Genève, fe monte annuellement à 300c» 
quintaux. 
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CORPS DE L'HOMME. 

\ ' ^ Uaccroijfemmt. 

LA forme la plus petite fous laquelle les yeux 
[es mieux habitués à obferver aient pu ap- 4 
percevoir le fœtus, eft une bulle ovale qui fa 
développe fucceflivement. Sept jours après oo^ 
peut dtftinguer à l'œil fimple les premiers li r 
uéamenf. Ces Hnéamens néanmoins ne pa- ( 
faiiïerit être qu'une malle d'une Relôe prefque 
franfpr.rente qui adôja quelque foiidité& dans 
laquelle ou reconnaît la tête & le trpnc. , * j 

Quinze jours après on commence h bien 
la tête & h reconnaître les traits les 



plus apparens du vifage. Le nez n'eft encore 
qu'un petit filet prééminent <Sc perpendiculaire 
à Qne ligne qtû indique la réparation des lè- 
vres; on voit deux points noir.-; à la place rlef 
yeux, deux petits trous à celle dos oreilles, 
& aux deux cotes de la partie ftipérjeure du 
troiic, de petites protubérances qui font le* 
premières ébauches des bras & dos jambes. , 

Au bout de trois femaines le corps eft un 
peu augmenté, les bras, les jambes, les mains 
& les pieds s'apperçoivent ; l'accroiftement des 
bras eft plus prompt que celui des jambes , & 
les d oigts des mains feféparent plutôt que ceux 
des pieds. 

A un mois le fœtns a plus de longueur,!* 
figure humaine eft décidée. 

A fix femaines le fœtus eft plus long, 1* 
figure humaine commence à fe perfectionner. 

C w 

A deux mois il eft plus lorîg> & encore 
plus h trois- & à quatre & demi ;<iLeft à deux 



mois & demi pour l'ordinaire de la longueur 
dtt^liui gfand doigt de lama»."* 
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ir va alnfi toirjbùVs en *ugmenTfcnt : jufqa'A 

c . fïni au'il foit poffible de détermi- 
neuf mois, i ans - n u J. ■ r 

npr les- dimenfiofts des partie*. 

l e temps où le fœtus commence à fe re- 

mu£eft incertain Communément cela arrive 

m L ™i Rï?i Je la erbffefle de la mere : le plus 
vers le mi .»eu ae ia B" 1 !?" 0 . ^ Ia v ;„». 
foiivent c'eft eot.ela.d.xneuv MU S u vin g. 



L'enfant vient au monde à 1 ordinane après 
deux cens fcixante S: quatorze tours. Ce temps 
ftfi «pendant très fouvent plus court. Le» 
Annaux ne manquent pas d'exemp le. d en- 
venus au monde la aouzienoe oc Yz 
te quatorzième mois , prononcés tégiumei de 
l'aveu de la Faculté de médecine.. . . . . 

f On divife ordinairement le corps en dix 
partPe? è&\t* que l'on appelle faces en terme 
Se ftatùaîre, patceque la ****** * omm * * 
été le premier modèle de ces mefures. 
î Pour ceux qui font d'une taille haute & fort 

au deffs du commun, Il fe trouve environ une 

au deitus iou, tu ^ du 3 t 

5ftTaS?te?£ÛlW* la|ifnrcation du tronc 
€?eft d",,c cette* hanteur de furp kg dan cet 
*nH*oit du corps, qui. fait la bel etau.e, aïo.i 
fa nSu"ance de la bifurcation du tronc ne fe 

dniicorps^mais un peu.aH délions. 
Lorsau'on étend les bras de façon qujl* 

foient!^ 1 Zâtt Mne *gM 
horizontale, la diftance qui fe J?»* 0 - en ! re l |j 
«xtrêmités des grands doigts des mains, en 
égale V la hauteur du corps. • f i ^ 



f^épeôdammeht de là. hauteur totale quf 
de deux ouTrois pouces moindre dans te 

1 * 
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beau fexe que dans les hommes, les femmes 
ont encore la tête plus petite , le col plus al- 
[otiftéi la- partie antérieure de la poitrine plus 
élevée, les épaules & le feîn plus ferras, «eç 
parties des mamelles & du bus ventre p!ws baf* 
fes, deforte quç la diftaace des wameile** au 
nombril eft Plus petite de la moitié d'un nez» 
les cUiffes plus larges mais moins longues, les 
fettes plus grofles de même que le ventre, le 
fternum qui ya toujours en augmentant depuis 
le haut jusqu'en bas, plus large; les hanches 
plus égales, plus larges & plus en arrière, le 
haut du bras plus gros 5? la main plus étroite, 
les jambes plus fortes, les pieds plus étrers; 
leurs mufcles moins apparens rendent lescon- 
ttwirs pl-us< égaux, plas coulans & les mauve- 
mens plus doux, 

Quatfd il s'agit dç. déterminer ces différen- 
ces avec précifion, le$ peintres fe fervent d'u- 
ne divifion de la tête en quatre parties, dont 
chacune fe fubdivife en douze, que Ton ap* 
pelle minutes. 

Hauteur de l'homme. . . f ; 

La plus grande hauteur des enfans venu* 
à terme, eft de. i pied n pouces de Rhin, fie la 
plus petite de i pied 6 pouces. , 

La hauteur totale du corps humain varie 
afîez confidérablement. La grande taille pour 
tes hommes eft depuis, cinq pieds quatre ou 
tinq pouces, fcied de Kpi, jufqu'à cinq pied» 
huit on neuf pouces. La taille médiocre eft 
"depuis cinq pieds ou cinq pieds un pouce 
jlifqu'à cinq pieds quatre pouces , & la petite 
taille eft au défions de cinq pieds. ■ l 



L -homme eft moins hantle folr, qiVit n'a 
été le matin. ,Ob n'a j mais pu s'KppercewoiV ft 

rè< ayoir, perdu fa fauteur, .pn poovait 
regagner lie m£me jour;, ou par lo rej os* 

c iv 
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Poids de Vbommt.* >/ * -H 

Le plus grand poids des enfans venus à 
terme furpafTe rarement huit livres» & le plus 
petit n'eft gueres au deflbus de cinq. ; 

La pefartteur de l'homme n'eft pas moins 
variable que fa hauteur. Les hommes qui fe 
portent bien & qui mènent une vie réglée, ne 
laifTent pas de devenir tous les mois plus pe* 
fans d'environ une ou deux livres, & ils vien- 
nent à leur poids naturel vers la fin du mois. 

\ En Eté les corps bien tempérés pefent en- 
viron trois livres moins qu'en hiver. Le poid* 
du corps'commence à augmenter au commen- 
ce* 11 ? 11 * de l'automne, & diminue à celui de 
l Lté. 

. Les cheveux. . • 

• I i » 

L'homme apporte communément des che* 
veux en naiffant. Ceux qui doivent être blond» 
ont les yeux bleux, les roux d'un jaiiiie ar* 
dent, & les bruns d'un jaune faible. 

La couleur dans Tes cheveux des adulte» 
yarie beaucoup ; néanmoins on diftiogue quatre 
couleurs principales, le blond, le châtein , fe 
noir & le roux, dont chacune porte encore fe§ 
diflérentes nuances. Le blond doré eft préféré 
au blond fade; mais le blond cendré eft réputé 
le plus beau Le châtein proprement dit, le 
châtein clair, fe châtein brun, font les couleurs 
les plus communes. Parmi le noir, le noir jais 
eit celui qu'on peut porter fans poudre, mais 

ffn r5! purs I e b] °pà dorê jufqu'au roux brun. 
SStïïnJ.îL? S^'t des Européen», fe refufe à 

eue eft mife au nombre des beautés. • ■ ■ 

«fe» ce«* 4e i* tête, de, foAiçil,, 

* 
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de la barbes Le* cheveux Mies blanchi fient 
plus tard que ceux qui ne le font paf. 

Il y a descheveux grifâtrés d'une infinité 
de fonds ditïérens. Ceux qu'on appelle gris de 
maure ont. .été noirs jais : ^ le. gris fale eft la 
couleur de cheveux des perfonnes brune»; le 
blanc fond jaune eft la couleur des cheveux 
blonds qui ont blanchi. 

• • Parmi les cheveux que l'âge- a fait blanchir, 
les plus beaux, font réputés ceux de blanc d'à- 
gathe. Ce font ordinairement les perfonnes les 
plus noires qui bni les cheveu* de cette cou* 
leur, lorfqu'ils font entièrement blanchis. 

Le blanc perle eft la couleur des cheveux 
chateins. Les cheveux; Mimes de lait ont été 
blonds ou roux. Ceux qui ont été blonds na 
font pas d'une, fi ponne qualité que ceux qui 
ont été roux : ceux-ci forit'trôf forts & bea^% 
coup meilleurs, le corps en eft continu, la pohi*. 
te en refte toujours fine & boucle naturelle* 

ment 

* Il y a cette différence des perfonijei blon* 
des aux autres, que plus elles avancent en Age, 
plus leurs cheveux -bruni fifeîtt, & qu'aux autres 
au contraire plus elles* blanchillent. en avan- 
çante âge, plusieurs cheveux augmentant 
en. couleur & en force, il faut pourtant ôbTer*. 
ver que cette augmentation ne fe fait î?ommu* 
nément que jufqu'à 4'ftge de 60 an* f delà 
duquel, les cheveux ne prennent plus -laMiiê- 
Wie nourriture & deviennent plus fecs,&pius 

filafleux. \ %r tf % 1 f' ~) r 

Les cheveux des femmes qui habitent la 
campagne fe confervënt plus'lôngtemps que 

ceux des femmes qui habitent la ville. 

cm i . % • . T > . \ 

•■ - Les dents. / r*-/ 1 x \k y 

Les, dente font, à l'ordinaire au nombfe de 

3* f iCjBUes qu'pa uoœme mcifiyôs fontauuor 

cv 
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breTde hmW*#m au devaW de î h *JJ»« £^ 
re? Elles ne paTaiffent qu.'àfepMnm,s onxnèxàç 
fur La fin fie la. première année. , . 

1 ï - canine, ^J^Jer^oh^ ****** 
dans le neuvième ou dixième mois. 

" ' : H en 'parait 'feize autres fur la fin" de I* 
première année ou au commencement de la fe- 
rnnde- on les appelle molairés ou raacheue- 
rel llWM îitoiwSW contigoes aux racilives 
& Les mâchelieres aux çanmes.. 

1 es deux ïncifivès, les canines & les. qua«i 
frk^remWes mâchelieres tombent' naturelle* 
ment : Sns &tS8ffirîë'fti cinquième à MaP 
S 0 m«ÏÏ2eé : * «lies font re mjj seées ^ au- 
très ilpnt là fortic eft- quelquefois- difîui 6e jul* 
qu'à.irâge de>ptrbevté, > • ; ^ ' \ 
' 11 y à encoxè' quatre denits placées à chacu- 
ne des dèir^extrênlîtés'des mâchoires. Elles 
m inquent àpldfieiîrs' perfonnes, & le dévelop- 
?èment en/Vft fort trfrdif. It ne fe fait qu à 
•Ige de puberté & quelquefots^aea >mf terme 
plus éloigné.- On les appelle dents de fagefie. 

: ? res^iîTirentes couleurs' des : yeux fon . t l'e- 
ram& foncé,, Le jaune, le verd, Je, bleu. legns 

blanc, .. : - ♦.: .-.« ■ 
/! Les ooulëurs tés plus ordinaires fent l*Qr 
rmtè 8* 1e>ttfltf & leTlns Couvent tes çpuleors 
ftf&*vttft> *ms le^même a?il; Les i Vetii : qiie 
l'on croit être noirs ne font que d un jaune 
brun ou pnmgé foncé, il ne faut poar s en af- 
turerqué les. regarder de près; car lorgnon 
les* voit à quelque diftançe • ou^.erfqa ils font 
■tournés T contre jour, ils parai fient noirs, par- 
ceque la couleur jaune-hrune tranche ft fort fur 
le blanc de l'œil qù v on Ta juge noire par oppo- 
«ti on ddu-bdancA-ÎLes y&dyJ. qîdfcTdrtt #un>ntt 

, «..n'ont ^..wr, nM >f 4t><: v,>iiy jin r.i. 



; . ..hum . paffent au'ffi pour de; 
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maïs on ne les trouve pas .fi bpaux.que Ici 
autres, pareeque cetie couleur tranche moins 
fur le blanc: il y ,a aufli des yeux 4 jaunes Si 
jaunes clairs; ceux-ci ne parai fient pas noirs, 
pareeque ces couleurs i;e fo:U p;\s aflez loti* 
cées pour difparaitre dans l'ombre.' " * 

On voit très communément dans le même 
œil des nuances d'orangé, de jaune f de gris 
& de bleu; dès qu'il y a du bleu, quelque léger 
qu'A foit, il devient la couleur dominante. 

Les plusbeaux yeux font ceux qui paraif- 
fent noirs ou bieus: la vivacité & le ; feu qui 
font le principal carafteredes yeux, éclâteut 
davantage dans les yeux fonces que dans î-éS 
demi-teintes de couleurs. Les yeux noirs ont 
;donc plus rie force d'cxpreflion & plus de viva 



( 'ÎS ici piciiiicia un îcu 4UI u 1 1 1 i c uiinuimc* 

ment, pareeque le fond qui nous parait de con^ 
leur uniforme, reovoie partout les 'mêmes re- 
flets : mais on diftingue des^ mo4ifications dani 
la lumière qui anime les yeux bleus, parce- 
qu'il y a plu (leurs teintes de couleur qui pro* 
Cuifent les reflets. ; : ,} ; 

11 y a des yçux qui fe font remarquer /ans 
«voir, pour aînfiaire, de couleur; ils parciilTcnt 
compofés différemment des autres; l'iris îi'sr 
que des nuances de bleu ; ou de gris fi faibles 
. " esque blanches dans quelqu 

îuanêes d'orangé qui s'y rei 
légères qu'on les diftingue 

Seine du gris & du blanc i malgré le contraftd 
e ces couleurs : le noir de la • prunelle eft alors 
trop marqué, pareeque la couleur de Tins n'eft 
pas affez foncée: on ne voit, pour ainfi.dire, 
que la prunelle. ifoiée au milieu de l'œilitce* 
yeux ne difent rien, & le regard parait être 
jixe ou effacé. ^V, 

Il y a des yeux dont 4a jCQuleur 4e Y\x\s 
«rqfur le Kfafdi çp}§§ mtewMtbVi 4 * 
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les a£tè's! Il fe trouvé 1 aiiffi de* perfonnei 
dont les deux yeux ne font pas de' la mêm e cou* 
leur. Cette Imgulanté eft particulière h l efpe- 
ce humaine, à celle du chevaîSr du chien. On 
l'a àuffi obfervée à un chat de race à Angola. 

. * Le cerveau. » 

* ■ * 

* LTiomme a beaucoup plus de cerveau que 
tout autre animal d'égale grofieur, & beaucoup 
plus- mêmeque le cheval & -le bœuf. Unhom. 
me pefant »co livr. *i communément 4 \w. de 
cerveau. Un bœuf deSco à oco liv. n'a qu'une 
livré de cerveau. Le feu! dauphin a preiqu a tin- 
tant de cèrvean que l'homnae. Il fan la a.se. 
partie de tout fou poids. Les jeunes animaux 
ont pkis ue cerveau, relativement à toute la 
M a (le de leur corps, que les animaux qui ont 
pvU tout leur accroiflement. Un jeune bœuf 
de aco livres a uue livre de cerveau comme 
celui de 800 livres. 

• ' On a remarqué que la fubftance médullaire 
du cervean chez des perfonnes infenfées & ftu- 
ptdes s' eft trouvée conftarament moins pelante 
après la rttort, que celle des perfonnes mortes 
dans leur bon fens. • 

On a ràifoii dédire que la férocité, eft la 
marque ^'gn petit cerveau. !.*,• 

" ,l ! ' . Lit' OS* 

\, On compte 045 à 24? os dans, te corps hu* 
main, favoir; dans le ; cerveau 14, dans le refte 
de la tête & dans le col 46, dans le troue 67, 
dans les bras & les mains 62, dans les jambes 

& les pieds 6o... . , ,"■,.'« . . 

Les ofiemeïis du corps humain font latroi* 
fieme partie de tout ton poids. • t" 

Les vinfcïes. . . j\ 

tes murctëVfimVles'fon^atf nombre de'44A; 
1 y a 40 paiies de nerfs dont impartent ddltf 
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fubftance médullaira diiceweau, & 30 forte n* 
de la moëile de l'épine du dos. Le nombro 
des glandes parait innombrable, . \ 



p. f. < 



* . ' Les <sèrtêbres. > \ 

tes vertèbres du cou font ordinairement 
au nombre dp fept* Cependant .on rencontré 
des hommes qui eji ont huit » •& d'autres qui 
n'en ont qne î\x., - /' ' 

' Là "où il y a huit vertèbres m cou, onnfe» 
trouve que onze au dos, au lieu de douze & on* 
ze de chaquetcôté; 4 a ** s ce cas la longueur du 
con diminue* la cavité de la* poitrine, ce qui 
fait^lrciiiet le fang plus difficilement da*s le 
tiflu pulmouutre %: & eit regardé cornue un pré- 
fagô de la phtyfle. » , , . , r i ,1 

On prétend que ceîra qui n'ont que fix ver- 
tèbres au cou au lieu de feyt, font plus fniets 
que les autres hommes à l'apoplexie, parce 
qu'à proportion que le cou diminue en Ion- 
gueur, la caiiTe de la poitrine augmente &par 
Conféquéfrt la mafle des poumons; ce qui fait 
qu'il peut s'y former plus aifémeut des engor- 
gerions qui interrompent la circulation dans 
la tête &dans les autres parties. 

Ordinairement l'homme a douze côtes, màîs 
comme il fe rencontre treize vertèbres au dos, 
U fè trouve aufïï treize côtes.. Quelquefois ou 
en trouve onze d'un côté & douze de l'autre* 
On nomme les derniers des Adamites. 



• Le xœw. 



Le cœur fe centrale 4000 fois en une heure. 
On fait* fcioMër 'a quantité du fang de^i.s Jusqu'à, 
25 livret. 1 Toute lit nrfâfTe du'fang phfle chaque 
heure 18 fois par le coèi'ir de l'homme. '* • > 

; • Oj* -a. eftimé la vjtefle.de : l* circulation du 
C}tîg .felle .qu'it parcou-r.t ep une minute au 
moins cent vji>£t çig^fiifid*,* , ; 
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• * * * * % * 

Le pouls d'une perfànriè adulte qui fej>0rte 
bien, ne bat dans une minute ni au deflTous de 
8o fois ni au defïus de po fois à l'ordinaire c'eft 
84 fois. Chcç les enfags il bat jufqu'à 115/oi*. 
Mais le pouls des vieillards ne va guère «4 de* 
là £e 70 fois. Dans les fièvres les plus aiguës 
le pouls bat jufqu'à 134 fois dans une minute, 
quand il eft revenu à 90 c'eft une marque que 
là fièvre cette. 

La chaleur naturelle. . - 

* * * * • • *j 

Le pîus grand degré de chaleur extérieur 
te Qu'ait le corps humain,- eft de 28 degrés & 
demi à 29 & demi du Thermomètre de Réau- 
mur. L-air <lans lequel on. n*a ni chaud ni 
froid. a quinze ou feize degrés de chaleur; la 
chaleur du corps dans le lit eft ordinairement 
de û2 & demi ; on ne fent point de froid dans 
une chambre échauffée à 12 degrés. On ea 
éprouve depuis, neuf jufqu'à onze. A cinq de- 
grés les maint Ce raidifient. Les différentes 

J Parties du corps ont difterens degrés de cha* 
eur. Celle du bas-ventre eft la plus grande, 
enfuîte celle de la poitrine & celle des pieds» 
La chaleur du faug répandu fur le thermome* 
tre en fortaflt de la veine, eft de 27 h 28 degrés. 
L'urine répandue immédiatement Tut le ther- 
momètre, a toujours & à tout âge près de 29 de- 
grés, ainfi que le lait de femme ou de vathe. 

r La tranfpiration infenfiblt. 

£ Le Dr. Keil fait monter les .vapeurs qu'un 
nomme exhale ep Angleterre, à trente neuf 00» 
ces en vingt quatre heures. 

Selon Sanftorlut. d'une livre qu'un homme 

*îiï?n'*}ff* p V d S/8p«r l'infenfible tranfpU 
«ion, & 3/8 par le* auiret voies. 



Digitized by Google 



: Ofrpfrétend qnè dans PeTpace d£*cans un 
homme perd par la tranfpiration autant qu'il 
pefe, d'eforte Qu'un homme qui parvie-nt à l'âge 
de 80 ans, sfeft renouvellé quatre fois. 



TRAITES DE PAIX 
depuis 1600 jusqu'à pré Cent. 

7 e 17 janvier 1601. à Turin entre le Roi de 
France & le Duc de Savoie. Le. Duc céda 
la France Bugey, Valromey, fept villages le 
tong du Rhône & le bàillagedeGex. La Fran- 
ce renonça à fes prétentions fur Saluces& cé- 
da Cental, Démont & Roçfparyieres. 

Le 23 Juin 1606. à Vienne entre l'Empe- 
reur & Botskai de Tranfylvanie. L'on ftipula 
qu'il y aurait liberté de confeience dans toute 
la Hongrie & qu'en cas d'extinction de la bran- 
che mâle de Botskai la Tranfylvanie ferait 
réunie à la Hongrie. 

Le 9 Novembre i(5o6. à Situatproc entre 
l'Empereur & le Sultan Achmet pour vingt an.*.- 

Lè 29 janvier 1613. entre le Rot de. Dan* 
nemarc &Te Roi de Suéde. Le premier refti- 
tua Calmar & l'isle d'Oeland, le dernier promit 
de. né plus prendre les iitres qui pourraient 
être -au préjudice du Dannemarc. 

Le 2X fruin i€i^. A Alt entre les Ducs de 
Savoie & de M antoue & le Roi d'Efpagne. 

Le jj Fêvr. 1617. à Stockholm entre la Sué- 
de & la Rufiîe qui cède à Guftave Adolphe la 
ville de Kexbolm & la Province d'fnpermanie. 

Le 24 Avril 1629. h Suze entre la France 
& l'Angleterre. Les articles & contrats du Ma- 
Triage de la Reine de la Grande-Bretagne fu- 
rent confirmés. 

L* 27 Mai 1629* à Lubec entre l'Empe- 
teur & le Roi de Dannemarc qui renonce à la 

Ugue Proteûante en Allemagne* 

- * ■ 

m m m 
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U 1$ N<tv. i&fa * Madrid entré PEfjfagne 

& l'Angleterre. ' _ L . ' , 

Le 27 Nov.itji. à Gènes entre le Duc do 
Savoie & la République, de Gènes qui donne 
cent foixante mille écus d'or au Duc, moyen- 
nant quoi il renonce à fes prétentions fur m 
fief de Zucharello. 

Le 30 Mai 1635- à Prague entre l'Empe- 
reur Sclean George Duc de Saxe. Ils mpule- 
rent que i'exercice de la Religion proteftante 
ferait libre dans l'JErapire à la réferve des pays 
héréditaires de la maifon d'Autriche, que les 
Princes des deux partis feraient rétablis dans 
tous leurs biens, & encore d'autres condmous 
nvantaKeufes pour les Eleveurs de Saxe. 

Le 23 Août 164$, -M Bromfebroo entre la 
Suéde & le Dahnemarc. Gotland & quelques 
autres pays fireutcédés à perpétuité à la Suéde. 

Le 30 /janvier 1648. * Muufter entre l Es- 
paçne & la Hollande. Le Roi d'Efpagne re- 
nonça pour lui & fes SuccelTeurs à tout droit 
fur les Provinces -Unies qu'il reconnut pour 
Etats fouverains & pays libres. 
' Le 6 Août 1 648 '. à Ofnabrnc entre la Sué- 
de, fes alliés, Si l'Empereur, l'Autriche & fes 
alliés.- Il futxédé à perpétuité à la Suéde tou- 
te la Poméraniè citérieure, l'isle ide Rugen, 
St«ttin & quelques autres Places: dans la Po- 
méraniè ultérieure, les embouchures de 1 Oder, 
Wismar, B^emen, Ferden.. La dignité hletto- 
rale accordée au^Dtoc de Bavière fut à^la Véri- 
té laiffée à cette maifon avec le haut Palau- 
nat & le Comté de Cham , le bas Palatinat fut 
cédé au Comte Palatin Charles Louis & le hui- 
tième Elettorat établi en fa faveur. Il fut de 
plus ftipulé qu'en affaires de religion on obfer- 
verait invioiablement le traité de Paffau, que 
le premier Janvier iôw. ferait le jour fixé pour 
rétablir tous les changemens faits depuis con- 
cernant la religion, que les Prélats de la con- 
f'-ffion d'Augsbourg auraient Ieurifiege k \* 

-ue, que la. Nobleffede l'E»pire,.feraiVttonir 

mettent 
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niément comprife , que les Princes de Silène 
& la ville de Breslau* feraient maintenus dans 
l'exercice de leur religion, qu'il ne ferait rien 
écrit contre la paix de religion & cet accotiu 
modement, que dans les Réputations de l'Em* 
pire il y aurait un nombre égal des différen- 
tes communions, qu'on établirait à la Chambre 
Impériale deux Préfideos catholiques & deux 
de !a Confeflion d'Augsbourg, 26 affeOeurs ca- 
tholiques & 24 évangéliques , que dans les 
uerelles de religion on obferver*it à cette 
bambreainfi qu'au Confeil Auiique uneexafte 
égalité d'aflTeflTeurs des deux Religions, que la 
vifitation du Confeil Auiique ferait rçgîée par 
TEleftorat de Mayence, que Basle & les au- 
tres Cantons Suifles feraient déclarés indépen- 
dans, & non fournis à l'Empire & à fa jultice, 
que les Réformés feraient recardés indifférem- 
ment tomme les Catholiques & ceux deUCon* 
feflïon d'Augsbourg, mais qu'aucune Religion 
hors ces trois ne feraient fou Certes dans le 
Saint Empire Romain, que les Etats de l'Em- 
pire feraient maintenus fans trouble dans leurs 
droits, libertés & prérogatives, qu'on n'entre- 
prendrait rien fans leur cenfentement dans les 
affaires de l'Empire, qu'on donnerait à l'Elec- 
teur de Brandebourg les Evôchés d'Halberftadt, 
de Kamin & de JWinden & la furvivance de ce- 
lui de Magdebourg, que les Evêchés de Schwe- 
rîn & rie Ratzebourg feraient conférés au Duc 
de Mecklenbourg- Schwerin , que l'égîife co- 
légiale ferait alternativement occupé par la 
ttaifonde Lunebourg & un Evêque catholique, 
que l'Abbaye d'Hirfchfeîd ferait donnée en par- 
tage à la maifon de HeiTe- Caftei, & que cette 
paix ferait regardée comme une loi fondamen- 
tale de l'Empire & les articles inviolablement 
tenus. 

Le J2J. Octobre 164s. à Munfter entre l'Em- 
pereur , les Etats de l'Allemagne & la Fran«* 
ce, leurs alliés. Quant aux articles princi- 
paux cette paix s'accorde parfaitement aye* 
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celle d'Osnabruc, elle n\i dé particulier que ce 
qui a rapport à la France; entre autres que le 
cercle de Bourgogne reftera membre de l'Em- 
pire, que* la fuprêmte Seigneurie fur les Evê- 
chés de Metz, Tou! & Verdun & fur Pignerol 
appartiendrait à la France, que la maifond'Au* 
triche lui céderait à perpétuité ta ville de Bri- 
fac.i'Alface & la Préfeftu£e provinciale des 
dix villes impériales fnuées en Alface, que la 
Religion catholique ferait confervée dans l'état 
où elle était fous la maifon d'Autriche, que la 
France aurait un perpétuel droit rie tenir gar- 
nifondans la fortereffe de Philisbourg, qu'il 
D'y aurait point de nouvelles forterefles bâties 
en deçà du Rhin, & tous les vaflaux fournis à 
• l'Empire ou à l'Autriche remis en pofieflîon 
de leurs biens, que la pHx de Querasqne fe- ; 
rait confirmée, mais que IMnveftiture du Mont- 1 
ferrât ferait donnée au Duc de Savoie. 

Le 17 Août 1649. à Zborow entre le Roi 
ne Pologne & le Kan de Crimée. Le premier 
Confentit k payer aux Tartarei l'ancien tribut, 
fous le titre de Solde, & le dernier promit de 
défendre les frontières de Pologne. , 1 

• 

Le jj Avril 1654 a Weftminfter entre l'An- 
gleterre & la Hollande. La Hollande renon- 
ça aux intérêts du Roi Charles Stuart, S: pro- 
mit de reconnoitre la fouveraineté du pavillon 
anglais dans la Manche & cle le faluer. 

Le 7 Novembre i6:')9. dans Tisle des fai- 
fans fur la rivière de Bidafifoa. Les vingt deux 
premiers articles concernent le commerce, le 
vingt troifieme le mariage de Louis XIV avec 
Taiiiée des Infantes d'Etpagne, les autres la 
reftiriïtion réciproque & la garantie des pofTef- 
fions 8? des conquêtes des deux c uronoes, le 
rétabli fie ment du Duc de Lorraine, la erace 
du Prince de Condé, le rétablifTement duPrin* 
ce de Monaco, la confirmation des traités de i 
Querasque de 1631. Cette paix fi connue fou* 
*e ûom des Pijrenées. réuait les deux pluspuiU 
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fautes Monarchies de l'Europe après uneguer* 

re de vingt cinq ans. 

Le 23 M (ii 2660. à Oliva entre la Pologne 
& la Suéde. La .Pologne renonça à fes pré* 
tentions fur la Suéde, &'céda la plus grande, 
partie de la Livonie. 

Le 27 Mai 1660. à Copenhague entre la 
Suéde & le Dannetnarc. La Suéde obtint plu- 
fieurs provinces, & le Duché de Schlefwig fut 
déciaré indépendant* Quelques mois après 
.cette paix le Roi de Dantiemavc reçut de fes 
"Etats ta pui fiance abfolue & l'hérédité de. la 
couronne. 

Le 21 tfuin \66i. à Cardisk entre la Sue* 
de & la Rufli:?/ 

L* 6 dont 1661. à la Haye entre le Portu- 
gal & la Hollande qui renonce à fes prétention! 
fur !e Bféfil, & obtient le commerce libre dans 
tous les pays dépendans du Portugal, 

Le 18 Avril 1666. à Cleves entre la Hollan- 
de & l'Ëveque rie Munfter qui rend aux Etats 
Généraux toutes les places dont il s'était em- 

f>aré,& fe défifte du droit de Souveraineté fur 
a Seigneurie de Borkelo. 

Le 31 {Juillet 1667. à Breda entre l'Angle- 
terre d'une part, & la France, le Danneruarc 
& la Hollande de l'autre. Le Roi d'Angleter- 
re rend Surinam, & le droit du Pavillon ang- 
lais fut reconnu dans les quatre mers. 

Le ijjFévr. 1668* à Madrid entre l'Efpagne 
& le Portugal. L'Efpagne reconnut la couron- 
ne de Portugal indépendante de celle de Caftil- 
le, & Ceuta fut cédé à l'Efpagne. 

Le 2 Mai 1C68* à Aix-la-Chapelle entre la 
France & l'Efpagne. La France fe réfout à 
rendre la Bourgogue & plufieurs places des 
Pays- bas Efpagnols. 

Le 22 Avril 1674 & Cologne entre la Hol- 
lande & i'Evëque de M un (ter. Les places pri- 
fes de part & d'autre furent reftituées. 

Le 10 Août 1678- àNimegup entre laFran- 
ce & la Hollande. La France rendit à UHoU 
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lande tout ce quî lui appartenait, & s'engagea 

à la neutralité. 

Le? ij Sept. 16JS. à Nimegue entre laFran* 
ce & l'Efpagne qui perdit le Comté de I3our~ 
gogne. 

Le p Févr. 1679. à Nirnegue entre l'Empe- 
reur, la France & la Suéde. Le Traité de Mao» 
fter fut la bafe de celui-ci, & Fribourg cédé à 
la France contre Philisbourg. 

Le 20 Mars 1679. à îtfimegue entre la Fran* 
• ce & la Suéde d'une part, & l'Evêque de Mun* 
fter de l'autre. Celui-ci rendit tout ce qu'il 
avoit à la Suéde, rappeiia les troupes qu'il avait 
au fervice du Roi de Dannemarc moyennant 
cent ruille écus. 

Le 2 Sept. 1679. à Nirnegue entre la Fran- 
ce & la Suéde d'une part, & le Roi de Danne- 
marc de l'autre. L'on fe reftitua réciproque- 
ment toutes les places qu'on avait occupées. 

Le $6 Octobre 16S3. entra la Suéde & la 
Ruflie. 

Le 4 Jt4ilL 1696 à Turin entre le Roi de 
France & le Duc de Savoie qui renonça à tous 
Traités faits avec l'Empereur & fes Alliés. 

7> 20 $«pt. 1697. à Riswick entre la Fran* 
ce (Pun côté, i'Efpagne, l'Angleterre & la Hol- 
lande de l'autre. Le Traité avec I'Efpagne 
comprenait différentes reftitutions réciproques ; 
celui avec la Hollande contenait la reftitution 
de Pondicheri à la Compagnie des Indes orien- 
tales établie en France, & que le Comted'Au- 
vergne ferait remis en pofTeflîon du Marquifat 
de B«t g-op-'/oom ; celui avec l'Angleterre por- 
tait que la France s'engagerait à ne faverifer 
ni directement ni indirectement les prétentions 
du Prétendant. 

Le 30 Octob. T6p7. àRiswick entre la Fran- 
ce, l'Empereur & l'Empire. La France ren- 
dit tous les lieux fitués hors de l'Alface ou 
fur la rive droite du l\hin , conferva Stras* 
bourg & tous les autres lieux réunis à l'AU 
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/ ' Le 26 ganv, 1699. entre l'Empereur S: la 
Porte. L'Empereur garda la TranfyWanie & 
l'EfcIavonie $ &: la Porte Temefwar. 

Le 24 Sept* J7:6. à Air- Raeoftadt entre 
Je Rot de Suéde & le Roi Augufte de Pologne 
Ele&eur de Saxe. Ce dernier renonça A la 
couronne de Pologne, & à l'alliance avec le 
Czar. 

/> 16 Avril 1712. à Conftantinople entre 
les Turcs & les Rufles. 

t Ln 2 Août 1712. à Arroir entre les Cantons 
de Berne & de Zurich d'une part, & quelques 
«Cantons catholiques de l'autre. Ces damiers 
cédèrent quelques bourgades aux Prokeftans. 

Le 11 Avril 1713. à Utreeht entre la Fran- 
ce, l'Angleterre, le Portugal, la Savoie» le Bran- 
debourg & la Hollande. La France reconnut 
la fuccefïïon à la couronne de ta Grande-Bre- 
tagne en faveur de la PrinceflTe Sophie & de 
fes héritiers dans la ligne Proteftante, confeu- 
rtit h faire rafer le port de Dunkerque, & céda 
à l'Angleterre la baye de Hudfon , i'isle de S, 
•Chriftophe, TAcadle & I'isle de Terre-neuve, 
La France obtint plulieurs reftitutton* de la 
.Hollande, & céda à la maifon d'Autriche les 
Pays • bas Efpagnois & encore d'autres pofief- 1 
'fions conndéribles. Nice retourna à la Savoie 
.avec plufieurs fdlu S: vallée9. La France re- 
connut l'Elefteur de Brandebourg en qualité 
de Roi de Prufle & de Prince fouverain deNeuf- 
: Chatel & de Valengin. Le Roi de Prufle reçut 
laGueldre, & renonça à fes prétentions fur 

principauté d'Orange. 
. Le 25 0tiin 1713. à Andrinopie entre la , 
Porte & ta Ru me. 

Le 11 guill. 1713. à Utreeht entre l'Efpa- I 
jgne, l'Angleterre & la Savoie. Gibraltar &. MU 
aorqiie furent cédés à l'Angleterre. 
# ; L* 4 Mars 1714. à Raftadt, & enfuite à Ba- 
de le ? Septemb. entre l'Cmpereur & la France* 
.L'Empereur conferva les pays qui lut étaient 
tombés en partage par la paix d'l f trecht, & H 
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France lui rendit Frîbourg, Brifac & Kehî. 
Les deux Ëleaeurs de Bavière & de Cologne 
furent folemneliement rétablis. 

Le 26 .Juin 1714. h Utrecht entre l'Efpagne 
& la Hollande, Le Traité fait à Munfter en 
iô^S fut la bafe de celui-ci. 

Le 21 guill. 17 18. à Paflarowitz entre PEm* 
pereur & la Porte qui renonça à Temeswar & 
a Belgrade. Le même jour aufïï fut figné la 
paix entre Venife & la Porte. 

Le 11 Jttill i?jr>. à Stockholm entre la 
Suéde & l'Elefteur d'Hanovre. La Suéde re* 
«once à Bremen & à Verden & obtint par con* 
tre un million d'écus. * > 

Le 21 f Jniiii?2o. à Stockholm eime la Sué- 
de & la Prutte. La Suéde renonça à Stettin & 
au diftrift entre l'Oder & la Peena, & obtint 
deux millions d'écus. 

Le 3 {Juillet 1720. à Frédénebourg entre ' 
la Suéde &: le Dannemarc qui conferva foa 
appanage de Duc de Holfteiu-Gottorp fur 
Schleswig. 

Le 30 Août 1721. à Nyftadt entre la Suéde 
& la Ruflïe qui obtint la Livenie, rendit ce 
qu'elle avait pris & paya deux millions d'écui* 

Le 30 Août 1725. a Vienne entre l'Empe- 
reur & l'Sfpagne qui garantit la pragmatique 
Saction & accorda toutes fortes d'avantage* h 
la Compagnie d'Gftende pour les que?* l'Em- 
pereur promit d'aider la couronne- d'Efpagne à 
recouvrer Gibraltar & Minorque, il fut auflî 
promis des fecouri réciproques en troupes. 

Le ixNovemb. 1738. à Vienne entre l'Em* 
pereur & la France La Lorraine fut échangée 
contre la Tofcane, celle-ci contre Naptes & la 
Sicile, 82 ceux-ci enfin contre Parme & Plai- 
-fan ce, & dés lors la France garantit la pragma- 
tique Sanftion. Stanislas fe défifta de fes 
"droits fur la couronne de Pologne. Le 7 Fé- 
vrier 1-39 \e Roi de Sardine entra formelle- 
ment dans ce traité; & te ai Avril les Roîs 
-pagne -& de Sicile. ... J ^ - ^ j 4 
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, . Li 18 Sept 1739. â Belgrade entre l'Em- 
pereur & la Porte. Belgrade* la Servie, Orfo- 

wa & la Vallachie autrichienne furent cédés 
'aux Turcs. La même année l'Impératrice de 
Buffle fit auflî ta paix avec les Turcs fans au* 
tre avantage que celui d'obtenir la reccnnaif- 
fauce de (on titre impérial. 

Le 11 Juin 1742. Les préliminaires à Bres- 
lau, & le 28 Juillet à Berlin le traité de paix 
entre la maifon d'Autriche & la Prune. La 
Roi obtint la plus grande partie de la haute & 
baffe Siléfie & le Comté de Glatz. Dans cet- 
te paix furent encore compris fix autres Puif- 
Tances, la Saxe,wHanovre, la Hollande, WoU 
feubuttel, la.RuK^e & le Dannemarc. 

Le 7 Âoui 1743. A Abo entre la Suéde & 
' Ja Rufiie. Le Duc Adolphe Frédéric lie Hol- 
rtem-Gonorp- fut déclaré fMçceiTeur au trôna 
de Suéde* - 

Lw 22 Avril 1745. I Fueflen entre l'Au- 
triche & la Bavière, L'Elefteur fe défifta de 
toutes fes prétentions contraires à la pragma- 
tique Sanction en faveur de 1a rertitution de 
tous les pays dépendans de l'Eleftorat de Ba- 
wiere. 

* Le 25 Dêcentb. 1745. entre l'Autriche, la 
Saxe & la Prufïe. La paix fut faite fur le pied 
•de celle de Breslau, à l'exception d'un miU 
V\o\\ d'écus que donna lia Saxe, & quelques au- 
tres avantages, & en y comprenant PElefreur 
Palatin, celui de Brunïwic & le Landgrave de 
Hefle-CafleL 

• Le 18 Oftob. 1748. à Aix-la-Chapelle en- 
tre l'Autriche, la France, l'Angletèrre &1a Hol- 
lande. On s'en tirtt abfolument à la pragma- 
tique Sanftion, ft non que Don Philippe eut 
Tarme & Plailance. 

Le a Mai 1762. à Petersbourg entre la Ruf- 
ï\e & là Prufle. 

■ Le 22 Mai 1762. à Hambourg entre Jâ Sue'* 
£e fit ,U -, FrujTe, Coaln^Qa. 3e« traités *.« 
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1710, & celle des droits & prérogatives appar* 
tenans au Royaume de Suéde. 

Le loFévr. 1763. à Paris entre l'Angleter- 
re, la France & J'Efpagne. L'Angleterre eut 
de la France le Canada, la nouvelle Ecofle, 
les islds de la Grenade, les Grenadilles , St. 
Vincent» la Dominique, Tabago, & la rivière 
du Sénégal. L'Efpagne afTura à l'Angleterre 
la coupe du bois de Campeche, renonça à \k 
pêche à Terre* neuve & céda les deux Flo- 
ride*. 

Le !>•; Fêvr. 1763. entre l'Impératrice Rei- 
ne, Marie Thérefe, la Saxe & le Roi de Prufle. 
L'Impératrice Reine renonçai à toutes fes pré- 
tentions fur les pofiefïïons du Roi de Prufle & 
ces deux Puifiances fe garantirent mutuelle- 
ment leurs Etats. Quant à la Saxe la paix de 
Dresde de 1745 -fut renouvellée & confirmée. 

Le 10 Juillet 1774, à Chiufciuc - Cainargi 
entre la Ruiïre 61 la Porte. L'indépendance de 
la Crimée , la ceflron de la ville d'Azof & de 
fon territoire, la renonciation au tribut de la 
Géorgie & de la Mingrelie , la poflefllon du 
Château de Kinburn & du terreln entre la ri- 
vière de Beg & le Dnieper, le palïage libre & 
exclufif de Ta mer noire furent les conditions 
accordées par la Porte à la Ruflîe. 

Le 13 Mai î r ?7!>. àTefchen entre l'Autriche, 
la Prufle & la Saxe. L'Autriche eut de ia Ba- 
vière toute la partie de terre oui eft entre le 
Danube, IMnn & la Salza. La Saxe obtint fix 
millions de florins pour fatisfaire à fes préten- 
tions allodiales. L'Autriche s'engagea de ne 
point s'oppofer ià la réunion future de Bareuth Se 
d'Anfpach à raifon du droitde Primogéniture de 
la maifon de Brandebourg, & les Pactes de fa* 
mille de la maifon Palatine &de celle de Deux« 
.Ponts furent confirmés & garantis. 

Le 3 Sept. 1783* àVerfaîlles entre la tïaa» 
ce, l'Efpagne, les Etats unis de l'Amérique 
leptentrionale SrPAngleterre. La France ob- 

tiutde l'Angleterre les isles de St é Pitrre, MU 
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tjuelon, Tabago, le fleuve du Sénégal, le com- 
merce dans les Indes orientales fur le pied 
qu'il était avant 1756, & la ceflation des diffi- 
cultés qui s'étaient élevées depuis lapaixd'U- 
trecht en 171* à l'égard des fortifications da 
Dunkerque. L'Efpagne obtint la Floride orien- 
tale & occidentale & l f I$le de Minorque. L'An- 
gleterre reconnut les Etats unis de PAmérf- 
que feptentrionale pour libres, fouvçrains & 
indépendans. Le 2 Septembre furent fignés 
à Paris les préliminaires de la paix entre U 
Hollande & l'Angleterre. La ceffîon de Nega- 
patnam, la liberté illimitée de la navigation 
dans les mers des Indes orientales font les 
-points accordés à l'Angleterre. 

» ^^^^^^^^^ m ^^^^^^^ ^^^^^^^ ^^^^^^^^^^ 

— ~ . . . 

A 

FETE DELA MERE FOLLE OU MERE* 
Folie, longtemps célébrée à Dijon. 

Il femble que tous les arts agréables, même 
ceux qui deviennent quelque foit fublimes, 
aient eu des commencemens très ignobles. 
Thespis eft, comme on fait, le premier inven- 
teur du drame. Barbouillé de lie, H courait 
de ville en ville fur des charettes, accompag- 
né de quelques fous, aufïi divertiflans que lui > 
qui chantaient fur ces théâtres ambulans des 
vers à la louange de Bacchus & quelquefois 
des famés contre les gens en place. Ce fu- 
rent cependant des folies de ce genre qui pré- 
cédèrent & tirent naitre les chets d'oeuvre def 
Sophocle & des Euripide. Peut-être bien que 
"fiMa/éfe* des fous & celle de Vdne àDijoneuf* 
fent duré plus longtemps, on eût vu naitre dei 
ouvrages dignes de Peftime des gens de goût* 
Le favant Préfidentfio«/n>r & Pilluftre La Mon* 
rfiom n'ont pas dédaigné d'en écrire Phiftolre. 
G'éft par ce dernier tjue nous favons qu'un 
Sne revêtu d?une brillante chappe était aflis, 
pour ai&û dirai dans le chœur de Peglife caihé* 
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drale, & que les chanoines lui faifant la ré- 
vérence tour-à-tour chautaient cette antienne: 

Ori^ntis partibus, 
Adventavtt afwus, 
Pulcher & fortiiTimus, &c # 

r ' '<s « " 

A quoi le peuple répondait : 

Eh, eh, eh, Sire Ane, chantez, 
Car belle bouche vous avez) 

Eh, eh, Sire Ane, 

Eh, eh, Sire Ane, 
Eh, eh, Sire Ane, chantez. 

Les farceurs de la fête de Veine & de celle 
des fous fe réunirent pour ne former plus qu'un 
corps fous le nom de confrairie de la Mère- 
Faite on de la Mere*-Folie. Il faut remouter 
iusqu'au 14e. fiecle pour trouver l'origine de 
cette •flnguiiere- fociété. il partit qu'elle fut 
formée à l'inftaf de celle qu'Adolphe, Comte 
de Cleves, avait érigée dans fes Etats , ver* 
l'an «8t. Qnoiqu'il en foit, le but de la fo- 
ciété Dijonnaife était la joie & leplaifir; elle 
était compofée de plus de cinq cent perfon- 
nes de toutes qualités. Leurs fpeftacles fe 
donnaient pendant: le temps du carnaval, Or 
alors les confrères déguifés en vignerons cou- 
raient-la ville fur des cba'iots. & chantaient 
ordinairement des vaudevilles contre les mœun 
xiu jour. 1 ja - • i \ . « . , , { 

Cette fociété de la Mere* Folle tenait Tes 
«ftemblées dans une falle d'un jeu de paume. 
Les trois derniers jours du carnaval, à la re. 

3nifition du Procureur fifcal de la confraine, 
it le Fifcal-verd, tous les confrères portaient 
des habillemens ridiculement bigaiycs de verd, 
de rouge- & de jaune, un bonnet de pareilles 
couleurs, à deux pointes, au bout des quelles 
étaient attachés /ies grelots ; &, dan< la main, 
'une marotte ornée d'une tête de fou. Le chef 
de la fociété était appélîé ; la Mere- Foilei . il 
tvait fa cour, -fa. garde- JSjuHlfe* /es gardes ./t 
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cheval, fes officiers ée juftice & de fa maîfon, 
fon chancelier & fon grand écnyer; fes juge- 
mens s'exécutaient nonobftant appel qui fe 
relevait directement au parlement, fon infan- 
terie était compofée de deux cens hommes & 
partait un étendard verd femé de tête* de fous, 
{ avec cette légende: Stultorum injinittts ejl 
l numeruSy le nombre des fous ejl infini. La con* 
frairie avait un drapeau à deux flamme*, da 
trois couleurs , rouge, verd & jaune, d'où font 
vraiferoblablement venus les habits d'Arlequin, 
fur lequel était repréfentée une femme aflife, 
coëftee du bonnet verd & jaune, avec des gre- 
lots, & vêtue de trois couleurs, tenant en fa 
* main une marotte à tête de fou, ornée d'un 
•chaperon à deux cornes, avec une infinité do 
petit* fous coëffés de même , qui fortaient de 
■deflbus fa jttppe. Ceux qui étaient reçus dans 
la fociété obtenaient des lettres patentes fig- 
nées par la Mare -Folle & par le Griffon veri 9 
en qualité de greffier, & Icellées des armes 
de la fociété. Quand les membres de cette 
originale confrairie s'aflemblaient pour man- 
ger enfemble, chacun apportait fon plat, lequel 

SUt devait être fîuguliérement contoutné, & 
s f e concertaient de manière cfu'il était rare 
qu'il y eût deux plats qui fu^eut. femblables* 
T>ans les occafions foleranelles, la compagnie 
marchait avec de grands charriots peints, fur 
lesquels plufieurs perfonnages habillés folle- 
ment récitaient des vers fatîriques devant La 
porte des principaux de la ville. Le cortège 
était très nombreux; quatre hérauts ouvraient 
la marche i venait enfuite le capitaine des gar- 
des, puis les charriots précédant \^Met9FolU % 
devant laquelle marchaient deux hérauts; el- 
le était montée fur une haquenée blanche, & 
Yuivie de fix dames d'atours & de fix pages 
montés fur des fines, & efeortés par douze va- 
i lets de pieds, portant des queues de cheval 
dont ils Je fervaient pour chaflfer les mouchés 
i & pour âvemar l\>RUi'4:Fnll(i* ■<> fiiifuite par;\' r - 
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faient les porte -enfeîgt*es, foixante'ofEclers, 
les écuyers r les fauconnier», le grand veneur, 
le guidon, cinquante cavaliers» le fifcai verd 
& deux coofeillers; les gardes -fui (Tes fer- 
maient la marche* Celui qui afpirait à entrer 
dans cette compagnie devait répoudre en ri- 
mes aux queftions rimées que lui faifait le 
Griff on (Greiîîer) verd. Après la réception, on 
lui mettait fur la tête le bounefc de trois cou- 
leurs, & on lui aflîgnait des gages fur des droits 
imaginaires. On poflede encore l'afte de ré- 
ception de Henri de Bourbon, Prince de Coin- 
dé, premier Prince du fang, en cette compag- 
nie. Un édit de Louis -Xltl du ai Juin 1656 
abolit cette foctété, fous prétexte qu'elle trou- 
blait la tranquillité de la ville de Dijon. Elle a 
elïayé de fe renouveller fous la dénomination 
de Régiment dp. I* Calotte mus le temps de rire 
était paffé, aufli ne dura-t-il pas longtemps. 



PRINCIPALES DFJ COUVERTES 

faites cil Europe depuis quelques 

Siècles. , , 




JPécliptique, dont la période eft de neuf ans. ; 

h 9 Académie des feiences de Paris à été éta« 
blie en 167^ 

La vote feche <\*AfftnerVùt & l'argent à étB 
prouvée par un orfèvre de Quedlinbourg, nroxn> 
xpé Pfanuenfchmïdt. ' 

h *Uw chirurgien du Berry f nommé BrotTard, 
fit connoitre en 1750 la découverte qu'il avait 
Une de la vertu ftiotiaue d* l'^jrf^ 
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Les Ahnans artificiels font dus àMr.Can* 
ton, Anglais; il a rendu public cet artifice 
en 1754- 

Regiomontanus a le premier ajouté le court 
du foleil, de la lune & des planètes à V/Jlma- 
va,ch qui^ie contenait auparavant que les fêtes 
ecciéfiaftiques & les noms des Saints. 

La première verfion latine de VAlmagefl* 
rie Ptolomée a été faire en 1230 par ordre de 
l'Empereur Frédéric III. 

En 1783 1 meffieurs Etienne & Jofeph de 
Montgolner, inventèrent la machine aêroftati* 
que; la première expérience en public fe fit 
à Anuoney, le 5 Juin 1783» & le premier voya* 
ge aérien h la Muette, près de Paris, le 21 no* 
vcmbre de la même année. 

ChrUtophe Colomb, Génois, a découvert et* 
1492 la quatrième partie de notre globe, que 
la poftémé ingrate a nommé Amêfiqm d'après 
Améric Vefpuce, Florentin. On a prétendu aufli 
que le Chevalier Portugais Martin Behaira a 
eu connaiflance de l'Amérique & a découvert 
le Bréfil: mais on n'en trouve pas la moindre 
notice fur le globe qu'il conftfuifit en 149a, & 
qu'on conferve à Nuremberg dans les archU 
ves de la farmiile de Behaim ; il ne peut donc 
pas avoir donné à C. Colomb l'idée de fesdé* 
co uvertes. 

Mr. Lilieftrate prétend eue déjà en ioci Ie« 
deux Suédois Bioern Herjulffon & Leif Erich« 
fon firent le voyage d'Amérique qu'ils nom-, 
mereut Winland, & s'établirent dans la partie 
méridionale. 

VAnatomie n'a été rétablie en Europe qu'au 
XVI iîecle. André Vefal de Bruxelles en eft 
le reiî^urateur. On voit une confultation que 
Charles V. iî t faire aux théologiens de Sala- 
manque pour favoir fi en confeience on pon- 
dait difTéquer un corps humain, pour en con- 
naitre la ftructure f 
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L'Abbé GaëtanoGiuiio Zumbo, Sicilien, cft 
l'inventeur des Anatomies en cire colorée. 

Ceft Huygens qui a fait la découverte de 
YAnneau de Saturne, 

Léonard Fibonacci, vulgaUsment nommé 
Léonard de Pife, a le premier porté en Europe 
à la fin du 12e. fiecle les principes de Y Algèbre 
ou de V Arithmétique Spécieufe % c. à. d. de l'u- 
fage des lettres dans le calcul, qu'il avait ap- 
pnfe des Arabes, à Surgir en Afrique. François 
Viéte né à Fontenay dans le bas Poitou n'a 
fait que l'étendre & la développer en 1590. 

C'eft par les Maures que YAftvonomie &la 
Géographie furent apportées en Europe. 

lean Fleifcher D. en Théologie &Pafteur 
à Breslau, mort en 1689, a donné le premier la 
Vraie théorie de l'Arc-en-ciel. 

Les AJTurances n'ont pas été inventées à 
Rome, quoiqu'on y fut déjà fur la voie. Les 
véritables inventeurs furent des Juifs, car les 
Chrétiens d'alors avaient en horreur l'intérêt 
de l'argent. Ce ne fut au'en 1523 qu'on écri- 
vit à Florence les articles d'Aflurances. La 
première faciêtê ti'AjJurance pour les Incendies* 
fut établie dans i'Eleftorat d'Hanovie : celle de 
Paris ne date que de l'an 1740. , . 

Nicolas Copernic, Chanoine de Warmte, né 
à Thorn en PruîTe en 1472 & mort en 1543, eft 
le pere de Y AJlronomie moderne & i'archite&e 
du vrai fyftême du monde* 

Le célèbre Farenheit a obfervé le premier 
que la preffion de YAtmofphere augmente la 
chaleur que l'eau acquiert en bouillant, de* 
forte qu'il faut plus de feu pour la faire bouil- 
lir à proportion de la denfité & de la pefan- 
teur de l'air. 

Ç'eft Keppler qui a trouvé la loi de YAt- 
*r*Cïion pour ie mouvement de l'univers, que 
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le grand Néwton a fi bien démontrée, de même 
aue les deux loix les plus importantes dans 
iaftronomie, Tune «des aires parcourues par 
les planètes, & l'autre de leur di (tance du fo* 
leil, qui feules fufiîraient pour immortalifer 
fon nom. 

Monfienr Wiedebourg, Profefleur à VXJaU 
verfité de Jena, e(t ie premier qui en 17Ô9 ait 
découvert l'Eleftricité de V Aurore boréale. 

Mr. Gtrlach, Profeïïeur à Vienne, a inven- 
té une Balance au moyen de laquelle on peut 
évaluer dans la plus grande jufteiïe la force du 
vent le plus impétueux. 

Nicolas Briot eft l'inventeur du Balancier 
qu'il préfenta à la monnoie de Paris en 1617 
avec la prefle, le coupoir & le laminoir. Maii 
il fut obligé de porter fa machine en Angle- 
terre où il ue trouva point d'obftacle de la 
faire recevoir. En France cette machine ne 
fut fubftituce au marteau qu'en 1645. 

C'eft au commencement du fieclepaflTé qu'a 
été reprife la mode de porter Barbe raf$. 

Picard obferva le premier en 1675 le phé-» 
nomeue du Baromètre phofphore» 

Le métier pour faire des Bas a pris fon ori- 
gine en Angleterre, d'où il a pafTéen France oiï 
le premier fut établi en 1656 par Jean Hindred. 

Les premiers Ras de foie furent portés en 
France par le Roi Henri II en 1547, & en Angle- 
terre par la Reine Elifabeth en "1561. 

La mode de rouler les Bas n'a cefTé que 
vers Tan 1716, à la faveur de la mode des culot* 
tes à l'anglaife, qui exempte de la roulure. 

Le premier Régiment qui ait fait ufagede 
la Bayonmtte, eft un Régiment français de fufi- 
liers érigé en 1670 par Louis XIV. Cette ar- 
me a pus fon nom de la ville de Bayonne où 
«Ue a été inventée. 



Digitized by Google 



64 I 

Philippe Chîefe, natif d'Orange, premier S 

architecte/ de Frédéric Guillaume Elefteur de | 

Brandebourg, eft l'inventeur du carroiïeappeU I 

lé Berline. I 

L'invention de la Bierre eft fort ancienne; I 
Diortore fait déjà mention de la bierre d'Ofms, I 
qu'il dit reflTembler beaucoup au vin. La bier- ] 
re de Contient ou Couvent, a été nommée ainfi | 
par oppofition à la bierre forte Qu'on nommait 
en 14S2 Bierre de Pères, & la féconde Bierre 
de Couvent, parce que celle- là était braffêe 
pour les Pères, & celle-ci pour le Couvent. 4 1 

Jean Conrad Dippel à trouvé le Bleu dé 
Berlin en 1707. 

Un gentilhomme faxon, nommé Sigifmond 
de Malti'/, eftTinventeur du Rocard, pour pi- 
ler la mine à l'eau, qu'il établit en 1505. 

'On prétend que les Bombes ont été inven- 
tôes en 15S8 par un bourgeois de Vanloo; un 
Anglais, nommé Maltus, au fervice de France, 
en a fait le premier ufage en 1634.- 

Léonard Fuchs, Profefleur d'anatomie à Tu- 
bingue, mort en 1565, a renouvellé en Europe 
Tétude de la Botanique. 

Ce n'eft que fous Châties II qu'on a com- 
mencé en Angleterre à porter des Boucles aux 
fouliers : le petit peuple & ceux qui affeftaient 
de la fimplické dans leur habillement, ont en- 
core longtemps lié leurs fouliers. 

* La mode d'avoir des Bouffons de Cour, a 
cette en France fous le règne de Louis XIV, 
par ladifgrace d'Angely dernier bouffouà cet- 
te Cour: mais en Allemagne cette époque eft 
arrivée bien plus tard. 

'*> Le phénomène fingulier des Matras ou 
EoHtetlhs de Bologne, y a été obfervé la pré- 
fère fou par Paul Baptifte Balbi. ¥ 
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Le premier Cadejtat fut invente par Hans 
ËhrmarfnH N tire mb erg l'an 1540. r , 

( Le premier Ca/ft? vint à Marfeille en 1644. 

. Le Baron de Leibniz ayant trouvé le Calcul 
différentiel, en a donné iadefeription eni6S4. 

Le Calibre, tnftrument p'ar Je mpyep du* 
quel onmefure le diamètre de l'ouverture d'un 
canon* a été inventé à Nuremberg par Georges 
Hartmann en 1540, 

Les Anglais -ont déjà fait ufage Au- Canon 
dans la bataille- de Crecy qu'ils gagnèrent en 
,1346 cpntre les Français. ' > t , , 

*■ Eh 14R4 les Portugais ont découverte Ot)? 
de bonne efperance , & en 149? Vafa de Guma 
de la même nation, en doublant le Cap, eiz ar- 
rivé aux Iudes orientales. 

On prétend que le premier Carillon a été 
fait à Aloft en Flandres en 14S7. ' 

L'origine des Caryojfes ne vn pas an delà 
du règne de Charles Vf! Roi de France. Lb 
.pxepûçr qu'on vit à Paris, fut ce^chac fufpendu 
que Ladislas Roi de Hongrie & de Bohême, 
çnvoya à la Reine. A Vienne le premier car- 
ïoffe parut : e'n 1515 "Sr à Londres «h 1580; 

* u J ean Hewelke ,ou Hevelius , membre rîtx 
Côrifeît dé la ville de' Dfthzig, a fait le premier 
des Cartes félénvgraphitfùef en 1647. î ,; • •* 

On prétend que les Cartes à jouer ont été 
inventées en France quatre ou Cinq ans avant 
la mort de Charles V mort en 1380; mai* M» 
de Murr a depuis peu prodyjt une ordonnance 




èuere* concevable, qUe les cartes eufteot été 



vers ce tems-U fi communes à Nuremberg, fi 
etler n'avaient été inventées que peu d'années 
avant cette ordonnance. * 
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En 13Ç7 le Rai deCaftille les défendit daM 
fes Etats. 

' Erafme Reinhold, natif de Saalfeld en Thu* 
ringe, eft le premier qui fe foft fetvi en Alle- 
magne en 1540 de la ChamHe obfcure pour la 
proie&ion des éclipfes. On en attribue commu- 
nément l'invention à I. B. Porta, né en 1545. 

L'origine du Change remonte à l'an iaao.„ 

La mode de porter des Chapeaux ne va pas 
au delà du règne de Charles VI Roi de France. 
Charles V portait un petit-chapeau couvert de 
velours, & lorsqu'il commandai* fon a»mée en 
1547, une P^ie étant furvenue, il l'ôta pour 
»e pas te mouiller. ». •> 

Le Comte de la Garay, en 1746, eft IMnven- 
teur de la Chumie hydraulique pour extraire 
les fels eflentiels des végétaux, minéraux & 
animaux avec l'eau pure. 

Le premier Chocolat acte apporté du Mexi- 
que en Europe par lés Efpagnols vers l'an 1520. 

Thoinet Arbeau eft l'inventeur de la C/»o- 
reograpùte. - . ♦ % 

La loi de la, Chute désxorps a été découvert, 
te par Galilée. ^ 

Guillaume Harvey, médecin anglais, a déf 
eouvert la Circulation dufaug en 1628. 

Denner, faifeur de flûtes à Nuremberg, in- 
Tenta en 1690 les Clairons. 

Les Clepftfdres font de l'invention de Cte- 
fibius d'Alexandrie, & elles furent introduites 
à Rome environ î^ans avant J. C. Dante dans 
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dans ta campagne de Rome vers Tan 400. 
Avant ce temps-là on convoquait tes fidèles 
pour le fervîce divin en frappant fur certaines 
planches qu'on nommait pour cet effet plan- 
ches facré es. 

George Samuel Dœrfel Paftenr de PcgHfe 
de Plaueti dans le Vogtland, eft le premier qui 
ait dé«nontré l'orbite parabolique des Comètes 
dans un traité publié en 168c. 

Jean Grauut, Anglais, eft le premier qui ait 
fait connaître P Arithmétique politique dans un 
ouvrage publié en 1661; 

Le Compas de proportion a été inventé 
ait commencement du fiecle paffé par lobft 
Byrge t mathématicien du Landgrave Guillau- 
me de Hefle- CafTel ; on en trouve la deferip- 
tion dans le traite des inftrumens méchauU 
ques de Levin Bulfius de 1603. 

En 1765 on a fait en Angleterre la décou- 
verte de la propriété de la feieure du chêne 
pour tanner les Cuirs. 

Thomas Clark & fon fils à Edinbourg, ont 
trquvé Part (le faire des tabatières ♦ des éruif, 
des gobelets &c 4 de Cuir fur lequel ils impri- 
maient toutes fortes de figures; ils favaient 
donner à leurs ouvrages toute la confiftance. 
la tranfparence & la finette poflQbles : ils ob- 
tinrent du Roi en 1756 un privilège exclufif 
pour 14 ans, 

C'eft un Français nommé Poiflbnier qui a 
trouvé le Secret de deffal*r Veau de la mer. 

George Hanmann découvrit à Nurembe f g 
1538 la Déclinai/on- de F ai gui lie aimantée, 
qu'il trouva être aL rs de io° 15' du Nord vers 
l'Eft, & l'employa pour la perfeftion des ca- 
drans folaires. Ce fut Colomb qui fit la pre- 
mière obfe*vatioii de cette déclinaifon, le 14 
fept. 1492. iorfqu'il allait à la découvcite de 
l f Amérique. 



<5S 

Schwenter, ProfeflTéur à Aftdorf , <mort en 
'1636, a publié le premier en Allemagne des Dé* 
lices de Phgftque y de Mathématique'» 

Claude Briagne fut le premier dés moder* 
nés qui grava fur le Diamant. " c 

LôUls de Berquen, jeune gentilhomme, 
natif de Bruges, mit le premier en pratique la 
taille du Diamant* iLn'y a pas encore 30c ans. 
< Ayant éprouvé que deux diamans s'entamaient, 
â jï on les frottait un peu fortement l'un contre 
l'autre, il eut l'idée d'y former par ce moyen 
des facettes régulières. Il imagina enfuite des 
roues de fer, pour leur donner un entier poli* 
ment au moyen de la poudre qui était tombée 
de ces mêmes diamans. 

Le Digeflmr* machine dont fe fervent les 
chymiftes pour amollir les os dans l'efpace de 
quelques fécondes, et\ de Papin, médecin fran- 
çais &profefleur à PUniverfité de Marbourg en 
Hefle, qui en donna la defeription en 1688. 

L'art de dijliller a été découvert en 1150. 
? On en trouve les premières traces dans Joli* 
nus "qui vivait au milieu du 5e. fiecle. Ge- 
Iber dans le 8e. fiecle l'a déjà- décrit fort clai* 

4 rement, 

4 •• 



LMnventton de la Cir? d'Efpagfte dont on 
*fe fert aujourdhui pour cacheter les lettres, eft 
attribuée dans lé nouveau tracté diplomatique 
f à un marchand français, nommé Rouflcau, qui 
doit avoir trouvé cette compofuion vers lan 
1640; mais M. Antoine à GSrlitz a trouvé un 
'diplôme, rie 1561 catheté de cire d'Etpagne rou* 
,ge*& M. Sptes Confeiller de la Cour d* Anfpach, 
.en a trouvé dans les archives de fon Prince un 
_ de, 1563 aufli cacheté de cire rouge & un au- 
tre de* 1620 cacheté de cire noire, deforte que 
cette invention remonta bien au delà de l'é- 
poque iftdiquOe par les auteurs français « il faut 
la placer entre 155g & 1560. i * * 
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* Lè phénomène de la Commotion êUïïrique, 
ou l'expérience de Leyde, a été prouvé par M. 
Cunéus à Leyde au commencement de janvier , 
1746. La même expérience avoit déjà été dé- 
couverte en 1745 en Allemagne par le Baron 
cfe Kleift. 

# 

La Dorure du. boit argenté a été inventée 
eîï ii58o par Antouino Cento de Palerme ar- 
tille licitien. « > 

- Ce fut Otton Guericke qui donna la pre- 
mière idée de YEledtrjicitéi moyennant des glo- T 
bes de foulTre dont \\ fe fèrvait pour faire fe#J 
expériences. 

Un Gentilhomme. Italien, nommé Alexan*, 
dre Voira i inyenté VEletyrophoti perpétuel* ' 1 

.r Le Dofte.ur Martin de Marum eft l'inven- 
teur de la Machine Elecîrique avec le disque 
de gomme laque. t r ;> 

mv Mr. Lulof * fait le premier l'expérience d 9 aU 
lumer de V huile de vin au moyen d'une blueu 

JeaniKcppIer»: né à \Vei: en Suabe, attro- 
npme.de.l'Kînpereur Rodojph,a trouvé les'jEfc 
lipfvs pour .les orbites des corps céteftev. 

Erafrne ReiuharH, natif de Saaîfcld datis 1^ 
. Thuri.nge, a fait déjà graver en 1540 l'orbite 
de la lune en ElHpJe\ dans fes notes fuir la 
théorie des planètes de Purbach.' ■ : - 

L' Eludorique, on la façon dépeindre fous, 
l'eau avec des couleurs détrempées & l'huile, 
eft de L'invention du fieur Vincent de Mônu 
petit. * t • \ 

L'EncanJlh]ue % ou V*rt de peindre avec des . 
cires colorée* &; de fixer lapeînture par l'fnu- 
ftion, a été reflufeué ôh quelque façon dans ce 
ùpclj vefs t'an par M. le Comte de Cay- 
fus & le'Dofteur Majault. 

e iij 

Digitized by Google 



7& 

ta première maifo'n d'Efifans trouvés fut 
établie à Pari» en 1677 par le Chancelier d'A- 

m • • . 




< Les première! Epingles furent faites en 
Angleterre en 154.1- Le » dames fô fervaient 
auparavant de brochettes de bois. . 

Le plus ancien livre avec des Gravures en 
bois eft celui Legenda Sanctorum, imprimé à 
Augsbourgen 1471. Le Pfeaututr de Mayence 
de 1457 a aufll environ deux cents lettres ca- 
pitales bien gravées. ■ La plus ancienne eftam. 
pe eft une Paffion de mo* - - 

En France le premier livre avec des eftara. 
pes parut à Lyon eh 14$$. '■••'« '/ : ~ 

La FM/tficjtiov. Jes Vinsjûi pour la pre^ 
miere fois défendue *en Allemagne. Tan 1475. 
Mais on trouve déjà des défenfes fur ce fujer 
dans les P«ys Bas en 1327 & en 1384» ' • 

' La Fayance a été inventée l'an 1299 à Faen- 
zà ville' d'Italie. ' 

En France le cheval du Roi Childérle porv 
talé premier des Fers à thevdi en 481. , 

Un nommé Gr'ejl de Nureuibèrg eft i'inyéh-' 
teur du tonneau à double fond, rempli d'feau & 
c(é poudre à rirêr; pour éteindre 'fi Fm.^ 

t : Jean Bnier, Prpfelfeur à Altdorf, eft le pre- 
mier qui àitrangé lesEloiles les plus renJarqua- 
bles^fous ooconftellations, endéfignant chaque 
étoile d'une lettre de l'Alphabet grec. \ 

. Le Feu ver d pour les feux d'artifice a été* 
trouvé il y a quelques années' par lé célèbre 
NL, Margraf. ...... 

: l/art xle faire du Kl dTarcîUtt â été inven- 
té à .Nuremberg au commencemèrit du qhin- 
zieme fiecle par un Citoyen de cette* ville' 
nomme RudolpH. Il en Ht longtems un fecret 

que fon fils divulgua énftiîte. - 53 
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L'idée de conserver pendant l'hvver le. 
Fleurs dan. tqfite leur beauté/ au moyen d'un 
fable pur 'de 'rivière, eft attribuée par quel- 
ques uns au ProfefTeUr Bsecler de Strasbourg 
qui l'énfeigne dans fou traité fur l'économie, 
& par d'autres à un Jéfuite de Siene, nom- 
mé Ferrarius. II. ont vécu l'un & l'autre au 
XVIJ fiecle. 

Jean Kepler a donné le premier la vraie 
ihéorië du flux & m/lux de la mer. 



L'origine de la Foire de Leipzig remonte 
à l'année 1268. . , 

s Lst premiers Catalogues de livres potir la 
Foire furent Imprimés en 1054 par Willes Li- 
braire d'Augsbourg. »■ 

" Le fieur Maritz, SuiflTe de nation, a imagi- 
né le premier une machine pour Forer les ca- 
toows de fonte coulés maflifs. 11 eftaulît le pre- 
mier qui ait entrepris de couler pleins & de fo- 
rer des canojt. de fer coulé. 

Jean Balthafar Relier t natif de Zurich, a 
conçu le premier l'idée de fondre d'au feul 
"[et toute une ftatue éqneftre, & Ta exécuté à 
>rW en 1699 en fondant la Statue de Louis X IV. 
îon. difciplejacobi, natif de Wombourg à étça- 
btnent rétilîf à fondre d'un Ceul jet la ftatue 
équ*ftre de l'Eleaeur Frédéric Guillaume à 
Berlin en 1700. ~ • 

Le premier traité de la nouvelle Fortifica* 
tjon qui ait paru en Allemagne, eft du célèbre 
Albert Durer de 1587. • - 

. Jean Régiomontanus a le premier lait ufa- 
[e des Fraftions décimales dans fes tables dea 
in us. 

Jean Lobfinger. inventa le Fuftl à vent h 
Nuremberg l'an 1560. . . 

, En 1025 Guy l'Aretin .'avifa de marquer 
le. roni,par 4a. points ^différente, ligue, 
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& imâgîna tes clëffe,' la Gamme êz les fix pre- 
mières fyllabes dé l'hymne Ut qvieant laoçistfc. 
Un français, nommé !e Maître, y ajouta le fi 
dans le fiecle pafTé. En 1330 Jean de Meurs, 
Parifien, fubftîtua, dit-on, aux points, les notes 
dont on fe 1er* encore aujourdhui. . ' # 

Weckerfait déjà mention dans fon livre 
de fccrttis imprimé à Basle en 1614, de la pro- 
priété qu'à la garance de teindre en rouge les 
os des animaux qui en mangent* ' 

Le fteur Harrifon a fait la découverte de 
la Longitude en mer, parle moyen d'nninftru- 
meut qu'il a inventé, eh Ï763 & qu'il appelle 
Gar4*-tewr: on en a fait l'épreuve fur le vaif* 
feau de guerre, le Tartare, qui a été de Ports* 
mouth à l'isle de Barbade, fans perdre la ion* 
£hu<fe pendaàt'la traverfeé, ^u delà des limi- 
tes ^reventes par la Reine Anne d'Angleterre, 
Le lieiir le Roi f à Paris,, a confiant pareille- 
ment une montre pour trouver la longitude, & 
qui a l'épreuve n*a pas donné moins de fatis* 
faction que ife tSarde-tertis du Sr.* Harrifori. 

/ Le medécln Théophrafte Renaudot donna 
éu France les premières Gazettes w ityi. El- 
le* étaient déjà établies 'depuis quelque te " ~ 
à yefiife/Sf en Allemagne on trouve déjà 
I.5O7. <Jes Gazettes imprimées a Nuremberg.".; \ 

Les Gazettes UUraires de Paris ont, corn- 

Leipzig ,^tçnt de 

Le fieur Wiehe f artifte à Hanovre, a in- 
venté & pu^blié eu 172a une ^oiXMxeJjéogyaphU 
Tjuè qilr fér£ a mefurét ctfmmodétnênt toutes 
les fuperficies, foit plaine, montagne ou bois, 
$z môme les forterefles. 'i * 

Le Globe de eotnpréfflon donton faitufage 
fieges, ett.de M. BélidoY. ' J * 

Les ' Gïpué&s. Gïpcis, ou glaces, couices, 

at *té imaginées ea fiwiice en îWpVThe'J 




aux 
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vart, maïs on trouve déjà an troifieme ficelé 
des glaces de fenttre. 

Les premiers Bdtimens de graduation dans 
les falines ont été imaginés en 1559 par un mé- 
decin de Langenfaîza, nommé Matthieu Meth f 
& conftruits à Kœtfchau dans le pays de Mer- 
febourg. 

La Gravure en bois a précédé l'imprimerie* 
& c'eft fans fondement que jufqu'ici on en a 
attribué l'invention à un certain Lu-pert Rult, 
qui n'a peutêtre pas exifté. M. rie Heineka 
a découvert dans la Chartreufe de Bnxheira t 
près rie Memmingen, un d( s plus anciens Cou- 
vens d'Allemagne, une feuille gravée en bois* 
repréfentaiit im St. Chriftophe avec la date de 
1423. M. de Murr a fait graver cette feuiiic 
dan* fon journal des beaux art*, elle ett la plu» 
ancienne jçraVute en bois connue aujourdhiri. 

La Gravure au burin a été inventée à Bo- 
kolt, dans l'Evûché de Munfter, par Krael de 
Mechehi, ou fuivant d'autres, de Mayence t 
vers 1440. Finiguevra l'a exercée en Italie Paa 

La Gravure à l c.au forte a été inventée à 
la fin du XV fiecle. Oa a des ^ftampe* d'AU 
be;t Durer de 1512 gravées à l'eau forte. . 

* L'art de Graver Varchiteiïure dans le jçoât 
du lavis, eft def l'invention du Sr. Barfub6,ParU 
fien, de l'aii 1761. ;i »o ,bi j r: ' _j *) 9 

La Gravure en bois & tailles d'épargne & 
& rentrées f ou à pUifieurs planches f pnécéde 
tannée 1500. On voit rie ces eftampes datées 
rie 1504 d'Albert Durer & d'autres .maîtres. Les 
Italiens attribuent mal à .propos cette inveiu 
fion à Hugo de Carpi^ ' 1 • • vtwtm , 

L'Harmonica, cet Injlrumçnt de jpufique, 
compofé de clocher 6u ^tafles ; de vèrre; dont 

les fons iuimitablcs approcheht beaucoup i' 

e v 
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voix humaine » l'invention., du célèbre, 

F'anklin, établi en'VètjTiiya'iié. Madetnoifétfe 
Davies Anglaife, l'a fait connaître la première 
à Part* en 1765. 



- f 



L'art de faler les Harangs.a été inventé eit 
(416, par un pêcheur hollandais, nommé Guil- 
laume 



, Vfiélio/cope eft de l'invention de Chriilophe 
Scheiner. 

L'art d f Imprimer de* livres en lettres mo- 
biles; ptit naiflance à Mayence vers l'an 1436 
et! 1438. C'eft à Jean Guttenberg; autrement 
dit iean'GfiBmflHfch, gentilhomme de Mayen^r 
ce ne la famille de Sotgenloeh, ique le monde 
en eft redevable. Lei premiers» effars furent 
faits àStfasbolfrg & perfeaionnés à Mayence 
en 1440: Les carafteres d'imprimerie dont oa 
fe ferraujourdhut font au nombre de 20. 1. Pet- 
les ou ,Parifienne. 2. Nonpareille* 2» Mignon, 
ne. 4. Petit texte. 5, Gaillarde. 6. Petit ro- 
main. 7.* Philofpphie. 8« Cicérob. 9. St. Aur 
uftin. io. Gros texte, il. Gros romain. 12* 
etit Parangon, rj- Gros Parangon. 14. PalçftU 
__e. 15. Petit canon. 16. Trismcgifte. 17. Gros 
àiûhïti i& Double cànon. 19* Triple canon, 
*>. Greffe n empare i> le. '* 7 . 

En Amérique e'ëft Cortès qui il établi Û 
première Imprimerie à Mexico Tan 1524* Le 
premier Privilège^' ImprrJJwn qu'on connaiffo 
eft de 1498 à un petit traité Nofce t* ipfum> \ 

SlMm è r Imprim& rfw Eftampts en diffé- 
rentes couleurs m été imaginé pat un nommé 
Loftman n en 1 626, & perfectionné par Chriftopho 
le Blonde natif de Francfort fur le Main. 

r lrérè\i1fe^ ZVgter* Mrivènta en 1660 l**f Vd 1 Im- 
primer fur papier des pa^fager enluminés.' 4 
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Ceft en 1745 qu f on commença dans fei co- 
lonies anglaises de l'Amérique h ordonner du 
mercure à ceux qu'on voulait Inoculer. 

C'eftfans fondement qu'on prétend que My* 
lady Montagu* avait fait connaître en Europé 
la pratique d'Inoculer la petite vérole. Ori'tfft: 
redevable de cette connaifTance à uta Médecin 
grec, nommé Emanuet Timon ut qui la com- 
muniqua en 1713 aux Univerfités d'Oxford Sz 
de Padone dont il était membre. 

M 4 

Conrad Peutinger, de la ville d'Augsbourg f 
eft le premier qui ait publié un recueil d'au* 
ciennes l*f triplions en 1505. 

Mudge Chirurgien Anglais a Inventé en 
ifigo V Inj pirateur ou In ha 1er y pour guérir la 
toux & tes maux de Gorge, J 

- Le Journal des favans e(i de 1665. 

L'an 1553 Erafme Ebuer fnvant de Nurem* 
ber.g f obferva que la calamine mêlée avec du 
cuivre produifair Je Laiton. 

'On attribue à Roger Bacon la conftruftioit 
ée la Lentterne Magiaue qui parait nénnmoiu* 
êixè nte inventidu des plus modernes & qui 
ifé précède p^s dé beaucoup Tan iô5>. Com* 
^lunément on en fait honneur au P.Kifther; 

Les Lignes caujliquts ont été découvertes 
Çar Lç B.de Tfchiruhaufen« b 

Le mouvement de Lihration de la Lune « 
été découvert par Hév'éîius. * 

- Le premier ufrge de la Ligne deLock pour 
mefnrer le chemin d'un vaifleau, eft envirefrf 
de Tannée 1570. * • • » 1 

• : Le Barbn de NepétvEcoflafs, mont en 1^18. 

• btventélei$ Logarithmes,- félon quelques uns* 
Hervartde .Hphe^iberg;, Chancelier du Duc de 

Bavière, les a tait connaître en Allemagne en 
1615* » On en tfpuve déjà les principes dans 

frurïthmâti^u* 4e StiQfel iw&imp* «a 15+W 
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; Caflîni trouva en 1661 la méthode de «ter- 
miner le* Longitudes par les éclipfes de folcjL, 

Mr. Dollond a Londres a exécuté Je pre. 
niier les nouvelles Lunettes ù fiple objectif, 
dont l'oculaire eft un verre concave, & Pob- 
jeftif eft compofé de trois verres desquels ce- 
lui du milieu eft un verre concave des deux, 
côtés , & les autres des verres convexes ap-; 
pliqués prefque immédiatement fur les deux; 
concavités de celui du milieu. C'eft fur une 
démonftrat<oU de M. Eulcrique Mr. Dollond 
fe fervit pour foh objeaif de deux fortes de 
verres connus en Angleterre fous les noms de> 
Fliotglafs <P* de .Crownglafs, & dont le premier 
a la propriété fiiiguiiere de produire dans Jes f 
dilïérens rayons de lumière une beaucoup plus, 
grande difperfion que ne fait le CrownglaQ. ou 
le verre- ordinaire. • ' -* t , 1 

* Le ProfelTenr Zeiher à Wittenberg^trouva 
depuis, par le -mélange du minium &Hu cart- 
lou, une matière de verre d'un effet encore 
plus furprenant <iue n'a le FHntglafs, ayant la 
réfraftion moyenne en raifon de aoiSa icco, & la, 
difperfion à celle, du verre, commua , comme 
48co à îço. Ùne lunette de ai. pouces faite de 
ce verre & ta façon de 

un meilleur effet qu'une lunette altrononuque 
ordinaire- de 3c pieds. . ;. 

r v .Qu eft .RedevablëÀJfaa'c Newton de là tbéo* 
il 'Liimtere & des couleurs. ( , 

n - RoRmeriConfeiller d'Etat en.Daonemarq, eft 
le premier qui ajt découvert Je Qiouyemeu* 
fuccefiif de Lumière. 

J) • ' La^UMiwrt IZodiâccth-folobGsnré la premiè- 
re -fols en. AngVeterre par le D, Chttdré en té&ti 
* h Lé* Lunettes & tes Lonpes j 0tit'été>conri\ii3i 
aù iCHl fiéclê. Roger Bacon èri parle! de roêraë 
qu'un vieux pfcete allemand 'nommé lè vieux 
fnéf qui â -écrit vtr»>ia?o, Ce dernier • dit 
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exprefïément que les vieillards s'en fervent 
pour lire* . , 

Mr. Douglafs Bouden, Député Maréchal de 
..l'Amirauté d'Angleterre, a inventé nouvelle- 
ment une Machine joour tirer l'eau des vaif* 
féaux, à l'aide de laquelle on a fait fohir à 
l'épreuve du vaiflean de guerre, la Surprife, 
près de deux tonneaux d'eau en une minu- 
te & demie, 

La Machine pour marquer les {Lans d'un 
eordonnet fur la tranche de* monnôies, a été 
inventée en 1685 par Cortaing, ingénieur de 
-France. 

C'eft fous Louis XIV en 16S9 qu'on vît les 
premiers Maîtres de Danfe Ce Prince établit- 
par fcdit une communauté de Maîtres de Danfe 
de Joueurs de Violon, dont le chçf s'appeU 
lait le Roi des Violons. Le premier qui porta 
ce titre fut Guillaume Dumanoir. 

La Manière noire eft l'Invention d'un Lieu- 
tenant Colonel Heflbis, nommé de Siegen, en 
-1648, qui la communiqua au Prince Palatin Ro- 
ibert, qui s'amnf* de cet art & le porta à un grand 
degré de perfection. 

Le Manomètre eft de l'invention, du côle* 
bre Otton Guerike. » . 1 

; Le précédent Roi de Prufle eft là premier 
qui ait introduit la Marche à pas égaux parmi 
les troupes. I - 

Jaques Berenger, médecin à Carpl, dans le 
feizieme fiecle, s r eft fervi le premier du Mer* 
~cure dans les maladie* vénériennes. 

Son ufage pour purifier l'or & l'argent à 

3 été découvert eu 1524. , 

Auzout, t'uq des membres de l'Académie 
de P vrits-, mort, en- i64i, eft regardé comme l'in- 
venteur à'i Micromètre. Ce fut eu iôjôi qu'il fit 
cette découverte ^ue ; ks Au^bb lui difputeot 
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-en Hàttrfbwmt a Cafcôîgne, leur compatriote, 
dont les obfervations ont été publiée* en 1640. 

i Corneille Drebbel, payfan de Nord-Hollan- 
de, trouva le Micvofcope à deux verres I an 1627. 

Le Microfcope folaire eft de l'inventio» de 
feu Mr. Lieberkuhn de Berlin en 1740. 

François de Giorgio, I ngénieur & Architecte 
êe Siene, a inventé les Mivrn vers la fin du 15e. 
fiecle : le Capitaine Pierre Navarra les perfec- 
tionna après 15c». 

lean Régioroontanus, ou Muller. a fait fa- 
briquer de métal le premier Miroir ardent 
f abdique. 

Le P Rircher a eu le premier l'idée de 
faire un Miroir bridant compofé de plufieur» 
miroirs plans, inclinés les uns aux aut.es, ce 
que M. de ButTon a renouvelle de notre temps. 

L'invention des Miroirs dé glace faufilés 
doit précéder de beaucoup le treizième fiecle, 
puifque des auteurs allemands* de ce temps- 
fà en parlent comme d'une chofe très com- 
mune. ? Conrad de Wurtzbourg dit même qu'on 
Î2s fabriquait de cendres. C'eft donc en vain 
qne les Vénitiens prétendent qu'eux feuls 
Paient poffédé ce fecret au treizième liecle.- 



Le premier mom us pw» •«« =v-«.. « . ~- 
roufe par quelques citoyens charitables ; Sixte 
IV établit le fécond à Savone eu 1479. 




En 15CO Purbach fefervit déjà à Vienne en 
Autriche des Montres à Minutes & feeondei. 
» our fes obfervations aftrouomiques. 
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Les manches o*\ pris leur orïgînë des tache* 
ftoires au vifage que les Per(ani & les Arabes 
regardent comme une beauté. Cette mode 
çâfla en Europe dans 4e temps des Croifaries. 

L'invention des Moulins à eau eft de l'an 
555» &• celle des Moulins à vent de 1299. 

Le Moulin, machine pour frapper les mon* 
noies 9 inventé en Allemagne vers l'an 1550. 
ne parut en France, qu'en 1648. Jufqn'à çje 
temps on avait frappé les monnoies au mar- 
teau. A Venife onr s'en eft fervi jufqu'en 
.1755. 

Les Mousquets tirent leur nom de Moucheté 
OU du mot latin Mttfchetus qui doit figtnfi'qr 
ûn'épervier mâle; on a donné à d'autres ar* 
mes à feu des noms d'oifeaux de proie, com- 
me Fauconneau. Le Duc d'Albe a le premier 
introduit en 1567 les Moufquets dans fon ar- 
mée aux Pays* bas. 

La Mumme, efpece de bierre qui feb rafle? 
àBrunfwic, a reçu Ton nom de Chrétien M um* 
me qui l'inventa en 148?. 

La nouvelle manière d'imprimer I* Mufîqû* 
eft fortie de l'imprimerie du fieur Breitkopf à 
Leipzig en 1755. 

171 "kepléf eft le pYetirrier qui ait remarqué la 
forme fexangulaire des flocons de N*ig*> toiu 
•jours relative à l'angle de 60 ou de 120 degrés. 

George Purbach, Profefleur en mathéma* 
tiques à vienne en Autriche, mort en 1461, & 
5éati Muller, plus connu fous le nom de Ré- 
giomontanus, ou de'Kœuigsberg.pfcTite ville de 
Fmnconlè fa patrie; furent les premiers en Eu* 
, rop.e q ut après la renaiflance des lettres, fe 
Toient appliqués à faire des Obfirvcttiôns aftro~ 
nomiques. Ce dernier qui mourut à Rome en 
1476, eft encore celui qui a introduit l'ufagede^ 
^Tangentes dans la trigonométrie*- • 

Digitized by Google 



* 

T a déUoéatioo jda cootçnr^tine -figure j>tr 

'$£ oJne e !ft attribuée S WurTui «il defiSn* 
l'ombre d'un cheval au fpieîl... . , 



1 »0»«5 malUU ou la manière, de graver fur. 

rnivre moye nnant un marteau pointu avec e- 
cuimc nioyc forts QU lé _ 

Sers fuivan'que l'ombre exigent de la force 
A. XVI fiecie. Les premières cftampes 
S? ns ce Koût font d'un nommé Paul Flynt de 
NÏfemberg. de l'an i b9 2. 



Jj... 

La première Orgue en. Italie $ en France 
date de l'an 758. 

le» Croiféi nous ont apporté Pufage des 
V„Jf<rs & des 'PocAM" qu'ifs ( pnt trouve chez 
fe, Arabes & les Orientaux qui aiment lestait, 
les épaiffes. . 

On a déjà numéroté les Pages du Pfeautier 
de Mayence imprimé en 1457. 

Les premiers Paijfages e»P*M f urent fa j« 
„*r un nommé Alexandre Thiel, peintre né à 
Efeït en ™85 & établi enfuite à Dresde. 




Pain.»""" 

de Drefde en-i7»8. » . . .1 

Le neur Bonnet, graveur à Paris, ,r trouvé 
en 17691e fecret de graver au Pafil. 

Le léfuiteScheiner eft l'inventeur du FaM- 
toguilhe dont il a donné la deicnpnon dans 
•un ouviagë pa-ticulier. 

Les Pantoufles font uoe invention du fei« 
. zleme fiecie. La mode des Talons hauts tu* 
-fouliers des Dames nous efrvenue d'Efpagne, 




« 
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de iJîo ; c'eft Wr.de Murr qui Ta déterrée dans 
les archives de Nuremberg, 

La Machine vour couper les chiffons pour 
le papier n*a étc inventée en Allemagne que 
depuis environ trente ans. Elle eft mife eu 
mouvement ■ par l'eau , & coupe les chiffons 
fans qu'il y ait autre chofe à faire que de la 
remplir de temps en temps de nouveaux chif- 
fons. 

Le Papier timbré a été introduit la pre* 
ttuere fois eu Efpagnc & en Hollande vers Tau 

1555. 

Les Anglais s'attribuent l'invention des Pam^ 
piets veloutés ou f ou filés % que les Français re- 
vendiquent à un nommé François, .gainier de 
profeluon, établi à Rouen, & qui doit avoir ima- 
giné cette forte de papier en 1620. 

Dès les temps^ les plus reculés on fe fer* 
valt déjà de Parafais dans tous les pays chauds. 
Les Italiens les appellent Umbrelle. c'eft de 
chez eux que là mode en eft pafFée dans le 
Nord. Les Parapluies n'exiftent que depuis 
environ un iiecie. Les premiers étaient de 
toile cirée. 

Le fieur Loriot, Parifien, eft l'inventeur du 
fecret de fixer le Pafiel. Il préfetita fadécoij- 
verte à l'Académie de peinture en 1753. 

Les Patates, ou Pommes de tei m re y nous foot 
venues de l'Amérique d'eu le fameux Français 
Drake en apporta les premiers- en 1386. On 
ne les connaît en Allemagne que depuis 165a. 
C'eft dans le Voigtiand où les premières ont 
été cultivées. 

1 La Peinture tire fon origiue d'Erato qui 
deflîna fur une table blanche l'ombre d N un hom- 
me & d'une femme.^ - 

La Peinture en huile dont on attribue Tin. 
vention à Van Eick en 1410, eft beaucoup i !as 
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ancienne! etle était déjà connue au 13e. fiecî*% 
On a trouvé au château de Carlftein en Bohê- 
me un coffre d'autel peint en huile fur un 
fond doré par Mutina en 1297. On le voit au* 
j.ourdhui dans la galerie de Vienne où l'on 
montre auffi des ouvrages pareils de Nicolas 
Wurmfer de Strasbourg, & de Théodoric de 
Prague du 14e. fiecle. 

L'invention des Pendules en HS5I publiée 
en 1657 eft due à Chriftian Huygens gentilhom- 
me hollandais. * . » . . ' 

En 1676 Barlow fit en Angleterre les pre- 
mîefes Montres & Pendules à répUitioto.- Char* 
les ii en envoya une à Louis XIV. 

Richer eft le premier qui découvrit en 1671 

Sue le Pendule qui battait les fécondes à Paris, 
evatt être raccourci pour les battre à Cayenne, 
& qu'une livre de Paris n'était plus une livre 
dans cette isle, mais qu'elle pefait moins. 

Une découverte intéreflante eft celle que 
Mr. de Linné, premier Médecin du Roi de 
Suéde» fit fur les Perles en 1760. Ce grand na- 
turalise eut l'idée de faire produire des perles 
non à l'huître, mais aux fimples moules de 
rivière, moyennant une nourriture convenable 
quMl fit adrnintftrer & qu'on fmpçonne être de 
l'eau chargée de molécules pierreufes* 

En 1686 un Marchand français nommé Jac* 
«Juin inventa par hazard l'art de faire de fatts- 
fes Perles. Sa cuifiniere cuifant des ables , il 
remarqua que les écailles qui s'en détachaient 
lai fiaient fur la furface de Peau une crolitfc 
brillante comme de la Nacre. Il pourfuivit & 
perfeftionna cette première découverte. Pour 
une livre de marte dont on fe fert pour couvrir 
les faujfes Pertes* il faut les écailles de 18 à 
20C00 ables. 

Les premières Perruques furent faites à 
p aris l'an lôi©. 
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Le célèbre Profeffeur Stùrm A Altdorf eft 
le premier en Allemagne qui ait fait un cours 
de Phyjique expérimentale publié eu 1675. Le 
Defteur KeU a fait la même chofe eu Angle* 
terre en 1705. 

m Le Phofphor* artificiel brûlant eft dû à lin- 
vention d'uo nommé Brand , célèbre Chymifte 
allemand, vers Tan 1699. 

Le Phofphore hermétique eft dft à Chrf- 
ftian Adolphe Baudoin, Baiilif à Hainichen pe- 
tite ville de Saxe, en 1677. 

Agnès Sorel fut la première femme en 
France qui portât dei Pierreries, Anne de Bre- 
tagne fut la féconde. 

Vincentio Cafcirolla, Chymifte Italien , eft 
le premier qui en i6oi découvrit la propriété 
de la Pierre de Bologne de luire dam l'obf. 
curité. 

Les Pijlolets iiinfi que les Arquebufes font 
d'invention allemande, au moins les Allemands 
font-iis les premiers qui en aient fait ufage. 
Du Bellay en fait déjà mention fous François I 
en 1544; & fous Henn II on appellait les Cava- 
liers allemands Piflolieti de cette arme dont ils 
faifaient ufage. On dérive le nom de Piflolet 
de la viile de Piftoya en Italie. 

Un hab : îe Botanifte du pays de Wurtem- 
berg, nommé Kœhlreuter , eft le premier qui 
ait réuflî à faire des Plantes bâtardes. \ 

Les premières Platines pour les armes à 1 
feu ont été fabriquées à Nuremberg en 1517. 
On fe fervait auparavant d'une raêche & d'une 
soue pour bander le reffort. 

Un Anglais nommé Tull, a réuflî de châ- 
trer les Poijfons pour les faire devenir plus 
gras & plus gros. Cet art était fort connu aux 
cuifioiers romains. 

m 

>j 

Digitized by Google 



1 

La PoUmofcope, ou la Lunette à rtflexiov % 
a été inventée en 1657 P ar J ean Hévélius. 

La découverte de la nature finguliere des 
Polijprs , touchant leur propagation, eft due à 
Mr. Trembley. Elle eft de 1743. 

Le fleur Beyfier, Mécanicien de la Courde 
JVJanhcim, a inventé des Pompas à feu moyen- 
liant lesquelles on peut faire pafier l'eau k % 
4 & 6. endroits à la fois. - 

Le fiour Fifcher, Mécanicien à Hambourg, 
a inventé en 1752 des Pompes à feu à quatre 
cilindres qui pouffent l'eau puifée à la profon- 
deur de 3opieds jufqu'à la hauteur de 90 pieds. 
Il ne faut que 8 hommes pour les mettre en 
mouvement. 

Otton Guerike, Bourgmeftre de Magde- 
bourg, eft l'inventeur de la Pompe pnmmatU 
que dont il fit voir les phénomènes futpre- 
cans à la diète de Ratisbonne en 1^54. Gafpat 
Schott a le premier écrit fur les expériences 
.faites avec cette machine, 

La Porcelaine de Saxe a été inventée ea 
1706 par le Baron de BOtticher Chymtfte à la 
Cour d'Augufte El. de Saxe, mort en 1719: il 
trouva ce précieux fecret en cherchant une 
compofition pour faire des creufets. La pre- 
mière porcelaine étoit brune; on en fit de la 
blanche en 1709. 

• • 
Les Pojîes furent établies dans l'Empire 
vers l'*n 1641 par Lamoral de Taxis. 

L'invention de la Poudre à canon eft an* 
térieure an Moine Berthold Schwarz qui fe* 
Ion une tradition vulgaire doit avoir fait par 
hazard cette découverte en 1330 ou 135t. On 
en faifait déjà ufage au ne. fiecle dans les 
mines de Rarnelsberg pour y faire éclater le 
rocher, & Henri Comte Palatin du Rhin, ua 
tJ ls de Henri le lion, en a aufli fait ufage ea 
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1200 pour faire fauter les muraille* d'un châ- 
teau près de Tyr. L'emploi qu'on en fait à 
la guerre ne remonte environ qu'au 13e. ou 
14e. fiecle. 

La Poudre Fulminante a été connue à Ro- 
ger Maçon mort en 128S. C'eft de cette poudre 
& non de celle à tirer dont il eft queftion dans 
un de. fes ouvrages. 

On fit pour la première fois en Efpagne 
nfage de la Poudre à canon l'an 1344. 

L'ufage de la Poudre à cheveux dont on 
fe fert aujourd'hui, ne remonte pas au rîclà 
du feizieme fiecle, & même fur la fin du fie- 
cle psfie il n'y avait que les comédiens feula 
qui fe poudraient; encore ne 1 s'en fervaieut- 
ils que fur le théâtre. Ils avaient foin de fe 
peigner & de fe dépoudrer quand ils en for* 
taient. ' 

Kénelme Digby, Irlandais, ayant acheté \ 
Rome d'un Moine une préparation de vitriol 
pour arrêter les hémorragies, donna dans la 
fuite à cette Poudre le nom de fympatique t & 
îa fit connaître le premier. 

• L'idée de faire des Prés d'hyver moyen* 
fiant la pimpernelle, eft d'un Eccléfiaftique du 

Iays de Vaux f qui la préfenta à l'Académie de 
ondres en 1763. 

I Le Pijrometre eft de l'invention du cé!e* 
bre Mufchenbrock. 

Le Quinquina a été apporté en France par 
le Cardinal Lugo en 1650. Mais l'ufage ne s'en 
fépandrt que vers i6$o lorsque le gouverné* 
ment acheta du Chevalier Talbot, Anglais, une 
préparation particulière. .1 

-■ WtUebrod Sneilius, Praf. h Leide, a le pre* 
œier découvert la vraie loi de la RéfraEtion. : 

La Règle de proportion eft de Pinvention de 
Benjamtû Uiamer, architecte à Marbourg en iù 1 8 

£ iij 
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Le célèbre Waîther de Nuremberg, mort 
en 1504, a fait ufage dans l'aftronomie de la 

do-ftfine des Réfvadtions. 

Mr. du Fay, de l'Académie def Sciences de 
Paris, s'eft apperçu te premier du furprenant 
phénomène de la Roféeqnx en defcendant tom- 
be bien fur le verre» fur la porcelaine, fur l'ar- 
doife, fur le fer brut & rouillé, pendant qui! 
n'en tombe point du tout fur l'or, ni fur l'ar- 
gent doré, ni fur l'argent blanchi ou bruni, ni 
fur le cuivre rouge &c. 

Le Rouet pour filer a été inventé à Bruns* 
wic en 1550 par un bourgeois de cette viile, 
nommé Jurgen. • 

On découvrit les premières Salines en Po- 
logne fan 1289. .t\ , 

Simon Maier, ou Marins, mathématicien 
du Margrave d'Anfpach a découvert les quatre 
Satellites de Jupiter au mois de Nov. 1609. Ga- 
lilée ne les apperçut que le 7janv. de l'année 
fui vante. 

Le cinquième des Satellites de Saturne a 
été découvert par .HuyRens en 1655. Lesqua- 
tre autres outété obfervés par Jean Dominique 
Caflînï, Piémontais, en 1671, 1672 & rô&j, > yi 

Caflîni avait apperçu en 167? & iô£6 un point 
lumineux -autour de Vcniji, qu'il nvait Jugé 
fle voir être fort Satellite. Bn 1740 M. Stfhort ob r 
fer va à Londres le même Phénomène à dlveN 
fesreprifes. Ên-1761 Mr; Montaigne vit à Mont- 
pellier ce fatçllite encore plus diftin&erneot* 
Mv.Âœdkiœr les vit de nouveau à Goppenha- 
Rue les } 10 & 11 Mars 1764. Malgré cela Mr f 
liell ne le prend que pour un fpeftre optique» 

• Pline attribue lHnveitfloh du Savon aux an* 

ciens Gaulois. • j> ; . % ftl/ ; , v ^ . - 1 

f tè fieur Nicolas Leroi, Napolitain* a trou. 

ve *77<* toïewet cte foire me AW^certaiue 

lu * 
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terre- des. Statues, bas* reliefs, y^fes&tnême des 
pierres pour paver auflLdurables que le marbre. 

C'eft en nSo que les Dames commencèrent 
à romite-r à cheval fur des Sellus en travers. 
Anne, de Luxembourg épenfe de Richard II 
îiiriroduifit cet ufage en Augleterre parcequ'eV- 
le le trouvait' plus décent. 

Le Comte de Turin eft le premier qui ait 
effayé d'élever des animaux tirés des pays 
chauds, dans des Serres, comme on y élevé 
les plantes étrangères. 

C'éft aux Croifadès qu'on doit l'abolition 
de la Servitude en Allemagne l'an icç6. ' 

*"' Le Sextant eft de l'invention de Tychof 
Brahé qui en fit faire le premier àAug»b.ourg 
en 1550. : 

Un payfan rufle, nommé Anica, a fait là 
découverte de la Sibérie fous l'Empereur Fe- 
dor Ivanowitz. Ce royaume fut conquis en 
par unAtaman des'Cofaques de Dnu, nom- 
mé Yermak Temoféyéw , il l'a même affujet- 
ti à la Grande Ruflîe fous le règne d'IwanWaf- 
filiéwitz. 

" La Société Royal* de Londres » été établie 
en 1660 par Charles II. , 

C'eft Charles VU Roi de France qui lè pre- 
mier a introduit en 1445 le SoUat purpétutL 
Auparavant lorsqu'il, s'élevait une guerre eu 
EurôpeV-on enrôlait dès foldats qu'on congé- 
diait à la fin de la guerre. 

" Les Soufflets de bois font une invention des 
Allemands & peutêtre des Thuriugier,* : elle 
date du commencement du 17e. fiecle. 

L'Empereur Eliogabale eft le premier qui 
portât l'an 22C un habit tout de Soie. ■ 

«Piarre, ^otei eft le prea^er, qui ^ffc-tnen. 
^ion'de iupréparaabn-d^ 
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dans Ton livre Intitulé: HiJioriarwn& okfervet- 
tionttm me duo phyfic. Centuria IV imprimé à 
Pari* en 1653. • .» 

La plante du Tabac que les Efpagnols ont 
trouvée en 15*0 dans le Jucatan, a été décou- 
verte pour la première fois à St;Domingue en 
1496 par l'hermite efpagnol Pano qui en a dé- 
crit l'ufage, & qui a fait connaître la pipe h 
deux tuyaux dont on s'y fervait. Elle n'eft 
regardée comme une plante ufuelle & de pur 
agrément que depuis ifco, & les premières fa- 
briques de pipes à fumer ont été établies à 
Goudau ou Tergau ville de Hollande. 

On doit a Tobie Maïer, né à Ulm en Sua- 
be, l'immortel ouvrage des Tables lunaires 
dont fe fervent les aftronomes, & qui ont mé- 
rité à fes héritiers une récompenfc de 3CC0 L. S. 
dont le Parlement d'Angleteire le» a gratifiés. 

La Table prétorienne eft de l'invention de 
Jean Praetorius, Profefleur de Mathématiques 
à Altdorf, mort en 1616. 

Jean Fabricius a publié fes obfervations fur 
les Taches du Soleil à Wittenberg en 161 1 le 
13 Juin. Le Jéfuite Scheiner les a vues en la 
même année au mois de mai. 

Malpiphi a afligné le premier pour l'orga- 
ne 'du Tait les hupes qui font placées entre 
l'épiderme & la peau. ' 1 ■ 

Le Pere Grimaldi a donné aux Tathes d» 
la lune la dénomination qui eft en ufage au. 
jo.urdhui parmi les aftronomes, & qui l'a em- 
porté fur celle qu'Hévéltus leur avait donnés 
quelques années auparavant. 

Le de Taroc tire fou origine des car- 
tes du Trappolila des Italiens, qui furent inven- 
tées après 1450. 1 

'j r On eft redevable à Jacquei Gregorl du TJ» 

< ''/. :cye à réflexion. ♦ . - ' ' 
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- r La première livre de Thé fut apportée de 

la Hollande en Angleterre par le Lord Arling* 
ton en 1Ô99. 1 

Corneille Drebbe, payfan de Nord-Hollan* 
de, eft l'inventeur des Thermomètres. 

m 

* Le Tirage à Voifenu qui fe faifait à Parba- 
lête, a eu pour la première fois lieu en Alle- 
magne , & c'eft Bulco ou Boleslas 1 Duc de 
Sweidnitz qui en 1:8$ fit élever la première 
perche furmontée d'un oileau. 

L'inventeur des Tontines eft un NapolU 
tain, nommé Laurent Tonti, qui en établit la 
première à Paris en 1^53. C'eft auflî de lui que 
fe date la première Loterie établie en France 
en 1657. 

Jean Malret, iflu d'une famille noble de 
Weftphnlie, donna en 1629 la première Tram 
gédi* Françxffe, la fameufe Sophonisbe, dont 
la conduite fut un prodige de Part pour foa 
fiecle. 

On eft redevable de la Transftifinn dirfang 
d'un animal dans- un autre à André Libavitif, 
Médecin de Halle en Saxe, qui I* publia en 1615. 
Le Dr. Chriftophe \Vreen f ProfefTeur d'aftrono- 
mie à Oxford, communiqua enfuite cette pra- 
tique au célèbre Boyle en 1659. 

M n'y a qu'environ 40 ans qu'on a trouvé 
en Allemagne la manière de convenir la Tour- 
be en charbons, & même les fourneaux qu'on 
emploie aujourdhui pour cet effet, n'ont étéîni 
ventés dans le Comté de Wernigerode que de* 
puis environ 3c ans. 

Le ft eur Picault a perfeftionné Part de trans* 

farter fur une toile nouvelle les anciens ta- 
leaux f après les avoir enlevés, fans les endom* 
mager, de deftus la toile, la pierre., le bois. 

■ L'art de Tricoter avec des broches a été in* 
vente au commencement du tâe, ûecle, 

f y 
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Les Tubes afironomiffuts à un oculajre con- 
cave & un objeclif convexe, ont. été inventés 
par Zacharie Jsnfen, Hollandais, en iSyo. : ; 

Kepler eft le premier qui ait imaginé le 
Tube auronomique à deux verres convexes. 

Scheiner a le premier ajouté à cè Tube le 
troifieme verre pour redrefier les objets. 

ToricetH, médecin du Grand -Duc de Flo- 
rence, inventa en 1643 les tube» nommés d'a- 
près lui Tubes Jorricelliens. 

Le premier Tube caujliqu* qu'on connait, 
eftcelui'du célèbre P. Kircher de i6?6. 

Les habits Uniformes ont été introduits 
«ans les troupes de France par Louif>tlV. 

- , C'eft à Hiauchini, mort à Rome en 1729. que 
nous devons la parallaxe de Vénus, la décou- 
verte ne fes taches, & du parallélifme de fan 
I »xe dans fon mouvement, périodique. 

Le V«rd de Saxe, ou comme on l'appelle 
en Allemagne, le verd de Groffenhayue, a été 
trouvé en «744 par un jurifconfulte, nommé 
j Barth, établi à Groffenhayne en Mifnie. 

Le Vernis mou de grSveur a été inventé a 
Zurich par Dieterich Nlayer né" en i57iàZuric, 
I mort en 165S. f 1 " ■ 

\ ? " Le t ernis fur terre cuite a. été 7 trouvé par 
■ on pntier de Selesftadt en Baffe Alface au 
| i3e. fiecle. ' . # < 

| ! Le Baron de Tfchirnhaufen a fait fabriquer 
| les plus grands Verres aniens avec le verre col- 
ieftif, & les plus grands miroirs concaves. 1 

Cen'eft que depuis, l'an 876 qu'on cultive 
la Vigne eh< Allemagne. - - I 

' Le grand Kepler a donné le premier la vraîê 
théotrie^de la Vijion &.l , eÊfetdes vôtres conca- 
ves & cunvaxesv i. . . ,3*..x., „«. t.~. / 

\ * 
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L'invention du, Violon remonte tu temps 

des Croifades. On trouve à la Bibliothèque du 
Roi à Paris un manufcrit de chanfons du Roi 
de N narre Comte de Champagne» où ce Prin- 
ce eft repréfenté jouant fur un iuftrument qui 
a la forme de notre violon: les Dames s'ac- 
compagnaient elles mêmes avec cet infini- 
ment & on en voit plufieurs repiéientations 
fur difterens monumens. 

Le Sieur fViehen , artifte à Hanovre, a in- 
venté & rendu publique en 1771 une machine 
fort fimple & applicable à toutes fortes de Voi- 
tures pour détacher prompremeut les chevaux 
qui prennent le mord aux dents, 

J/. Nouvelles Découvertes. 

y M. Valkiras de Saïnt- Arnaud ainventéune 
nouvelle Machine iltctriqu* qui a obtenu le fuf- 
rage de l'académie royale des Sciences de Paris. 

M. Murai a découvert un moyen pouraug* 
m en ter les forces des hommes placés à un L*+ 
vïer & à autres machines femblables. 

L'Abbé Fleury a inventé un nouveau Mou* 
lin à vent qui moud auflï promptement qu'un 
fnonlin à eau , fans qu'il (bit néceflaire d'en 
tourner les ai'es au vent. 

Nous devons à M. Bonnet IMnvention d'u- 
ne niche F'ppre à obferver commodément les 
travaux économiques des mouches à mieL 

C'eft de M. Achard que nous vient l'inven- 
tion d'une machine pour fixer les proportions 
des degrés de chaleur d'un fluide bouillant par 
U pefanteur de l'air fur fa furface/ 4 * \ 



EPOQUES REMARQUABLES. 

DANS les Etats de Milan l'Empereur a fait 
différentes refhrfft lotos à la peine de mort 
Se aux chàtiraens des criminels* mott r 
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fauraik en aucun cas avoir lieu fans le conîen* 
tement de Sa MUjefté. 1 

Le Roi de France a donné fon agrément' 
à rinftitut du Comte de Caraman qui a établi 
une caifle des morrs de laquelle Jes pauvres 
de fon Comté reçoivent fans intérêt des avau- 
ces en faveur de l'agriculture & pour répare* 
les pertes dont on n Y eft pas coupable. 

• L'Elefteur de Mayence a permis aux en* 
fans des Juifs de fréquenter les Ecoles chré* 
tiennes, & a enjoint aux Maîtres & aux en* 
fans de traiter avec charité la jeunefle juive. 

Le Roi de Pruffe a défendu les jeux de 
hazard dans fes Etats. 

Le Magiftrat de Leipzig a rîgoureufement 
défendu d'aller trop vite en voiture dans les 
rues. * * 

L'Elefteur Palatin a aboli la franc-maçon* 
nerie dans fes Etats. 

i A Osnabruck une 'Société d'Officiers civils 
font convenus d'épargner dans leur habille- 

i ment toutes les dépentes fuperflnes de deuil 
à U mort de leurs parens & amis, fans en 

I refTentir pour cela moins de douleur de leui 
perte. 

En Suéde les catholiques ont obtenu le 
- libre exercice de leur religion. 



a 



INVENTIONS DÉ LUXE 

& de Commodité. 

TUt Lafontain* à Paris a inventé un motive* 
. nient qui peut s'adapter aux ferrures Or- 
dinaires pour les transformer en ferrures de 
combinaifon. La clef étant combinée auffi bien 
«me lu ferrure, tient lieu de memeuto; ce 
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n'eft donc pas une affaire de mémoire, il fuffit 
d'avoir la clef pour ouvrir de nuit tcomrae de 
jour. Les difpofnions intérieures d'une fem- 
blable ferrure fe changent de 2500 manières 
différentes. Elles fe paient 36 livres, 

Au moyen d'un tuyau pratiqué dans la che- 
minée , ^ le Sieur Rorret hôrel des quatre n?u 
tîons a inventé un moyen de garantir pendant 
l'hiver les appareeraens de la fumée. 

On avait déjà différens moyens de préve* 
nir le verfetnent d'un carrofls & de toute au* 
tre voiture, M. Gouault de fllonchaux vient de 
l'augmenter d'un autre qui fert dans le cas de 
la rupture d'un eflieu. 

Une perfoune de nai(Tance en France, occu. 

f>ée depuis longtemps des expériences fur la 
nmiere, a inventé une machine qui n'a rien 
de commun avec les fuftrumens d*opti que déjà 
connus, &qui porte le nom de Machine Poly- 
crefte. Cet inftrument met fous les yeux, fous 
la main de l'artifte ou de l'amateur, un tableau 
fidèle & précis de tous les objets qu'on defue 
voir, deffiner ou peindre, & cela dans la pro- 
portion, dans ta grandeur que l'on fouhaire. 
Miniature, Gravure, Bas-Reliefs, Carte géo- , 

Praphique, Plan, Coquilles, Minéraux, Camée, 
ierre gravée, Médaille, peuvent, à volonté, 
dans Pinftarit ou graduellement, être portés à • 
deux cent fois la grandeur originale en grand 
ou eu petit, fans que t'exa&itude & la fidélîté 
d js objets en foutîVcnt. 

Les Lampes à Cylindre de M. Ang* de Vil. 
Itfieuve à Paris éclairent quatre fois plus que 
celles ordinaires &confomment la moitié moins 
d'huile. 

M. du Perron & la Dame veuve Palloilis 
à Lyon ont préfenté à la famille Royale de 
Frauce une étoffe dont le fond, la texture & 

la couleur font trois chofes nouvelles & c- 
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leur învêmion. La fond eft la foie vraie ga« 
lette rie France; le tiftu eft la prunelle en foie, 
& la couleur eft la fleur de Grenade ou l'an* 
cienne écarlate du feu Sieur Gobclin. 

M. Moijfotty Eccléfiaftique attaché à la ca- 
thédrale d'L T zês % e(ï parvenu, par diflerens chan. 
Çemens nouveaux qu'il a faits au mttier à 
faire des bas f à le fimplilier & à le rendre plus 
commode. 



LES VALLAQUES. 

L'habillement des Vallaques de diftinftion 
tant hommes que femmes eft presque en- 
tièrement à la Turque. Les Dames Vallaques 
n'envient rien tant aux Européennes que leurs 
corps, parcequ'el les croient que cet habillement 
relevé encore davantage la beauté de la çorge. 
Les femmes portent des Turbans à la Turque 
à la pointe desquels elles attachent 20 ou 30 
petites trèfles «!e leurs propres cheveux ou 
même de faux dont les bouts non treffés pen- 
dent agréablement comme autant de panaches, 
rie façon que Penfemble forme un haut chU 
gnon flottant de petites queues qui ae loin cou- 
vre tout le derrière de la tête & ne reflemble 
pas mal à un filet, & pare autant les Dames 
qu'il leur fied infiniment. Ce turban turc n'ap- 
partient pas précifcruent à l'habillement .des 
Darnes "Vallaques , & celles qui veulent être 
mifes à la Vailaque ont un bonnet large de 
Zibeline ou de martre noir qu'elles ne porteut 
point 4 evé, mais un peu renverfé en arrière 
en guife de chignon pendant; & pour qu'il ne 
leur tombe point delà tête, elles l'affermifient 
au front avec un bandeau de foie. Toutefois 
dans les jours de cérémonie elles ne doivent 
Ppmt avoir ce bandeau. Les hommes à qui il 
n eft pas permis de porter de Turban, ont de 
s mêmes bonnets quarrés de drap doublés 
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dë pelifle quî f à ta rondeur du bas près, relTern- 
tient aflez à la barette des prêtres càtholiques; 
Tout l'habiltemens des Boyars ou dès Grands 
de la Vallachie eft en général magnifique & 
difpendieux. Un Boyar, telmiférabfe qu'il foit, 
doit au moins pouvoir embellir le devant de 
fon turban de diamans en forme de foleil. Il 

Îf a des Dames qui ont non feulement le cou, 
es oreilles & les doigts chargés de pierreries, 
mais qui ont encore des bagues de diamans 
très girofles. Toutes ces pierres font rarement 
brillantées, montées affez mal & fort à l'anti- 
que. # 11 y a des pelifles pour Dames qui coû- 
tent jusqu'à 5co florins; les moindres font de 
aoo. La ceinture avec laquelle elles nouent 
& aflujettifent' leurs habits fur les hanches, eft 
auffi un objet de luxe. Telle ceinture fe paye 
fotivent jusqu'à 500 & 8co Ecus au lion. C'eft 
un fimole filet fait de poils de chèvre dePerfe 

S 'environ trois aunes de long, & affez fort, 
lais fi fin qu'on le ferait pafTer dans un bague, 
quoiqu'on pût l'étendre d'une aune en largeur. 
Il eft d'ufage qu'un fiancé envoie à fa future 
une paire de culotte de femme toute faite & 
garnie de perles avec la ceinture pour l'affer- 
mir. De môme les Dames Vallaques ont cou* 
turne, lorsqu'elles veulent faire un préfent 
particulier à un étranger, de lui donner de fem- 
blables culottes avec une ceinture, quelques 
mouchoirs de foie finement travaillés, ou une 
chenil fe de femme de foie, & comme elles 
font fort habiles en broderie au tambour, elles 
ne manquent j>as de broder à la ceinture & 
aux mouchoirs ou leurs noms & celui à qui 
eft deftiné le cadeau ou quelques mots tendres 
ou flatteurs qui lui foient d'un agréaWe fou- 
venir* Il n'eft pas befoin de dire que l'ha- 
billement des Vallaques du commun des deux 
fexes eft beaucoup plus économique, cepen- 
dant l'habit de fête des femmes doit au moins 
être de foie, &il faut qu'elles aient A leur cou, 
tu lieu de bijoux, un rang de ducats ou ' 
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jnonnoies d'argent en&Us. Le fard ck'ûjott 
de mode parmi le beau fexe qu'il ferait diffi- 
cile de trouver une .payfanne qui ne fe farde 
dans de certains temps particulièrement à Tes 
nôces. Elles né fe fardent pas finalement les 

CL » ■ ^ " - " - - o 

. promptemeot. ^ 
vérité un peu tombé, & beaucoup de Y alla, 
ques favent à préfent relever leur pâleur, ,eurs 
veux vk la noirceur naturelle de leurs che- 
veux avec un fard mieux entendu. 11 y a peu 
de blondes parmi elles. Les hommes portent 
des corps, & il faut avoir cinquante à foixan- 
te ans pour qu'il foit permis de laitier croître 
fa barbe. Les jeunes filles Boyares v ivent très 
retirées. Elles fe marient fort jeunes ; ,le fian- 
cé ne voit fa jeune époufe que toujours voi- 
lée en rouge jusqu'après la nuit des noces, & 
ce u'eft qu'en corrompant les filles & les va- 
Jets de fa maitrefie qu'il peut tirer d eux te 
portrait de fes charmes & de les qualités, en- 
core eft-il fouvent trompé. Aux noces d un 
Boyar les feftins & les repas commencent dès 
le leudi dans la maifon des deux futures. Le 
Dimanche fuivant de jeunes filles proprement 
habillées viennent dans la cour du fiance dan- 
fer la danfe en ropd ordinaire, après ouoi ce- 
lui-ci à cheval fous la conduite de fon par- 
rain & de fes amis, & accompagné de rnufi- 
ciens & d'une troupe de Soldats habillés en 
rouge , fe rend à la maifon de la fiancée que 
la maraine amené au bas de l'efcaher. On 
veife une cuve pleine d'eau devant les pieds 
du cheval du fiancé, celui-ci defeend & les 
jiiariés font. conduits par leurs parrains on Na- 
fchys dans le falon ovi à genoux ils repeteut 
d'après le prêtre une prière de mariage, après 
quoi la mariée prend triftement congé de fes 
pareus. La marche s'ouvie par le parrain ou 
la marraine, qui renverfe un verre plein de 
vin, rompt en deux un petit gâteau & en jette 

uu 
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un morceau de cha<fue c6té des portières du 
carroflVs à fix chevaux qui les meue à l'égiife 
par des rugi jonchées de fleurs &de brancha/» 
ges; là ils font mariés avec beaucoup do fo- 
lemnité futvant le rit grec. Une de ces céré- 
monies entre autres elt que le prêtre lui don* 
ne un morceau de pain trempé dans du miel 
& l'y fait mordre à plufieurs reprifes. Les 
mariés n'ofent point paraître au feftin de nfi- 
ces qui fe tient avec grande pompe dans la 
maif ni de la mariée; on les fert dans une 
-chambre féparé* l'un de l'autre, & la mariée 
eft toujours voilée. Pans les vfites ou autres 
rencontres les Vailaques ont coutume de fe 
faluer, les inférieurs à l'égard de leurs fupé- 
rieurs & les jeunes à l'égard des vieux, ep 

}>ortant la main de l'autre À leur bouche & à 
eur fronr. Les.Boyars d'égale condition ont 
coutume de lever leurs bonnets & d'approcher 
leur* têtes comme s'ils voulaient s'embrafler 
fur les joues, eu difant : Soy*z U bien venu. 
Qu'y a-t-il te nouveau? La réponfe eft: La 
veux & ta fanté. Qu*nd on veut s'exprimer 
bien poliment, on dit : tf* me recommandé avec 
fonte \ ou avec beaucoup d'humilité Dmii les 
vifites on préfente aux convives de* confitures, 
des fruits & des fleurs dans un vaifleau d'argent 
travaillé, & un peu d'eau dans une caraffe de 
verre! Il eft: de la plus grande impolitefle de 
les refufer. On donne aufli une tafTe de caifô 
fans fucre &: uue pipe de tabac. Les Boyars 
jouent volontiers toute* fortes de jeu, n ce 
n'eft le billard, les quilles & les échecs. Ua 
Allemand qui leur enfeigna les jeux de car- 
tes de n s f jciétés, y gagna beaucoup d'ar- 
gent. La daufe ordinaire d s payons confîfte 
en fix jeunes bergers ou plus qui appuyés fur 
leurs hou. eues partent à un certain tempo & 
font en tournant lentement en rond des pas 
méfurés & lourds qui s'accordent allez avec 
la cadencé. Ils ne fe donnent jamais les maint 
& pouffent de temps à autre de grands cris 
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d'allégrelTe. Quand il* -danfent avec d«s filles, 
ils choififlent une place de gafon qui eft or- 
dinairement aux environ* des cimetières ou 
le cimetière lui même, ils quittent jeun hou» 
lettes & danfent autour d'elles & celles ci au- 
tour d'eux tournant de tems à autre enfemble 
comme dans nos danfes allemandes. Ils frap- 
pent en même tems fur leurs bottines Sr chan- 
tent des chanfons d'amour fur l'air de leur dan» 
fe. 11$ faventauflilesdanfes réglées des Grecs 
qu'on appelle Noren. Les Vallaques font très 
fuperftitieux. Ils ont coutume au premier ora- 
ge de l'année de fe renverfer en arrière pour 
fe garantir du mal de dos pendant l'année. Il 
n'y a point de nation qui les égale en cruau- 
tés & en vengeance, l'hiftoire ancienne & mo- 
derne, la dernière guerre des Rufles & des 
Turcs, & en dernier lieu la rébellion deHoriah 
en offrent des exemples terribles. 



CURIOSITÉS DE PHYSIQUE. 



L 



L'Horloge de fleurs. 

'Horloge de fleurs a pour chiffres &poiir 
aiguilles des fleurs & des plantes qpi par 
leur ouverture Sr leur fermeture régulière! 
marquent les heures aufli bien &auffï jufteque 
le pourrait faire la montre du meilleur ouvrier 
de Londres ou de Genève. On a des fleurs 
( Flores folares Equinoftiales) qui s/ouvrent & 
fe ferment à une heure fixe de la journée, & 
d'autres (Flores folares tropicae) qui fe rè- 
glent fur la longueur & la brièveté du jour, 
c'eft à dire qui s'ouvrent le matin & fe fer- 
ment le foir f mais dont l'heure de l'ouverture 
croit ou décroît, monte ou diminue félon le 
jour. Quelques exemples donneront plus de 
cUrté à la chofe. 
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Le Piflenlit (Leontodon Taraxacum) s'ou- 
vre à 5. 6. fe fc.me à 8- 9. heures. La Pilofe-U 
le (Hiéiaciura Pilofella) *'ouv.re à 8- fe ferme 
à a heures. L'Arecium (.Crépis Teaorum) s'ou- 
vre à 4. 5. fe ferme à 10. 12 heures. La Pa- 

Îiuerette (Souchus repens) s!ouvre à 6. 7. fe 
erme à 10. 12 heures. La Laitue (Laftuca Sa- 
tiva) s'ouvre à 7. fe ferme à ic heures. Le Sou- 
ci fauvage (Calendula arenfis) s'ouvre à 9. fe 
ferme à 10 heures. Le Mouron rouge (Ana- 
gallis rubra) s'ouvre à 8. fe ferme à 10 heures. 

Ainfi un Botanifte pourrait donc fans le re- 
cours d'aucune autre horloge favoir l'heure du 
jour à l'afpeft feul des fleurs, par exemple le 
chèvrefeuille (Tragopogon Luteum) s'ouvre à 
3h. L'arecium (Crépis Te&orum) de 4 a 5. Le 
Scorzonere (ScorzoneraTingitana)ào. Le Pif- 
fenlit (Leontodon Taraxacum) & la Scammo- 
nie (Convolvulus Reftus) à 5. La Laitue (Lac- 
tuca Sativa) à 7. Le Meiymbrianthemuru bar- 
batum à 8. La Pilofelle à 9. Le Rainkohl 
(Lapfana glutioofa) à 10. Le Pippau des Al- 
pes (Crépis Alpin 0 à 11. La Pâquerette (Son- 
chnskevis) à 12. L'Oeillet (Dianthns prolifer) 
à 1. Le Pippau ronge (Crépis rubra) & l'Are- 
cium (Hieracinm pulmonaria) à 2. L'Arecium 
rouge (Hieracinm rnbrum) à 4. 

Le grand Linné avait effectivement planté 
une femblable horloge de fleurs dans fon jar- 
din à Upfal. 




HISTOIRE NATURELLE. 

Le Coq d'Inde. 

Le plumage du Coq d'Inde eft d'un noir !uî- 
fant tirant fur le cuivre & le verd. Les 
plumes fupérieures des ailes font mélangées 
de noir & de blanc. La quene eft de deux 
parties, La fupérieure & la plus courte eft très 
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belle, la couleur du fond eft le rouge brun 
clair; les plumes du milieu font mélangées 
de noir & de verd luifant. La plupart des plu- 
met extérieures\ont la même couleur du fond 
avec trois larges bandes d'un violet verd (Mal- 
lard green) qui font fort étoignées Tune de l'au- 
tre. Les deux plus près font colorées comme 
celles du milieu, mais la pointe en eft lifle & 
aune feule bande en travers comme celles de 
dehors. 

La partie la plus longue de la queue ou 
celle de defTous eft d'un blanc roux mêlé de 
noir avec un quantité de lignes en travers des 
mêmes couleurs , & vers la pointe une large 
.bande. 

Les Coqs d'Inde confervent conftammeut 
ces couleurs, mais celui de baffe - cour varie 
comme tous les autres animaux domeftiques. 
Il eft inutile de citer toutes les variétés de cet 
animal fi connu, le tioir s'approche toujours le 
plus de fon origine. M. Pennant a vu toutes 
ces variétés dans leur état naturel à Richmond 
& autres ménageries. Il en eft arrivé depuis 
peu une efpece dont la couleur parfaitement 
blanche joue admirablement avec la téte rouge 
de ces oifeaux; elle eft venue d'Hollande & 
a été vraifemblablement tirée d'une couple qui 
Veft trouvée par hazard blanche. La grofleur 
du Coq d'Inde fauvage pafle pour différer. 
Quelques écrivains afTurent qu'il y en a de 
foixante livres , mais il s'en trouve rarement 
oui aient au delà de quarante livres. Zofftlge 
dit avoir mangé d'un aindonqui plumé & vui- 
dé pefait trente livres. Lawfon dont la véra* 
cité eft reconnue aflure qu'une moitié de din- 
don avait fait deux fois le repas de huit per* 
fonnes de bon appétit, & d'en avoir vu d'au- 
tres qui pefatent quarante livres. Catesby af- 
firme d'un autre côté qu'entre quelques cen- 
taines qui lui ont pafTé par les mains il s'en eft 

peu trouvé qui paffaffem trente livrcs f Tous 
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eux qui doublent ce poidf ne le font que de 

ni - dire. 

Les moeurs de cet oifeau font aufli fîngu- 
;eres que fa forme. Son attidudedans le temps 
e L^ccouplemsnt eft frappante. Le mâle jet* 
e ia tête & te cou en arrière , drefle fes plu* 
ries , fait traîner fes ailes par terre & marche 
3rt comiquement fous cette figure orgueil- 
sufe. Il tait ainfî un cercle autour de la fe- 
melle & lai Ile en même temps fortir de fes na- 
ines un ton particulier qui relTemble a(Tez 
ien au bruit d'un grand rouet en mouvement. 
!i on l'interrompt il entre en fureur & change 
uj efpçce de iïtlement en un ,cri aigre après 
uoi il recommence fon premier jeu. Le crt 
e kl femelle eft plaintif & mélancolique. 

Les partions du Coq font très bien expri* 
nées par les changemens de couleurs des par-» 
ies charnues de la tête & dû cou qui devieu- 
ient rouges, blancs, bleus & jaunâtres f eloa 
es différentes fenfations. La vue d'un objet 
ouge le met en colère. Ils vivent dans la po- 
ygamie & un coq fuifit à plufieurs poules» 
'elles ci commencent à pondre au printemps 
l font de fuite une grande quantité d'opufs. 
lorsqu'elles veulent couver elles fe retirent 
lajfa un lieu fombre. Le coq cafle fouvènt 
es ceufs de chagrin de perdre fa compagne* 
.es poules ont grand foin de leurs petits Sz 
ont des cris lamentables qûand elles les per<* 
ent: Elles couvent leurs œufs avec une teU 
e confiance qui fi on ne les tire pas de leur 
lid pour les nourrir, elles fe laifler.t plutôt 
ncurir de faim que de l'abandonner. Leâ 
lii dons aiment finguliérement les orties, mais 
e gauds de Notre-Dame rouge (Digitalis pur» 
lureu) leur eft pernicieux. 

Cet oifeau eft bête, querelleur & en mê* 
ne temps poltron. Il eft plaifant de voir ton» 
e une troupe de ces animaux attaquer un coq 
omeftiqus gui feul les tientiongtenaps en re 
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peft. Sauvages ou non les coqs d'Inde font 

jrands coureurs, mais ils volent lourdement* 
ls aiment à monter aux arbres & vont de bran, 
ches en branches jusqu'à une certaine hau- 
teur. Les coqs d'Inde fauvages montent ainfi 
jusqu'au fommet des plus hauts arbres* de for- 
te qu'on ne faurait fouvent les atteindre au 
fufil. Dans l'état naturel ils vont par troupes 
de cinq cent, fe nourrirent de préférence de 
petits glands rouges & deviennent en Mars fi 
gras qirils ne fauraient voler au delà de fept 
à huit cent pas, & par conféquent à ladifpofi- 
tion d'un cavalier. Dans les contrées du Mif- 
fiflîpi ils font fi privés qu'on'peut les tirer au 
piftoler. 

». 

Leur retraite dans leur patrie eft les grands 
maraii. Au lever du Soleil Us vont dans les 
bois chercher des glands, & avant même lé 
coucher ils s'en retournent dans leurs marais 
& fe perchent fur les branches des arbres. 

La chair des coqs d'Iode fauvages furpafle 
de beaucoup en bonté celle des coqs d'Inde 
ribtneftiquest elle eft feulement plus rouge. 
On a tiré des œufs du nid des premiers. & on 
les a donné à couver à des coqs d'Inde prU 
vés ; les petits qui en font provenus étaient en- 
core fauvages & fe retiraient féparément fur 
les arbres, mais ils s'accouplaient & couvaient 
dans la faifon avec ceux privés. Les Indiens 
emploient fouvent les petits provenus de cet- 
te façon d'une race fauvage pour pouvoir at* 
tirer & s'approcher plus facilement de ceux 
fauvages. 

Dans les parties habitées de l'Amérique 
les coqs d'Inde fauvages font actuellement 
trèi rares, & on n'en trouv^que dans les lieux 
le* plus éloignés & les plus foiitaires. , 

Luirîî l? dîe ?, s font de ,eurf Pîu»e«" «ne trêi 
jolie 'étoffe. i en tréflent la "barbe entre un 

*• *c Un 4ouWe ou un fil d'écorce de mûrier, 



: en font une efipece de nate. Cette étoffe a 
n très bel éclaf & eft aufli fincqu'unepluche 
3 foie. Ils fontauflï des éventails de la queue, 
' les français à laLouifiane portent des para* 

)!s faits de quatre de ces queues. 

■ 

Ils ne prennent point leur vol quand oti 
s pourfuit, mais ils courent avec une vitefla 
îcroyable. Ordinairement on les environne 
vec des chiens quand ils veulent s'envoler 
u monter fur les arbres. Ils font fi bêtes & 
infenlîbîes au danger qu'ils ne branlent point 
uand on les tire, & reftent même fort.tran* 
uilles près de leurs camarades morts. 

Ce n'eft que de PAmérique que viennent 
?s coqs d'inrle , ainfi les anciens ne tes cou* 
aiflaient point* i 

La première defcrîption exa£le n que nous 
yons de ces oifeaux eft d'Oviedo qtii en 1525 
t une hiftoire des Indes pour Pufage du Roi 
harles V. Ce favant avait lui même été dans 
îs Indes S: avait porté fon attention particu- 
ère fur Phiftoire naturelle. Il parait d'après 
e qu'il dit que de fon temps le coq d'Inde 
tait un habitant des grandes Isles, Il en parle' 
dus le nom de paon, parceque ne connaiflant 
as cet oifeau f if crut à caufe de la grande ref- 
-rmblance qu'il appartenait à cette race. Il 
it cependant : „Le cou eft fai^s ciùçnej & cou- 
vert d'une peau que cet oifeaji ^t. faire chan* 
ger de couleur à volonté ; il ]Lutie efpece 
de corne fur le bec & des poils tut la poftrU 
ne/ 1 II décrit encore d'autres oifeaux qu'il; 
ppelle également des paons % ils font de iaj 
\ce des poules & connus fous le, nom d'oi- r 
îaux de Curaflar; le coq eft noir &: la poule, 
rune. ' 

Celui qui a parlé du Coq d'Inde comme* 
n habitant ordinaire de la partie méridionale* 
9 l'Amérique eft François Pernandis* qui y 
\t envoyé par Philippe j I dont il était méde- 

g iv 
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cin. Ce naturalise a cfonfidéfé cet oifeau au 
Mexique. C'eft de lui qu'on fait que le nom 
indien du coq eft Hnexofott & celui de la pou- 
le Ahnatotoltn. il leur donne le nom dm Gal- 
lus in Aie us & Gallo-pftoo. ; Les Indiens ainfi 
que les Efpagnols appriv^iferent cet utile oi- 
feau, II compare leur grandeur & dit que le 
coq d'Inde fauvage eft plus grand que le privé 
& qu'on le tire avec des flèches ou au fufil. 
Je ne fautais fixer le temps où Feroandè* écri- 
vit, mais il faut que ce foit entre 1555 & I598« 
qui a été la période du règne de Philippe ÎI. 

Pieiro de Lufa fait mention du Coq d'In- 
de dans l'Mbme de Darien. terg écrivain 
portugais affure qu'on les a trouvés au Bréfil 
& il leur donne un nom indien, mais comme 
je n'en trouve aucune trace dans le laborieux 
& excellent unuralifte Margrave qui a long* 
temps féjqiimé dans le pays, je fuis forcé de 
rejetter ceue déclaration. La première au con-' 
traire a été confirmée par l'habile navigateur 
Dampier qui en a vu quantité de fauvages & 
de privés dans la province deYuçatan qui fait 
maintenant une partie du royaume du Mexi- 
que* Dans l'Amérique Septentrionale on les 
a remarqués dès les premières découvertes» 
Lorfque René de Landonntere , fous la protec- 
tion de l'Amiral Colignt , voulut établir une 
Co.lonie davs la contrée 011 fe trouve mainte* 
nant Char'estoWfl, il en trouva déjà en 1564 à 
fon premiçr. débarquement, & 1*1 a faitexafte- 
meut defiiner dans la cinquième planche du 
Journal de fon voyage. Depuis ce temps il 
eft prouvé qu'ils tirent réellement leur origi-- 
ne de la terre ferme de l'Amérique. On en a 
vu par centaines dans tomes les parties de la 
Louifiane & même du Canada; mais aftuelle- 
ttent il y en a très peu dq fauvages, fi ce 
n'eft dans les contrées les plus reculées» oh 
1 on en trouve encore quantité. 

»m Vfi J T A em J er lM qi V aient P afré en Europe 

ont ew tirés du Mexique ou du Yucattn, ir: 
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il eft certain qu'il en eft venu en Angleterre 

en 1524. fous le règne de Henri Vill. L'An- 
gleterre les tint vraifemblablement de V Efpagne 
avec qui elle était alors très liée. Ou les y 
éleva avec un fi grand fuccès qu'ils devinrent 
très communs cjaos toutes les terres, & en 1585 
on en fit des mets pour les fêtes du pays. Nous 
pouvons le prouver par ce qu'en a dit le vieux 
kuflar dans le récit d'un réveillon* 

Mais dans ce même temps ils étaient en- 
core fi rares en France qu'on nous a raconté 
que le premier qu'on y ait mangé, fut fervl 
aux noces du Roi Charles II. en 1570» 




1 



X 



DE L'ANCIENNE CHEVALERIE. 

A Chevalerïe autrefois fi célèbre & qui s'é* 
' tendait dans la plus grande partie de PEu- 
fope&qui fleurirait furtout beaucoup en Efpa* 
ne; en Italie, en France, en Angleterre & en 
Jlemagne, parait n'avoir pris fon origine que 

Îieu de temps après l'introduction du fyftême 
ëodal & on en trouve déjà des traces plu* 
fieur* fiecles aprèt la naiflance de Jéfus Chrtft, 
Comme dans ces temps on ne tenait point de, 
foldats fur pied, les grands feigneurs donnaient 
aux hommes courageux qui les avaient fervi 
dans les guerres de certains fonds pour récôm- 
penfes & pour s'aflfurer d'eux pour l'avenir. 
Ces biens n'étaient que viagers dans le corn- 
naencement, m*i* bientôt après ils furent accor* 
dés à la poftérité mâle & à ta vérité fans cham- 
bellage. Toutefois les poflefleurs qu'on ap- 
pelait vaflaux devaient accompagner à chevaL 
tout équipés leur feigneur fuferain, quand il 
faifait la guerre & aller à leurs propres frais 
en campagne avec leurs pay r ans qui formaient 
l'Infanterie au moins pour un Eté. Par lèi'ef- 
prit de ces peuples devint guerrier, & les 

poffefTeurs.de tels, biens dont iU prenaient i 

S v 
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noms que letir poftéH té portent encore, s f exer~ 

Salent dès Tentante aux armes pour acquérir 
e Thonneur & fouvent môme dei richefTes, 
dans les guerres de' leurs feigoeurs; car dauf 
ces tems là on pillait & on enlevait tout dans 
les pays ennemis, & les prifonniers qui fe 
rançonnaient avec de grottes fommes appar- 
tinrent à celui qui les avait faits. Mais pour 
fe former en parfait guerrier on commençait, 4 
vraifemblablement déjà du temps de Chârle- 
magne, d'entrer encore comme enfant au fer- 
vice chez un gentilhomme qui alors inftruifait 
fon élevé dans l'art de la guerre. Quand it- 
pouvait porter les armes & qu'il avait atteint 
ifn certain âge le maître le mettait hors de 
fervice & le traitait comme fou égal. C'eft 
à peu près de Cette façon que la chevalerie 
d'autrefois a pris foo origine. Un jeune hom- 
me pour devenir chevalier devait être noble' 
par lui même & pouvoir prouver un certain 
nombre de quartiers Ordinairement un fem- 
bîable enfant reftait jusqu'à l'âge de fept ans 
entre les mains des femmes, eiifuite % il partait 
en fervice chez un brave Chevalier jusqu'à fa 
quatorzienne année comme page, damoifeau 
ou varlet, & il devait fervir lui & fon époufe 
Comme les autres domeftiques. Il les accom- 
pagnait à la chafle, dans leurs voyages, dan* 
leurs vifites ou promenades, faifait leurs roef* 
fages & les fervait à table. Les premiers le* 
çons qu'on leur donnait regardaient principal 
lement l'amour de Dieu & des Dames, c'eft à 
dire la religion & la galanterie. Outre cela 
fon éducation était dure & mâle pour lui pro- 
curer cette force alors fi néceflaire. * Mais 
rinftruftion dans les fciences était d'autant plut 
négligée & on trouvait rarement un Chevalier 
qui fçftt lire & écrire. A quatorze ans il de- 
venait écuyer de ce même Chevalier. Malt 
auparavant il était conduit à i'églife par fon 
P^re ou autres parens portant chacun un cifcr- 
Muimé. LePrêtre célébrant prenait de dë(W 

v Si 
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us l'autel une épée & une ceinture far îaqueï- 
't il faifait plufieurs bénëdiftions, & l'attachait 
u côté du gentilhomme, qui dès lors corn- 
nençaît à la porter. Comme écuyer il appro- 
hait de plus près fes maîtres , il était admis 
ans les aflemblées & il fe choififlait une Da. 
ne à qui il fe dévouait. Cependant fa conduis 
e devait être très modefte & iln'ofait pas en^ 
ore mangar à la table de fon maître, il ne 
ouvait pas non plus fe battre avec un Cheval- 
ier avec qui d'ailleurs il aurait eu un désa* 
antage certain vu l'inégalité des armes. Les 
Jhevaliers de haute naiffance ou qui étaient 
ort riches avalent une foule d'Ecuyers à leur 
ervice qui étaient en même temps officiers de 
naifons & qui appartenaient à leur fuite, ils 
ccompagoaient leur maître à la guerre, por- 
aient fes armes, excepté lacuiralîe & Te hau* 
>ert qu'aucun Chevalier n'ofalt jamais quitter fi 
ui mettaient fon armure, art qui demandait 
beaucoup d'adrefle pour ën attacher exatte- 
nent les pièces & dont la négligence coûtait 
a vie à plufieurs Chevaliers dans les combats. 
)ans les chocs les Ecuyers fe tenaient derrière 
eui maître, paraient les coups qu'on leurpor* 
ait, lui préfentaient d'autrçs armes & un au* 
re cheval, s'il en était néceflaire & Taidoient 
le toutes les manières poflibles à remporter 
a vi&oire. Les prifonniers que leur raaitre 
àifait leur étaient auflt donnés en garde. 

Enfin à vingt & un an celui qui avait été 
*age ou varlet & enfuite écuyer était lui mè- 
ne créé Chevalier ce qui fe faifait avec beau* 
oup de folemnité & il avait des parrains com« 
ne au baptfime. Il fallait qu'il promît par 
erment de facrifïer biens & vie pour la dé- 
enfe de la Religion contre les Infidèles & la 
outien de Pinnocence opprimée. A cette Cé* 
émonie qui était précédée de toutes fortes 
!e pieiifes préparations & qui fe partait ordU 
îairement dans l'églife, il était revêtu par un 
;rand- Seigneur fouvent même par fon foi 

« 
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ratn ou par une Dame du premier rang, de 

toutes les marques de la chevalerie, ' ravoir 
l'épée, Le haubert, les épetons d'or, les gan- 
telet^ ta cuirafTe Jes braflarts &c. En lui mer- 
tau: l'épée on l'embrafTau, de même qu'en le 
fait encore à préfent aux chevaliers de plu- 
fleurs ordres modernes, & après avoir été frap- 
pé auparavant trois fois fur l'épaule avec une 
épée nue. Celui qui donnait l'accolade difait: 
Au nom de Di*u % de S. Michel & Je S. Qtorg* % 
je U* fais chevalier. Il ajoutait encore quel- 
quefois, foyez preux, hardi & loyal. Aprèi 
cela on donnait au jeune chevalier le heaume, 
le bouclier & la lance; epfuite on lui amenait 
un cheval qu'il montait* Pour faire parade de 
fa nouvelle dignité autant que de fou adrefTe, 
il caracolait en faifant brandir fa lance & flam- 
boyer fon épée, comme on parlait aloîs. Cet- 
te réception de chevalerie avait , coutume dé 
fe faire par le chevalier chez qui Le récipien- 
daire avait fervi fon temps de page & d*E- 
cuyer.' Un autre pouvait* cependant en faire 
les fondions, & on trouve même des exem- 
ples que par galanterie de ces temps Jà les 
Dames ont fait des chevaliers oti au moins ont 
donné l'accolade. Tout chevalier une fois 
reçu pouvait dès lors avoir des" pages & des 
Ecuyers & les faire chevaliers dans le tempf 
requis. ' • 

L'ordre de Chevalerie était la plus haute 
dignité (de la nobieffe, & fans être chevalier 
aucun feigneur ne pouvait rnaj)ger à la Table du 
Roi. Il en était de même des Prince* qui pour 
cet effet étaient ordinairement faits Chevalier! 
dès leur enfance. Les Chevaliers avaient le 
droit de porter la lance, le haubert, la cotte 
d'armss, Por, le petit gris, Pherrnèline, le ve« 
lours & l'écarlate, defe faire repréfenter tout 
armé dans, leurs armes & de planter une gi- 
rouette fur leurs maifons & châteaux. On ou* 
vrait les barrières partout où ils fe préfentàient 

* ou basait ^ poms-ievis. lia étaieot en. 
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outré franc* de tous impôts fuf les vivrai & 

autres marchandifes. 

Plus les prérogatives d f un Chevalier étalent 
grands, plus fa viç était pénible, & les devoirs 
auxquels il s'engageait à fa réception étaient 
difficiles à remplir. Il y en aviit vingt fix 
principaux dont le premier comme on l'a dit 
était la défenfe de la Religion chrétienne par 
laquelle on entendait les prêtres, PKglire & 
les moines. Un des autres points était le fou- 
tien des faibles & des opprimés parmi lesquels 
étaient compris les veuves & le* orphelins & 
le beau fexe en cénéral. Par un autre article 
ils étaient obligés à leur retour d'une quPte 
de faire un récit (înrere de Leurs aventures 
ïieurenfes & malheureufes, & même l'aveu de 
leurs fautes ce qu'un herault marquait exctfte* 
ment dans fan armoriai. Le Chevalier était 
obligé jusqu'à la foixp.ntieme année de rem- 
plir ponctuellement fes devoirs. La négligen- 
ce d'un feul lui faifait perdre fa dignité qu'oa 
lui ôtalt en public d'une mantere honteuse &: j 
avec beaucoup de cérémonies, à peu près de* j 
la manière qu 9 on a coutume 4'en agir encore 
à préfent envers les Oftr iers quand on les I 
rend infâmes, & envers la n^blefle quand on 
la dégrade. Ceci arrivait particulièrement* 
quand il s'était comporté en lâche, ou ï qu'il 
avait manqué à fa parole, ou pris parti cbes 
les Infidèles. * 

Il y avait de certains grades parmi les O e- 
valiers; ils étaient ou fimple« Chevaliers, ou 
Bacheliers ou Bannerets. Un Bachelier devait 
pouvoir entretenir eu campagne un certain 
nombre de troupes bien armées , & pour un 
Banneret 11 fallait qu'il pût établir à cheval 
toute une compagnie de fes feudaraires à la* 
quelle on donnait une bannière. Parmi ces 
derniers il y en avait plufieurs qui poffédaient 
de fi grandes richefles qu'ils ne fe conten- 
taient pas feulement de régaler magnifique, 
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ment tous les Chevaliers qui les venaient vois, 
mais encore leur donnaient de belles armes, 
des chevaux, des habits, des bijoux & même 
de grottes fommes d'argent. 11 y avait fans 
doute infiniment plus de pauvres Chevaliers 
que de riches. Lei pauvres étaient fouvent 
dans un état pitoyable, & ne vivaient que des 
bienfaits des riches. 

Le temps où la Chevalerie brilla le plus 
fut pendant les croifades où ils trouvèrent 
maintes occafions de montrer leur courage. 
Peutêtre n'y* a-t- il jamais eu de plus grandes 
aaions que celles des Chevaliers de ces tempi- 
là. Ils étaient même en fi grand honneur 
chez les Sarrazins que dans des trêves plufieurs 
Sultans & grands Seigneurs Sarrazins fe firent 
armer Chevaliers- par eux , quoique cela ne 
s'accordfu gueres avec les règles de la Cheva- 
lerie. Ce fut aufiï dans le temps de ces Croifa- 
des que la Chevalerie générale donna nai flan- 
ce à trois ordres écclefiaftiquet celui de St. 

ieau de Jérufaiem ou de Malthe, les Templiers 
ï l'Ordre Teutonique. Le premier & le de- 
nier de ces ordres font encore floriflaus, mais 
le fécond a été honteufement détruit. Après 
ceux-ci il s'eft formé en Europe une infinité 
d'autres ordres dont les grands Seigneurs & 
'leurs favoris ont coutume de fe parer, & par- 
mi lesquels les ordres militaires font cepen- 
dant les feuls qui aient quelque chofe de l'an- 
cienne Chevalerie, parcequ'ils ne s'obtiennent 
que par la valeur & le mérite. 

Mais comme tout eft fujet aux viciflitudes 
dans ce monde , il en fut de même de l'an- 
cienne Chevalerie. La manière de guerroyer 
de ces temps là , qui demandait la force du 
corps & l'adreffe, leur avait donné nai fiance, 
& les Tournois & les défis les avaient main- 
tenus ; mais lorsque l'invention de la poudre 
Si rétabliffemefnt d'une milice toujours fub- 

liitante, changèrent la manière défaire la guer» 
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5 ; que les défis &' les Tournois cefTefent; la 
hevalerie fe perdit aufli. Une refta plus que 
$ droit féodal fi nuinbleâ toute l'Europe. Ce 
ui excita encore davantage à abolir la Che» 
alerte, fut fans doute les abus qui s'y étaient 
HfTés. Outre que beaucoup de gens indignes, 
icme des enfans furent reçus dans l'ordre* 
uaiitité de Chevaliers au lieu de défendre les 
pprimés faifaient profeflïon de voler & piller* 
Is fortaient de leurs châteaux fortifiés & t orn- 
aient fur les voyageurs particulièrement les 
aarchands, les chargeaient à outrance & leur 
menaient tout ce qu'ils avaient. Souvent ils 
es tenaient en prifon jusqu'à ce que leurs pa- 
ens vinflent leur donner de fortes rançons 
)our leur liberté. Parmi une infinité de châ- 
eaux que Rodolphe d'Habsbourg & d'autres 
empereurs détruifrent en Allemagne il y en 
ivait très furement bon nombre qui apparte* 
îaieut à ces Chevaliers brigands. 

Comme i'efprit de Chevalerie était autre* 
bis très porté pour la galanterie, il fe trou- 
va parmi leurs membres beaucoup de Che- 
^aliars errans & cherchans qui couraient la 
moitié du monde & cherchaient partout .des 
avantures. Ils étaient ordinairement habillés 
de verd, portaient fur leurs boucliers le por- 
trait de leurs Dames, rompaient une lance I 
avec tous ceux qui n'en voulaient pas recon- 
Doit e la beauté, & les leur envoyaient prifon* 
niers, s'il* étaient vainqueurs. Les anciens ro- 
mans de Chevalerie qui contiennent bien des 
vérités & d'où Ton peut du moins apprendre , 
à connaître les mœurs & les ufages des Che* 
valiers, font pleins de femblables hiftoires. Les 
plus connus de ces romans font ceux dy Roi 
Arthur, des Chevaliers de la Table ronde, des 
douze Pairs de France, Arminius & ThousoeU 
de, Ajnadis des Gaules, Hercule & Herctttif* 
eus, & autres. Le célèbre Michel Cervantes 
ridiculifa ces romans & les avantures de beau- 
coup de Chevaliers dansfon Don Quichotte, îr 
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déwuîflt par là le goilt demfoïMifc encore de 
fon tsmps en €fpagoe de» avantures de Che- 
valerie. Il y avait 'alors chez le* Efpaiçnols, 
nation autrefois trè» brave & dévouée à U ga- 
lanterie, une infinité de femblable* Chevalier» 
errans-, & peutêtre y en a-t-il encore beau- 
coup parmi eux qui défendent la beauté de 
leuTS Dames non pas les armes à la maiutnais 
fur la guitarre. Ce ton de Chevalerie eu Ef- 
pagne date en partie, du temps des Maures 
qui pofle<1erent une partie de ce royaume de- 
puis le huitième jusqu'au quinzième fiecle, & 
qui inftruifirentles Goths qui l'habitaient alors 
dans la politefie , 1a galanterie & même les 
fciences. N'eft il pas furprenant que les Sar- 
razins alors & dans le temps des Croi fades, 
aient'été nos maitres'en beaucoup de choies? 

Le* exemples de tant de grands Seigneurs 
qui fe firent recevoir Chevaliers prouvent en 
quelle faveur était la Chevalerie. Le Roi de 
France François premier fe fit recevoir Che- 
valier devant toute fon armée par le brave 
Chevalier Bayard avant la bataille de Marigian, 
où les Suilï«s furent battus, & le même jour 
Baya. d fut obligé de recevoir les Ducs de 
Lorraine ikdeGuife. Henri deux fils de tran- 
cois premier fui vit fon exemple. Il n'était 
encore .que Dauphin lorsqu'il fe fit recevoir 
Chevalier par le Maréclnl de Biez dans le 
camp de Marfeille. En général c'était la cou- 
tume que les grands fe fiffeut recevoir Cheva- 
lier» peu avant ou après uue bataille. Il fe- 
rait trop long de citer ici tous les noms de» 
Princes qui entrèrent dans l'état de chevalier, 
quawd même l'hiftoire les aurait confervé». 
Quelques Rois de France, quoique Chevaliers 
nés , car tous les Rois de France l'étaient, fe 
firent même recevoir. Le trait du brave Che- 
valier de Thuringe Frédéric de Waogenheim 
ef> conne : lorsque Frédéric II Landgrave de 
ThuTinge dans fon expéditi'-n en Angleterre 
voulut fe faire recevoir Chevalier, mais par 

aucun 
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tncuo autre que celui qui n'avait jamais fui 
levaut l'ennemU le dit Sieur de Wangeuheim 
•en acquitta. D'un autre côté la parole d'un 
Chevalier était facrée, on en a un exemple \ 
tans l'hiftoire de Charles quint. Lorsque ce , 
>rînce quelque temps après le traitement peu 
nefuré qu'il avait fait faire à François p emier 
rendant fon emprifonnemeut, fut obligé à eau* 
e d'nne rébellion furvenue aans les Pays-Bas 
le pafler par la France, pour y aller il fe fit 
iromettre non pas fur parole de Roi mais fur 
'honneur de Chevalier qu'il le laifleralt pafler 
ans empêchement. 

Malgré qu'il y ait maintenant déjà deux 
:ens ans & plus que la Chevalerie foit tout à 
ait éteinte, on appelle pourtant encore ea 
•'rance les cadets des grandes maifons Cheva- 
iers. En Angleterre il y a une efpece de no* 
>lefle qui s'appelle auflî Chevaliers, & même 
e nom d'ESQuiv* parait venir d'Ëcuyer. Eu » 
Allemagne il fe trouve encore une certaine 
îfpece de Chevaliers qui portent le titre de 
Chevaliers du Saint- Empire, & qui font reçus 
»ar 1'Bmpereur même à fon couronnement. • 
^er cérémonies s'en font ainfi. Dès après 
e couronnement l'Electeur de Saxe comme ; 
jrand- Maréchal donne l'épée nue de Charle* 
nagnedans la main de l'Empereur qui fe trou* 
e encore dans l'églife & qui a la couronne \ 
ur la têt^, après quoi l'Empereur aflîs fur le 
rône pendant le Te D^ura laudarnus créedif* 
érens Comtes & Seigneurs à qui il a deftiné 
et honneur, Chevaliers du Saint Empire, 
'eux ci montent l'un après l'autre fur les mar- 
hes du trône impérial, font les révérences 
equifes & fe mettent à genoux devant l'Em- 
pereur qui les frappe chacun deux fois fur 
'épaule droite avec la dite épée. Enfuite la 
nême cérémonie fe fait à l'égard des gentils* 
tommes préfentés à l'Empereur par les Eleo 
eurs pour cette dignité. Outre ces Che va- I 
iers qui font perfonnellement reçus par l'Em* 
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pereur, îty a encoTe Vautres Chevallert dit- 
Saint Empire qui fans attouchement fout fi m- 
plement créés par un Diplôme impérial. Par* 
mi ceux ci il s'en trouve plufieurs que l'Em- 
pereur nomme en une feule fois Gentilshom- 
mes & Chevaliers, parceque leu r s ancêtres 
n'étaient pas nobles. Dans leur diplômes ih 
eft dit que l'Empereur les a élevés à l'ancien- 
ne Chevalerie comme s'ils étaient nés de qua- 
tre ayetix paternels & maternels. Ces rieiv 
niers Chevaliers feraient difficilement reçus 
dans les grands Chapitres & les ordres de nos 
chevaliers modernes, 

« 

— — — - — —— 

CONNAISSANCE DE DIFFERENTES 

Marcbandifes. 

DES FLEURS DE PLUMES. 

Les fleurs de plumes d'oies f de chapons & 
de poules font une occupation de femmes 
dont les doigts font bien plus adroits pour cet 
ouvrage que ceux des hommes. 11 en eft de 
même au Si desplumett, manchons de p'uraes, 
palatines & panaches. Il s'emploie différen- 
tes fortes de plumes pour ces marchandées. 
On prend pour les fleurs les petites plumes 
d'oies , de cauards* de poules & de chapons. 
Pour les plumets & palatines celles de héron 
& d'autruçhe. On n'emploie pas feulement 
les piumes qui fe trouvent à la tête du héron 
mâle qui cônfiftent en un bouquet dettois plu- 
mes bleuâtres de huit pouces de long que l'a- 
nimal perd dans la mue, mais encore d'au- 
tres aflez femblables répandues çà & là fur le 
corps de cet olfeau. On en fait le cœur des 
bouquets de plumes pour la parure des Dames. 
On prend du paon les belles plumes du deflus 
de la queue & furtout fon aigrette dont les 
urnes font fines, yeidâtres & d une nuance 
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charmante» formant elles raêmet une efpece 
de fleur. Les plumes les plus recherchées font 
celles d'Autruche & les meilleures pour toute 
forte d'ufage, parceaue le poil en eft fin t long 
&«»aturellement frifé, outre qu'elles ont l'air 
d'être ornées par l'art. Les ptumes du mâle 
font meilleures que celles de la femelle parce* 
qu'elles font plus larges, plus fortes & plus 
frifées, leur foie plus fine plus molle & plus 
égale; celles des aites & de la queue font les 
plus chères: elles nous viennent par Marfeiile 
de la Barbarie, de l'Egypte, de Saida SÉd'Alep. 
Il y a des perfonnes qui préfèrent les plumes 
d'Autruche venues d'Italie à celles qui vien- 
nent de France. On les appelle crues quand 
elles ne font pas encore préparées, & elles 
arrivent en paquets de 50 pièces. On les par* 
tage en trois efpeces, en tfnes, en moyennes 
& en mauvalfes. Les plumes d'Autruche noi- 
res qu'on emploie pour les manchons, les pa- 
latines & autres bouquet* de plumes, fe trou- 
vent fur le dos du mftle ; elles font communé- 
ment de deux fortes d'un noir foncé & d'un 
noir clair. Telles noires que foient les plu- 
mes d'Autruche, on les pane encore dans un 
certain mordant pour leur donner de l'éclat. 
Les plumes de defïbus le ventre font d'ordi- 
naire grifâtres. Les plumes blanches le de- 
viennent encore davantage dans une leflive 
qu'on prépare plus ou moins forte en favon, 
félon qu'elles font naturellement plus ou moins 
grifes; elles redent aufli dans cette lefliveplut 
ou moins longtemps fuivant leur qualité. Ou 
relie dans les manufactures de fleurs de plu- 
mes, comme dans toute autre fabrique, cha- 
que fille travaille toujours la même partie, 
par exemple, la feuille, la tige &c- 

LES FLEURS D'ITALIE* 

Cette forte de fleuri artificielles fe fait or. 
dinairement de la peau des cocons de vers * 
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foie parceque cette peau à caufe de fon gluant 

firent! admirablement bien les formes qu'on 
ui donne. Quand la feuille des fleurs eft grau*, 
de on fe fert aufli de papier fort f de parche- 
min, de gaze & d'étoffes de foie. On piend 
mêmê fouvent du velours quand la fleur doit 
être veloutée. Nous devons cette invention 
aux Italiens qui ont porté cet art fort loin. 
La plus grande partie de la Nob.efle d'Italie 
s'en|fait une occupation % de là vient le nom 
qu'on leur a donné. Les cocons de foie font 
donc la matière première de ces fleurs, après 
quoi il faut avoir toute forte de velouM, du 
papier fin t du parchemin, toutes les couleurs 
poflîbles, du fil de foie, de la gomme arabi- 
que, de l'adraganth, du fil de fer fin & du co- 
ton & pour tout outil des formes de fer. Le 
premier ouvrage dans les manufa&tues de fleurs 
eft d'ôter aux cocons choifis tout le fupeiflu 
& les bien nettoyer, ce qui eft ordinairement 
Inoccupation de jeunes filles dont tes doigts 
délicats y font les plus propres. Ces pellicu- 
les afforties félon leur finefle oyi leu* groffié- 
reté s enfilent pour recevoir les couleurs, Ui*e 
fois feches elles paflent dans les mains des 
filles qui doivent leur donner différentes for* 
mes. C'eft un vrai plaifir de voir tant de mains 
laborieufes s'efforcer à l'envi de contribuer à 
la perfeftion du tout. A une table font ordi- 
nairement toutes celles qui travaillent à une 
ou pluf4eurs fleurs de façon que l'une foit à la 

Ï>ortée de l'autre. Celle ci par exemple fait 
a feuille, celle là lui donne la forme conve- 
nable, une autre fait la tige, près d'elle celle 
quiralTemble les parties & forme le tout. Pour 
façonner les feuilles des fleurs d'une manière 
facile & prompte, on a des formes de fer de 
toutes grandeurs inventées par un Suifle. Ce 
font des chevilles de fer rondes de huit à dix 
pouces de long dont le bout eft d'acier tran- 
chant. Outre ces chevilles ou emploie encç* 
a'autw fers pour donnée aux fleurs toutéi 
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fortes de plis & de formes. Ce font de longs 
fers I manches de bois dont les bouts ont tou- 
tes fortes de figures, courbes, pointues, can- 
nelées &c. Dans une heure une fille à l'aide 
de ces chevilles de fer coupe quelques centai- 
nes de feuilles. Les Italiens fe fervent rare- 
ment de ces fers tranchant, auflî leurs ouvra- 
ges font - ils plus coûteux. Les fleurs les plus 
belles & les mieux travaillées viennent de 
Siene. A Paris M. Seguin en a fait de moële 
de Sureau» il eft auffi le premier qui ait fait 
des fleurs de feuilles d'argent colorées. On 
a encore des fleurs artificielles de verre, de 
porcelaine, de coton &c. 

LE CHOCOLAT, 

Parmi les avantages réels que la conquê- 
te du nouveau continent a procurés à l'ancien» 
il faut compter le Chocolat; c'était de temps 
immémorial la boiflon favorite des Mexicains, 
Ils lui attribuaient des propriétés merveilleu- 
fes : les Espagnols en crurent les Indiens, cet- 
te boiiïou fut d'abord entre leurs mains un fe- 
cret, & ce n'eft que longtemps après que les 
autres Nations de l'Europe parvinrent à dé- 
couvrir que le cacao en était la bafe; le fu- 
cre, l'affaifonnement; la canelle & la vanille, 
l'aromate. Une foule de gens de tout pays en 
font à préfent un négoce, La bonté du Cho- 
colat dépend uniquement du choix des ingré- 
dient qui le coropofent & de la manière de 
le préparer. La charlatanerie & la cupidité 
dénaturent le Chocolat par divers mélanges & 
Id fendent, de fatutaire qu'il eft, une boillon 
lourde, indigefte & échauffante. Avec des or- 
ganes exercés on peut aifément juger de la 
bonté du Chocolat; il ne doit préfenter dans 
fa cafTure rien de graveleux; en le goûtant» 
il doit fe fondre & répandre dans la bouche 
une efpece de fraîcheur, & ne prendre, quand 
on le cuit dans l'eau ou dans le lait» qu'iv. 
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médiocre confiftance. Toutes Ici foi* qu'un 
Chocolat répand dans la bouche un goût pâ- 
teux, qu'en le préparant il exhale au premier 
bouillon une odeur de colle, & qu'après fon 
entier refroidiflement, il fe convertit en une 
efyece de gelée» on doit être aflur& qu'il con- 
tient une matière farineufe ; fi le chocolat dé- 
pofe un fédiment terreux ou graveleux» c'eft 
une preuve qu'on y a employé de la caflbnna* 
de au Heu de fûcre; l'odeur de fromage dé- 
celé la préfence des grailles animales ; la ran- 
cidité, celle des femences émulfives, & le 

foût amer ou de moifi annonce que le cacao 
tait trop verd, trop grillé ou gâté. Le Choco- 
lat trop fucré & qui donue à l'eau beaucoup de 
confiftance eft le moins abondant eu cacao. 



POIDS. 

Les Mesures de poids, tout comme celles 
d'étendue & de continence, font fi différen* 
tes en Europe, que prefque chaque ville en a 
de particulières. Quelques mathématiciens fe 
font donné beaucoup de peine pour trouver 
une mesure commune qui pfit fervir à les ren- 
dre uniformes , & ont propofé pour cet efTet 
la longueur du pendule fous i'équateur qui 
refte invariable; mais malgré les tentatives 
qui ont été faites en France & ailleurs pour 
introduire une mefure uniforme, on n'a ja- 
mais pu y réuflTir, ce qui prouve que fi la cho- 
fe n'eft pas impofTlble, elle eft du moins diffici- 
le à exécuter. Lè Dannemarc a cependant l'a* 
vautage de n'avoir qu'une même mesure dans 
tout le royaume, le pied cube de Copenha- 
gue étant la régie de tous les poids & des au* 
très mefures dont on s'y fert. 

, Les poids les plus connus font î.ieSchiffs- 
qui elt en Hollaude de % tonuen ou de 
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livret. II. Le Schiffpfund qui pour les mar- 

chandifes fe divine en 20 Lyspfund de 14 Hvr. 
chacun, de forte que le Ichilfyfuni revient à 
aSo livr. ou 2.1/2 quintaux de ni Hvr. poids 
de Hambourg. III. Le Scliiffpfund pour U voU 
ture des marchandifes , eft de 20 lyspfund de 
16 livr. chacun ou de 320 livre*. IV. Le Stem 
•pour pefer la laine, qui eft à H mibou'g de io t 
à Londres de 14» en Saxe & àG^tha de 21 livrei. 
V. Le Quintal qui varie dans differens endroits, 
étant de foc. 102. 108. 110. 112 livres. 

La livre de Paris fe partage en 2 marc» égaux 
au marc de Troye ou tô onces, le marc en S on* 
ces, l'once en 8 gros, le gros en 3 deniers, le 
-denier en 24 grains, le grain en 24 primes. 

A Londres on pefe les grottes marchand!* 
fes à PAvoir-du-poids qui eft de 16 once*, Ton* 
ce étant de 24 grains moins pefante que celle du 
poids de Troye dont ou pefe les pierreries, l'or, 
l'argent, le bled; 1 tun a 20 hundre^s, 1 hun- 
dred ou quintal 112 livres, 1 livre loonces, ion* 
ce 8 drachmes. 121 livres, avoir-du-poids, (ont 
100 livr. 8 onces de Troye, & 109 livr. fout ico 
livr. de Paris. 

A Pétersbourg le poids eft le Bercowetz, H. 
Poude & la livre. Le fiercovvetz a lopoudes, 
la poude 40 livres. Cette livre eft divifée en 3* 
loths ou 96 folotnics, 1 loth ayant 3 folotnics. 

3.3/7 de folotnic font un loth de Cologne, 
& 32 loths ou une livre de Cologne font .109. 5/7 
de folotnic, 1 poude fait 34 livres 24 loths de Co- 
logne. 

L'arobe de Portugal fait 30 livres de Ham- 
bourg, & celle d'Efpagne 25. 

.La livre médicinale d'Allemagne* a' 12 on* 
ces, ronce 8 drachmes, 1 drachme 3 fcrupules* 
ifcrupule 20 grains, 48o -grains font uue once. 
& 57Ô0 grains uue livre.. 
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Celle de France contient 12 onret , 1 once 

Spû graiïs. 5> 1 ° b0le M grai " S - La ,ivre a 
«88 ™l*$£*£ ene 8 IionCCS ' 

Quinze once», quatre drachmes, deux feru* 

vri h rZl^T*'- P ° Hs médicinal, font une li- 
vre de Gotha, & vingt quatre loths, deux quia- 
tel. .ou quarts de loth, l huit grain.,, poiïs de 

dVuz^onces. gHUX à iivre œédicinaI « 

Rapport 

ht différent poids dans Us principales 

villes de l'Europe. 
Quand on divife la livre de Leipzig en *» 

W?Srtltt P em,iDg CD 15graiB5 ' n 
rf'Werdam - m »»r.loth. q uint. r f. gr . 
^ugsbourg g. p. . ' , t g ' 

BAie . p - p ; : ; • 1 * | 

Berlin - 1 " " ? 

Bourdeanx » • . ï • î * 

B^emen • •-t»-*" 

Bres'au . * 1 3 • - 

Brunfwic - ! * 7 3 - 7 

Bruxelle, 2 l * m * -. 

Cologne . 

Confl-antinople . 

J-°Penhacue 
t <mzig . . ' • 



; aa 3 î - 

1 - - a 6 
• *9 3 1 8 
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Florence 

Francfort fur le Main 
Gènes 

G^-oeve • * 
Gotha • • 
Hambourg • 
Kœnigsberg - . 
Livourne 
Londres • • 
; Lubec • • 
Lyon 

M'agdebourg • 
JVJarfeille 
Memmingen 
Munie 
Napiei' - 
Nuremberg • 
Paris 

Pétersbourg 
Prague 

Ratisbonne 
Riga 

\ Rome - • 
1 Schaffhaufen - 
J Stoutgard 
l Strasbourg • 
1 Thorn 
Venife g. p. 

i - P.P. 
Vienne - 
Ulm 
Zittau 

Zuric • • 



livr. lot h. quint. pf, 

- 23 1 
1 

• il » 3 

- 5 3 1 
1 

1 1 1 

1 - - 1 

- 23 1 1 

- 30 8 3 
1 1 - 2 

• 28 a 3 
1 - - 1 

- 28 1 1 

1 6 1 3 

- 29 - 1 

1 a 3 3 

1 1 2 1 

- 28 - - 

; î - 3 

1 0 1 3 

- 28 a 2 

• 23 1 

- 3» a - 
1 - a 1 
1 - 1 1 

- «9 3 3 

- - 2 3 

x 20 2 2 
163. 

1 . . a 

1 - . 1 

• 4 • 3 



DU, 

gr. 
1 

3 
3 
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8 

? 

8 

10 

3 
5 

8 
1 
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POIDS OU MARC D' O R 

y d'Argent.] 

m 

En Allemagne ou fe fert du marc de Cologne 
diviféen 8 onces ou 16 loths, 256 pfeunings, 
212 hellers, 43S2 as. 1 lotha 4quinten, 1 quinte 
4 pfenuing*, % \ pfenning 2 hellers ou 17 as. Une 
autre divifion de ce marc, dont on fe fert dans 
les monnoies, eft de 65536 parties. 

On trouve encore trois fortes de pofds d'or 
en Allemagne, celui de Ducat, celui de Cronen 
& celui deGoldgulden ou florins d'or. 

Le poids de Ducat eft partagé en 1.1/2. 1/4. 
1/8. 1/16 &r i/32de ducat, ô^ducsfts de ce poids 
: font égaux à un marc de Cologne. 

> Le poids de Cronen n'eftd'ufage que chez 
les orfèvres. Il eft pareillement partagé en 
1*1/2, 1/4, 1/8. 1/16 cronen; 69.5/63 cronen font 
un marc de Cologne- Les orfèvres pefentavec 
ce poids l'or qu'ils ont travaillé ou qu'ils achè- 
tent de quelque titre qu'il foit, fans faire at- 
tention que les Cronen d'où ce poids tire 

. fou origine, ont été frappées au titre de 22 
carats. ' * * 

Le poids de Goldgulden n?eft employé que 
pour pefer les monooie*. qui .portent ce nom, 
il eft partagé cojumeles çleux précédens en i/? f 
i/4 f 1/8, t/i6; 7J2 goldgulden font égaux à un 
marc de Cologne. 5 „ , * ^ - ^ 

Le marc d'argent fin pour les effais a 16 loths 
ou 288 grains; 1 loth a iS grains. 

Le marc d'or fin a 24 cafats; î carat a 12 
grains; 1 loth a 1.1,2 carat; 43 marcs d'Alle- 
magne font 41 marcs de France ; 100 marcs font 
95 marcs de Hollande: 41 marcs font 25 livr. 
< ouces d'Angleterre» 
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En Hollande le marc de Troye eft partagé 
en 8 onces, 160 enguels ou 5120 parties nom» 
mées as. L'once a 20 enguels, l'enguel 32 as 

11 ea va 48&J fur le marc de Cologne, dont un 
pfenuing fait 19 as égaux à 17 as allemands, 11 
pefe 68985 parties du marc dé Cologne. 

Le marc d'argent eft de 12 deniess ou de 
_fl83 grains, ie denier eft de 24 grains. 

Le marc d'or fin eft de 24 carats, le carat 
eft de 12 grains. 

En Angleterre une livre de Troye eft de 

12 onces, 240 pennys, 5760 grains; 1 once a 20 
pennys, 1 penny 24 grains I 480 grains font 
égaux à 8724 parties du marc de Cologne. 

Le marc d'argent fin eft comté par onces 
& pennys, la livre ayant 12 onces de 20 peu* 
uys chacune. * 

La livre d'or fin a 24 carats de 4 grains, le 
grain a 4 quarts; ico H v« es poids de Troye font 
147 marcs, 1 once, 12 deniers de France. 

En France le poids de marc eft de 8 onces. 
64Rros, 192 den. 46C8 grains; i once a 8 gros, 
1 gros 3 den 1 den. 24 grains. Il pefe 5101 as 
nu 687**9 parties du marc de Cologne; 41 marcs 
font 4j marcs de Cologne. ! 

Le marc d'or fin a 24 carats, le carat 3a 
parties. 

----- 1 — -~—mm^m 



RAPPORT DE UOR 

à l'argent. 

> 

LE Rapport de Por à l'argent a varié de tout 
temps en Allemagne comme dans les autres 

Îays. L'an 1559 l'or étoit à l'argent comme 1 
11. 1/2. En 1650 copine 1 à 14. i/fi. En t6&? 
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en établi fiant le pied de Zinna, Tort été évalué 
& l'argent en raifon de i à 13.5/9. En 1690 phi* 
fieurs Etats de l'Empire adoptèrent le pied de 
Leipzig* & fixèrent la proportion de l'or à l'ar- 
gent comme 1 à 15.1/10. En 1738 ce pied fut 
reçu comme pied de l'Empire. Aujourdhui fé- 
lon le pied de convention établi entre l'Au- 
triche & ta Bavière en 1753 la proportion de 
l'or à l'argent eft comme 1 à 14.11/71. On con- 
naît encore en Allemagne le pied de Berlin ou 
de G r aitmannde 1750, qui établit le rapport de 
l'or à l'argent comme de 1 à 13.^5. 

Hors de l'Allemagne l'or eft à l'argent, 
à la Chine comme 1 à 10, en Efpagne com- 
me 1 à 14.9/10, en Savoye comme 1 à 14.6/10, 
en Suijfc comme 1 à en Hollande comme 
1 à 14.3/4, *n Angleterre comme 1 à 15.2/10, en 
France comme 1 à 14.42/roQ, en RuJJie comme 
l à 13.7/8. 

Titre de différentes monnohs. 

Le titre des monnoies n'a pas été moins 
fnjet à des variations. Les Gros d'argent qaie 
Wenceslas Roi de Bohême fit frapper le pre- 
mier en 1396, pour les fubftituer aux minces 
braftéates du Clergé, étoient au titre de 14 \oxhs 

, argent fin, & de la taille de 6oau marc. Cha- 
cun pefoit un quart de loth, de forte que ce- 

1 lui qui dans ce temps-là payait une redevan- 
ce d'un gros, payerait aujourdhui 5 gros 4 pf # 
argent de convention. L r an 15CO huit florins 
de monnoie contenaient un marc d'argent fin, 
L'an 1559 H fallait 10 florins 13.1/2 k^eutzer 
pour un marc d'argent fin. L'an 1596 de ce 
môme marc on frappa 12 florins 36 kreurzer. 
L an 1623 il était à 13. 1/2 flor. En 1657011 éta- 
blit ce qu'on appelle le pied de Zinna hio.m 
mdaler le marc «fin. L'an 1600 on changea en- 
core e pied de Zinna en celui de Leipzig, & 
on fit frapper i a rifd, du marc fin, P B> 

» 
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L'an 1763011 introduisit dans toute la Saxe le 
pied de convention de Vienne de 1753. Selon 
ce pied 20 florins contiennent un marc d*ar* 
gent fin, & le marc d'or fin vaut, le ducat à 
a rifd. 20 gros 8 pfen. 188 rifd. I7gr, <5pf. ou 283 
fl°r. 5 k. 34^7» pf- 

L'écu en efpeces de convention eft au titre 
de 13. 1/3 loths. 

Celui de Berlin eft au titre de 12 loths de fin, 
de la taille de 14 cens, le marc d'argent fin. 

Le Louif neuf de France doit être au titre 
de 22 carats & au remède de 1/4 de 1 carat , d$ 
la taille de 30 au raa'c. Il pefe i53»3'5 g'ains, 
, & vaut 24 livr. le marc, faifant 7*0 livr. d'ar* 
gent. Le vieux Louis eft au titre de 21 car. iogr. 
de la taille de 35 au marc. 

La Piftole d'Efpagneeft au titre de' 21 car. 
8 g'ains. 

Le Frédéric d'or de 1750 eft au titre de it 
carats 7 grains, Pun & l'autre de 35 au marc. 

A la Chine Pargent le plus fin eft de icato- 
aues, & le plus bas de 80. On y reçoit Pargent 
de France pour 93 jufqu'à 95 toques. 

Titre de VOr & de l'Argent 

ouvragé. 

En France Pargent ouvragé eft au titre de 
ai. 1/2 den. & 2 grains de remède, ce qui revient 
au titre de 15 loths 16 grains du marc de Colo* 
gne. JE 11 haute $ baffe Saxe il eft à 12 loths. A 
Aug*bourg & Ratisbonbe à 13 loths. A Vienne 
à 14 loths. A Francfort & tfambeqrg à 12 lothi 
12 grain*, A Copenhague à 13 loths 6 grains. . 
En Efpagne à çdinetos donr 12 font un marc à 
24 gr*nos. 

Le titre de Por ouvragé eft aflez arbitraire 
en Allemague, Ordinairement il n'eft que do 
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îg à 30 carats. A Vienne il eft à 22 carats fa us 
remède. A Augsbourg à 19.3/4 carats. En Suif- 
fe à 18 carats. 

En France Por dans les ouvrages d'orfè- 
vrerie doit être de 22 carats ; cependant il eft 
permis aux ouvriers de le travailler à ao ca* 
rats dans les ouvrages de bijouterie. 

En Efpagnre les orfèvres travailleur l'or à 
22 carats & un quart fans remède. 



RAPPORT DES MESURES COURAN- 

tes en pkds # auna. 

LA Perche géométrique à 10 pieds, le pied 
10 pouces, le pouce 10 lignes. 

» 

Lapins longue perche de France a 28 pieds, 
& ia pins petite en a 18. La tolfe a 6 pieds le 

f>ied eft partagé en 12 pouces, le pouce eu ia 
ignés, la ligne en 12 points. 
» 

La perche de Rhin a 12 pieds, le pied il 
pouces, le pouce ia lignes 

La perche d'Angleterre à 18 pieds. La toi- 
fe ou Fathom en a 0. Le pied eft de 12 pou- 
ces, le pouce de 12 lignes. 

Quand on divife le pied de France, appeHé 
pied de Roi, en 12 ponces, chaque pouce en 
ia ligues, & chaque ligne en 10 parties. 

le pied de Roi en a • 1440 

de Rhin - - 1301.3/10 

d'Amfterdam • 1258 

d'Augsbourg - 1313 

de B'abant - 1266 

de Brunfwlc - * 1260 

de Conftaminople 3170 

de Cologne 1220 

de Cracovi* m 1580 
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le pied de Dannemarc « 1 391.3/10 

de Danzig - • - 1272 

de Dresde • - 1275 

de Gotha p. d'Archit. 1281 

p. commun 1250 

de Halle - - 1250 

. h - de Leide « • . 1390 

de Leipzig • 1250 

de Lisbonne - 1387 

de Londres • 1350 

de Munie - . • 1280 

- de Nuremberg - 1347 

de Pragùe. • - 1338 

de Ruflie • • 1385-6)7 » 

de Stoutgard - 1268 

de Strasbourg • 1282.3/4 

de Suéde - - 1316 

de Thorn - - n?8.9'25 

de Venife • • 1540 

de Vienne «• - 14C0 

d'Ulm - • 1295.3/10 

L'ancien pied romain - 1306 

grec - < - . 1350 

hébreux « 1550 

Le pied de roi étant partagé en 144 lignes 

& la ligne en 10 partie», l'aune de Paris dont 
00 fe fert pour les étoffes de foie, 

lign. dixièmes, 

pour le drap • 
pour la toife * • 
Celle d'Abbeville - 
d'Amfterdam • 

de Berlin - 

de Brabant à Amfterdarçi - 

/ à Francfort 
de Bres*au - - - 
de Bruxelles grande aune 

pet, aune * 
de Copenhague - , * 
de Danzig • • m m 

« 
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526 






'■524 






524 




- .■ 


306 






29s 




6 


305 




§ 


243 




8 


307 


• 


303 




4 


278 






254 


• 


4 



de Dresde * 
d'Erfori gr. aun. 

pet. an # • * 
de Francfort fur le Main 
de Genève 
de Gotha - 
de Hambourg 
de Hanovre - • • 
de Latigenfalza 
de Leipzig • • 
de Londres, le Yard 
de Lyon - 
de Nuremberg - 
de Strasbourg • • 
de S*outgard 
de Thoru - - - 
de- Valcnciennes 
de Vienne 



lign. dixièmes. 


• 450 


• 


0 


«43 


• 


7 


179 


• 


• 


a.39 


• 




507 


• 




- • «50 


* 


6 


«54 


• 




• • «59 




0 


256 


• 


2 


250 


• 


0 


- 405 


• 


S 


520 


• 


S 


■» 292 




4 




• 


2 


• 1271 










6.1S/25 


39* 






- 344 
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aunes de Gotha» 



" . ' Mefnrt! de grains. 

» 

Les mefures de graini dont on fe fort à 
Gotha font 

le Malter de Gotha 

divifé en pouces eubes.de G, 

2 fchelTel chacun de - 6400 à 6416 

4 viertel - . • 3200 à 3208 

16 metzen » . . * 8ao à 80a 

64 mœschen. . • ; 

Le Haynermalter 

div. en " * .*..-' 

4 viertel chacun de • ' 3870 

19 metzen. - . 967.1/2 s 

* , .M Wifpel de Berlin a 24 fcheffel, lefchef- 
fiel 4 viertel le viertel 4 metzen. Le fcheffel 
de fcigle pefe 8oli V r. de Berlin. 

* m m m 

La 
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La dlvlfion de la mefure de Dresde eft la 
même que celle de Berlin :, mais lefcheffetde 
feigle eft du poids de ifoliv. de Dresde. 

Le muid de grains, mesure de Paris, con- 
tient lafeptiers, ie feptier 2 mines ou 12 fyoif- 
féaux, [a mine 2 minots, le miuot 3 boifleaux 
la boifleau iô litrons. Le litron a 16 pouces 
cub. Le muid d'avoine (double de celui de 
bled ordioairement à Paris) contient 12 fep- 
tiers, le feptier 24 boifleaux; Le litron de fro- 
ment pefe iç.r/8 onces 52 gr. de feiçle 18 1/2 
onc. 12 gr. d'orge i4onc. 48 gr. d'avotne 10 3/8 
odc. 12 gr. 

A Londres 1 laft a 2 weys, 10 quarters, 20 
combes, 40 itrikes, 80 buihels, 320 pecks. 649 gal- 
lons, i28opottles, 2570 quarti. Un bushel de 
froment pefe 61 livr. 

Mefure de Bois. 

Le malter, mefure pour le bois de char- 
bon, a 3 pieds 10 pouc. de haut, de large & de 
long. On en compte ordinairement 48 pour 
»5 cordes. - 

On mefure les charbons de bois au Stouz 
qui eft égal à 6 vierte! de Gotha, & les char- 
bons de terre au fcheffel de mines qui con- 
tient 2920 pouces cubes. 

Mefure pour les Corps liquides. 

ï Stuckfafs de vin. mefure de Francfortfur 
le Main, a 1.1/4 fouder, 7.1/2 ohm, 150 viertel, 
(ko maas, ou 2400 chopines. 

1 Fouder, mefure de Hambourg, a 6 ohm, 24 
anker, 120 viertel, 24P ftubgen ou 4 quartiers, 
ou 1920 nœflel. i Stubgen ou 4 quartiers, mi 
Snœffçl, a 266 pouces cubes de Hambourg, 
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i8i.r/2 de France, & pefe 7 Hvwi 14 loths da 
Hambourg. 

1 Fouder de vîn, mefure de Leipzig, a 2.2/5 
fafs, 12 etmer, 756 kantien, 1512 nœfel ou 6048 
quarts. La kanne d'eau de fontaine de Leip- 
zig pefe 5 marcs 1 loth 15 pf. Celle de Dresde 
3 marcs ^4. 3/4 loths. 

Le muid de vin, mefure de Paris, contient 
36feptiers ou 288 pintes, y compris la lie. Le 
feptier a 4 quartes ou 8 pintes; la pinte acho- 
piues; la chopîne 2 demifeptiers. 1 deuûfep- 
jrier 2 paillons. La pinte a 47.2/9 pouces cubes, 
pied dè roi, & pefe 300x1c. 3.1/5 gros d'eau de 
rivière poids de marc. 

1 Tonneau de vin de Bourdeauxa 4 barrî- 

Î^ues ou oxhœfte; r barrique ncpots qui pe~ 
eut 500 livr. 

La queue de Charapagne.'contient 48 fep- 
tiers ou environ 384Pintes, y compris la lie. 

La queue de Bourgogne ou d'Orléans con- 
tient 430 pintes. La feuillette de vin de Bour- 
gogue a environ 120 bouteilles. 

L'Anthal de Hongrie eft de deux for* 
tes ; le grand a 80 bouteilles, & le petit n'en 

<\ q ue 6a. 

En Angleterre la mefure des liquides fa 
nomme Gallon qui fait quatre pintes de Paris, 



COMPARAISON D ES DIFFE- 

rens mille*. 

JTn PAs géométrique au géographique f«H 

^ pied* de Rhin , . 5.6716/7250 

pieds d'Angleterre * 

1 
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Le pas géométrique de France a g pieds de 
roi ; le pas commua ou la démarche, deux 
pieds & demi. 

■ 

Pour un mille géographique on compte 6000 
pas géométriques. Un millegéographique d'Al- 
lemagne contient - 23 329 pieds de Rïh 
1 lieue de France * i?7*3 * 
1 mille d'Angleterre - 7384 * 
d'ftalie - 5907 , 

d'Efpagne - 19691 
de Suéde • 47258 
1 werfte de Rufïîe • 3375 

ou h. m. 

t lieue de France fait 3/4 mil. d'Ali. 1 30 

1 mille Anglais - 5/ 6 - - - $7.1/1 

d'Italie 1/4 ~ - - 30 - 

d'Efpagne % - 1 40* 

de Suéde 3 - - 4 - - 

i werfte de Ruflle 1/7 * - 17 - 

Un degré de l'équateur a 

15 milles d'Allemagne 
562/3 - d'Arabie 
« 350 • de la Chine 
70 • ri'Anglerer.e 
25 lieue* communes de France 
flo miii. de mor en Angl. en iioil. & en Fr, 
13 • ries Iudes 
6^ - d'fulie 
104 milles de Ruflîe 
10.Î/2 - de Suéde 
17.1/a - d'Kfpagne 
jo.srç - de Turquie^ 



• 
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W Latitude de plufieurs villes y leur éloi- 

tfi Midi 



Il êft 

Heur. M. 

* i 40 M. 
2 8 S. 

1 57 M. 

1 ^7 M. 
Midi. 

2 1 S. 
2 1 S. 
2 1 S. 

Midi. 

1 38 M. 

2 11 S. 
1 46 M. 
1 15 M. 

1 53 M. 

2 26 S. 

o S9 M. 
Midi. 
35 M. 
14 S. 

5* M. 
25 M. 
17 M. 

55 M. 
2 S. 

45 M. 
13 S. 
7 S. 
37 S. 

2 S. 
3* S. 
5* M, 



1 
1 
1 
2 
1 
1 
2 
2 
2 



Aix la Chapelle 

Altenbourg 

Altona 

Amfterdam 

Anfpach 

Arnlladt 

Augshourg 

Bamberg 

Bayreuth 

Bergen 
Berlin 

Boon • 

Bordeaux 

Bremen 

Breslau • 

Breft - 

Rrunfwic 

Bruxelles 

Budiflîa 

Catîix 

Calais 

Cambridge - 
CafTel - 
Cobourg « 
(\>logue • 
Couft.mtinople 
Copenhague 
Cracovie ♦ 
Culmbach 

Danzig 
Darmitadt • 



Difiancê 
de uotha p 



53 

iS 

45 

59 
ap 

3 
45 
18 
21 

173 

35 
40 

204 

56 
160 

21 

75 

3* 

3*9 
88 

136 
il 

13 

34 

293 
H3 
89 
iS 

93 
26 



ci 

en 

Os 
O 

cg 
3 

T3 



CD 
ut 
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v. 



TUDE 

gnement leur hauteur du Soleil quand il 
à Gotha. 



Contrêts & 
Pays. 



Allemagne 

Hollande 
Allemagne 



Norvège 
Allemagne 

France ' ' 
Allemagne 

Siléfie 

Francé 

Allemagne 

Pays - Bas 

Allemagne 

Efpagne 

Francé 

Angleterre 

Allemagne 

■ 

^^^^ 

Turquie 

Dannemarc 

Pologne 

Allemagne 

Polo&ri. Pru/T. 

Ailenaagne 



Longit. 
de Vis le 
de fer. 



Latitu- 
de Sep* 
tentr. 



Lever \ Couch. 



du <>:; 
jpL 7. y. 




// efl 



Noms des Vil 
les» 



Heur. M. 
i 21 S. 
5c M. 
5 M. 
58 M. 
a S. 
i S. 
7 M. 
a S. 



io 
1 1 
n 

12 
12 
10 
12 
II 

ta 

12 

1 1 
II 

12 
1 1 
(2 
I I 



52 M. 

16 S. 
ii S. 

56 M. 

44 M. 
6 S. 

5* M. 

17 S, 

57 M. 
Midi. 

n 18 M. 

2 S. 

6 S. 

58 M, 

53 M. 
57 M- 
3* M. 
5i M. 

59 S. 
2 S, 

38 M. 

4 |. 
44 S. 
Midi. 
ii 35 M. 

7 S. 
40 M, 
17 M. 

i S. i 



12 
T2 
11 
TI 
l I 
II 
l I 
II 
12 
II 
12 
12 



12 

IO 
1 I 

I 2 

I I 



Dresde 
Dublin 

Rdinbourg • 

Eifenach 

Erfort 

Erlang • 

Isle de Fer 

Florence 

Francfort M, 

Francfort O. 

Fribourg 

Fulda 

Genève 

Géra - 

Gieflen 

Gœrlitz 

Gœttingen 

Gotha 

Greenwich 

Halberrtadt 

Halle en Saxe 

Hambourg - 

Hanau 

Hanovre 

la Haye 

Heicieiberg 

Hermarfftadt 

Hildbourghaufea 

Hildesheim 

Jena 

Kœnigjberg 
Langeufalz 
Leide • 
Leipzig m 
Lisbonne 
Londrea 
Lubec 



59 M.ÏLunebourg 



Contrits & 
Pays, 



Allemagne 
Irlande 
Ecoflel 
Allemagne 



Mer. Atlantiq. 
Italie 

Allemagne 



Snifle 
Allemagne 



Angleterre 
Allemagne 



Paya - Bas 
Allemagne 
Traafilvanie 
Allemagne 



Pruffe 

Allemagne 

Hollande 

Allemagne 

Portugal 

Angleterre 

Allemagne 



T.ongit. 

de tlsle 
de fer. 

31 ao 
to 50 
14 29.1/2 

*7 59 
*8 47 

*8 35 

o 6 

a8 42 
16 15 

*a 14 
31 6 

37 ai 

*4 15 
«9 4a 
26 22 

3a 38 

a7 34 
28 33 

«7 4» 
aS 43 
a9 5a 

«7 46 

a<5 33 
a7 3a 
•1 25 

26 20 
42 44 
28 40 
a7 4i 
a9 15 
39 i7.î/a 
a8 20 
2a 6 
30 1 

8 3« 
»? 35 
*8 34 
»8 8- 



Latitu. 

te Sep- 
tmtr. 



o 

5* 

5a 



6 
12 



55 5° 
5» o 

5» ° 

49 37 
17 43 
43 47 

50 6 
5a 22 

50 50 

50 37 
46 12 

50 5<5 

50 30 

51 16 
5i 3a 

50 58 

5» 29 

51 57 
51 3» 

53 30 

50 o 

51 as 
5a 3 

49 34 

50 18 
5a II 

51 a 

54 43 

S© 90 
5a 9 
5» t9 
38 4a 
Si 31 
53 50 

53 9 
1 1? 



Lever' 

duÇ$ 
pl. l. j. 



h. 

3 
3 
3 
3 
3 
4 
5 
4 
4 
3 
3 
3 
4 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 

! 

3 
3 
4 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
3 
4 
3 
3 



m. 
49 

S« 
aS 

56 

4 o 
3« 

2C 



135 

Ce. ne h. 

du® 

pl. /./, 

h. 
S 
S 



8 
8 
8 

7 
6 

7 
7 



55 

55 
25 

3^ 
58 

«8 
48 
50 
48 
47 
48 
40 

5» 

45 

46 

54 
il 

5 3, 
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NOTE DES ^PRINCIPALES 

' ' Foires $ Marchés. 

Ajltenbourg. Lundi apr^Rogate. 
. Augsbourg. i. Èxaudi. 2. le 3 Juillet» 

3. St.. MicheL 
Beaucaire. Le 22 Juillet* 

Berlin. 1. Dim. La-tare. 2. le 1 Novembre* 
Bolzano. 1. Jeudi apr. Invocavit. 2. Fête- 
Dieu. 3. St. Barthèlemi. 4. St. André. 
Breslau. I. Dim. Laetare. 2, Lundi av, la Nat. 
de ta V. 

Brunswic. 1. Jeudi ap. la Purif. 2. Jeùdi ap # 

la St. Laurent. 
Cassel. Trois femaines avant les Foires de 

Francfort. 

Danzig. 1. Foire appellée Dominique, le 4 

Août. 2. St. Martin, le 12 Nov. 
EiSBNACH. i.Mercr. ap. Reminifc. 2. Mercr. 

ap. Mifer. Dom. 3. Mçrcr. ap. la St. Michel. 

4. Mercr. apr, la St. Martin. ( 

Erfort.' 1. La Trinité. 1. St. BàrthelémL 3. St. 

Martin. 

Francfort sur le 'Mai#. * 1. Mardi de Pâ- 
ques. 2. Nat. delà V. 

Francfort sur l'Oder, i. Lundi ap. Rem. 
2. Lundi ap. Ste. Marguerite. 3. Lundi apr. la 
St. Martin. 

Geka. u le 20 Mars. 2. le 19 Juil. 3. le 30 

Août. 4. le i! Oft. 
Gotha, t. Merc. ap. Cantate. 2. Mercr. apr. 

St. Marguerite. 3. Mercr. ap. la Touflaint. 
Hambourg. 'x.Sti-Vite. 2. St. "Jaqués. 3. St. 

Télipieti. j, ' ' 

KiEL. Le K^ELEfru^ScutAG, le jour des 
KoENiGSBERû Ei^.PRtssè: Lundi ap. laSt. 

L ^ ÎG , EÎ ??^ L J ?A - Quafimbdogen. 2. Mardi 
ap. la Vif. de la V. % Mardi ap. St. Egide. 

* 
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Lvrpzifl. i. Lenotiyelan. a.Jubïlate. 3. St. 

Michel. 

Lyon. t. Lundi ap'. 1er Roiii' 2. Quafimodo* 
Keniti. 3. le 4 Août. 4. le 1 Nov. 1 

Magdedourg. La Heermesse, le jour de 
St. Maurice. >' * 

Mayencb. 1. Lundi apr. LaRurtf. a. Lundi 

' apr. i'Affomption. 3. Le lendemain dé la Si 
Martin. 

Naum bourg. A la St. Pierre & St. Paul. 
Nutf EMHERG. i. le jour des Rois. %J Mer* 
' credi après Pâques. 3. Le 1 Sept. 
Paris, i. La foire St. Germain après laChan* 
deleur. ; 2. La foire St. Laurent à 4a mi- 
...Juillet. 

Rostock. 1. Mèrcr. ap. la Pentecôte. 2. St. 

Michel. r i 

Strasbourg. 1. Le nouvel, an. 2. St. Jean. 
Thorn. 1. Le jour des Rois. a. La Trinité. 

3. St. Simon St. Jude. 
Vienne. Quinze jours apr. la Pentecôte, 2. 

Quinze jours apr. la Ste. Catherine. 4 ' f 
Weimar. 1. Lundi apr. le Dim. Exaudi. 2. 

Lundi apr. la Ste t Marguerite. 

Wismap. i. Dim. 'inV-^cavit. 2. Huit jours 

apr. la Pentecôte. 
Zurzac. 1. Mardi de Pentecôte, a. Ste, Vé* 

ronique. : 



COURS DES POSTES. 



- à CHEVAL. tyÇflARlOTi 
pour partent de Gotha,] 

\eipzig % Dim. Lundi, Mercredi, Lund. Jeud. 

Jeudi, matin, 
y arrivent Lund. Vendr. av. midi, 
fartent de Leipzig. 
pour Gotha, Lundi, Vendr. ajo. 

midi, 



matin. 
Mard. Vendr. 

a p. Midi. 
Dim. Mercr. 

9f % midi$ 
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âCMVAZ. 

arrivent à Gotha# 

Lund, Jeud./ii nuit 
i Mard. Sam. hfoir. 

Par r*ff* po/?* arrivent & partent 
les Lettres pour Erfort,\Veimar, 
Naumbourg, Halle, Zerbft,Zeiz ? 
Altenbourg, Fre>berg, Wuten- 
berg, Dresde, la Marche, Ber- 
lin, Danzig, Thorn, la Pruiïe, 
Francfort/ïo- VOder, Breslau,Si- 
léfie, Pologne,Boheme,Praçue, 
Moravie, Egra , Hof, Saalteld, 
Roudolftadt, Ar nftadt. 

pour 

Et;l:nçzrDouiti'J!jdt*Aercr.Sam 

la nuit. 

f arrivent, Sam. Mard. le foir, 

partent de Berlin 
VQMtGutha v&TDotiderJladtM$™u 

Sam. le foir. 
par Leipzig - - 

arrivent à Gotha 
par Dou.ietjladt, Dim. 

Mercr. m&tin. 
par Le :~/.\c;/g,L un d Jeu- 
di Ici nuit. 

pour m _ 

Hambourg, Mard. ap d. Mercred. 

Samed. la nuit 
y arrivent Mercr. Samed. la nuit, 
partent de là 

pour Gotha Mercr. Samedi h foir. 

arrivent à Gotha 

Dim. Mercr. matin. 
Par cette Pofle arrivent & partent 
les Lettres pour Langenfalza, 

^îuhlhaufen^Nordhaufen^Vefel, 
Hollande, Angleterre, Brunfwic, 
^Uttebourg,Halberfta(lt, JVUgde- 



en CHARIOT 

Mard. Vendr # 
matin. 



item. 



Lund. Jeud. 



Dim. Mercr, 
matin. 

Mard. Vend, 
matin. 



Mard. Sam, 

Jeud. Samedi 
Mercr. Sara t 



Lund. Jeufc 
Hein. 
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CB0 



à CHEVAL. 

bourg, Stettin, Rofîock, Lubeck, 
Copenhague, Stockholm, 

pour * 
Francfort f *Lund. Mardi Jeudi 

Samedi ap m* 
y arriu. Mercr. Jeud. Sam. Lund. 
partenf) pour Paris tous les jours 

tous les jours 
' francfj Pays bas, Hollande taus 

les jours. 
ct'/ÎHglHtrrre Dim. Jeud. 
arrftrraA do Panetons les jours, 

à >f yon fous les jours. 
Franc/.} pjys-basMollamietous 

les jours. 
T/Jnglet. Lund. Vend* 
partent 1 pour Gotha l umL Mar ^ 

FrancfJ Vendredi > Samedi. 

arrivmt à Gotha 
Dim. Lund. Mercred, 
Jeud. matin. 
Par CPtte Pojïe arrivent & partent 
les Lettres patrr Erfenach, Fuîde,' 
WetzIar,Weaphaiie,Treves,Co- 
logne,\Vefel, Hollande, Brabat>t y 
.Angleterre, Hanau, Mayence, 
Manheim, Strasbourg, Metz, Pa- 
ris, Lyon, Turin, Genève, Baie, 
Alface, 



en CHARIOT. 



Lund. Vend, 
foir matin. 
Vendr. Lund. 
Dim. Jeu4. 

Jeud. 
Dim. Jeud. 



Mercred. 
Vendr. 
Mard. Sam. 



Lund. Jeud. 




pour 

Nuremberg, Mard. Jeudi, Samedi 

ap, din». 
y arrivent Jeud. Sam. Lund. mat. 
patient pour Gotha, Lundi, Mardi, 

Jeudi, Vendr. matin. 

arrivant à Gotha 

Mercredi, Jeudi,Dimanche,Lundi, 

maiin. 



Lund. Jeud. 
matin, 

item* 



Mard. Jeu*. 

matin. 
Lund. Vend. 
Mercr* Sam« 



Mard* Sa m% 
matin. 

Digitized by Google 



144 

..àCHEV'AU . .. tnCHARIOT. 

Par cette Pofle arrivent ' & par- 
tent les lettres pour laFranconie, 

- SchmalWalden,Themàr,Meinin- 
gën^Hildbourghâuren,Cobourg, 

• Bamberg, Wurzbourg, Aufpach, 

• Bareuth, la S>uabe, Stoutgart, 
Augsbourg,laBaviere,Ratisb Mi- 
ne, l'Autriche, Vienne, leTirol, 
l'Italie, la Hongrie & la Turquie. 



item< 




: , * T A R I F. 

Prix âu nappage qui fe vend à Zhtau chez 
Meflieurs Chrétien Frédéric Krodci & Com- 
pagnie, au comptant le Louisd'or 
■» à 5 Ecus. 



■* • ' z. Couvert ouvré. 

Nape. Larg. Long. Serv. Larg. Long. Ecus. 

. au. Je , 

Leipfic , - >. 

13 6 <*4 7/4 4- "\ 

i 3.1/2 6 i» - - o.!/2àio.i/a 

14 6 12 — — 10 à 12 



2. Couvert damajfé. 
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3-1/1 
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• I 
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18 
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18 
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10 


24 
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îa 


2 i 
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4 


15 


3* 






1 


5 


IO 


24 






1 


5 




24 







6 - m 10 

ni/* rao 

17.1/2 à 20 
18 à 32 
231/2 à 34 
24 à 42 

34 * 35 

4° 

45 
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Couvert Aamajft. 



Nipc. Larg. Long. Serv. Larg. Long. Ecus. 
au. dê 
Ltipfic 

i 5 io 24 7/4 8/4 50 à 5a 

1 5 ia «4 — — 54 à 56 

- I 5 14 30 — — 74 à 76 

I 5 16 36 — — 78 à 84 

"ARTICLES CONTENUS 
dans cet Almanach. 

[Les nouveaux article» font imprimés en 
earafterei différens; leur réda&eur eft 
M. Kêichard, Bibliothécaire à Gotha,] 

m 

Tppoquef. 

«n> Comput eccléfîaftique. 
Fêtes mobiles. 
Quatre- temps. 
Equinoxes. 
Solfticet. . 
Le foieii avec les fix planètes. 
Les douze fignes du Zodiaque, 

Eclipfe*. 1 
Apparition des planètes. 

Lumière Zodiacale. 

Anniverfaires de la maifon de Saxe - Gotha. 

Généalogie de la maifon de Saxe. 

Lifte généalogique des Princes & Princefles 
de l'Europe. 

Table chronologique des Empereurs de l'Alle- 
magne, des Rois d'Angleterre, de Dannemarç, 
d'Efpagne, de France, des Souverains & Em- 
pereurs de Ruflie, des Rois de Suéde. 

De Pougine. de la mefure du temps, & de fa 
première détermination chez les anciens. 
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Idées fur Paftronomle & la tnefure da 

temps - ~* * • 
De la terre • • 

Statlfte arithmétique 
Nombre des habitans de igo villes • 
Origine des itrennes\ par M. de Mayer 
Arithmétique politique • 
Economie. 

Laitages de la Suijje 
Corps de l'homme 
" L'accroilTement • 

Proportion * . • 
* Différence de proportion 

Hauteur de l'homme • . • 

Poids de l'homme 

Les cheveux • - • 

Les dents • • • 

Les yeux " • • 

Le cerveau • • 
«Les os • • • 

'Les mufcles • 

Les vertèbres • 

Le cœur • 

Le pouls *• - - - 

La chaleur naturelle • • 

La tranfpiration infenfible 
Traités de paix depuis 1600 jufqu'à pré- 

fit* de h Mere- Folle , longtemps cêïê* 

brée à Dijon * - - 
Principales découvertes faites en Euro- 
pe depuis quelques lïecles 
Nouvelles découvertes 
Epoques remarquables 
Inventions de luxe & de comtnoditf - 
Les Vallaques • - 

Curiofités de phyfique. 

L'horloge de fleurs - • - 

Hiftoire naturelle. 

Le coq de Inde - 
De V ancienne Chevalerie • - - 

Connaiflancc de différentes marchai 

thfes. 



Des fleurs de plumes 'm » 114 

les /leurs d'Italie - • 115 
Le chocolat - • «117 

Poids • . • 118 
Rapport des différens poids dans lei 

princtpales villes de l'Europe • 100 
Poids ou marc d'or & d'argent , * „ 122 

Rapport de l'or à l'argent - t ' • 123 

Titre de différentes monnotes ' • 124 

Titre de l'or & de Targent ouvragé • 1*5 
Rapport des mefures courantes en pieds 

& aunes • - - • 126 

Mefures de grains - 128 

Mefures de bols & des corps liquide! 129 

Comparaifon des différent milles - 130 
Longitude & latitude de plufveurs vil- 
les, leur éloigneroent & leur hauteur 

w du foleil quand il eft midi à Gotha. 13^ 

Kote des principales foires & marchés 140 

Cours des poftes > • ^ 141 

Tarif. _ _ 

prix du Nappage qut fa vend à ZiU 

• tau chez Àfçffieurs Chrétien Fri* 

déric Krodel & Compagnie , au 

comptant - - 144 



AVIS. 

< 

pu Almanach reparaîtra Tannée prochaine 
^ & les fuivantes félon le plan qjji lui fertde 
bafe, & félon lequel il renfermera à chaque 
reprodu&ton, en partie des articles nouveaux, 
& en partie les articles qui s'y trouvent de 
fondation, pour fervir à un ufage commun & 
général. 

Ceux qui fouhaiteront de prendre en com* 
fiîWfion certain nombre d'exemplaires de cet 
Almanach, jouiront d'une provifion conve* 
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ble : mais on prie de ne point haufler le prix 

^ui eft 

de a Livres 14 f. arç. de Fr. l'exemplaire 
relié en parchemin vernifTé, & doré Tur 
tranche, avec des tablettes & douze taiU 
les douces. 

de «Livres l'exemplaire non relié avec let 

douces. 



On s'addreffera au Sr. Ettinger à Gotha. 



Différentes circonftances ont empêché de don* 
cer cette année la fuite des gravures de 
Thiftoire de la culture du genre humain f 
mais on les promet encore pour la 
ne année. 



A GOTHA. 

De rimprimerie de la Veuve & des Héritiers 
de Jean Christophe Reyhek, 
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